
Volume XX - No 284

Abonnements par la poste :

Edition quotidienne
CANADA............................................ ... M.ÛO
Etats-Unis et Empire Britannique . . 8.00
UNION POSTALE........................... 10.00

Edition hebdomadaire
CANADA . . . ........................................ 2.00
ETATS-UNIS ET UNION POSTALE 3.00

LE DEVOIR Montréal, vendredi 6 déc. 1929 
'TROIS SOÜS LE NUMERO

Rédaction et administration 
430 EST NOTRE-DAME

MONTREAL

Directeur: HENRI BOURASSA FAIS CE QUE DOIS!

TELEPHONE: - 
SERVICE DE NUIT: 

Administration: 
Rédaction: p
titrant: - •

HArbour 1241*

HArboar 1245 
HArbour 3«79 

• HArbour 48W

En marge des protestations de
Saint-Henri

SI les autorités municipales avaient su prévoir
Avertis sements

ceau de M. Côté : Les ombres qui 
passent! sc meuvent sur la rivière 
Nicolet, tels de longs fantômes som­
bres; ileis vieux bouleaux montrent 
sur leur écorce rugueuse les blessu­
res que leur ont faites le temps et 
les hommes; -ic,s troupeaux près de 
l’élang paissent sous un soleil de 
midi; les vagues bouillonnent au 
flanc de la montagne (Marine); La 
débâcle sur la rivière Nicolet nous 
saisit: on croirait entendre les cra­
quements de la glace et le murmure 
des eaux avides de s’évader; enfin, 
Les meules. Le chemin montant à 
la ferme Beaudet, /’Erablière en au­
tomne, avec ses petites chaudières 
et son feuillage multicolore. Les

Pourquoi l’Église a institué l’Index?
Une lettre du cardinal Merry del Val

Mous avons annoncé la nouvel­
le édition de l'Index. Le cardinal 
secrétaire du Saint-Office a écrit 
en tête du livre la preface suivan­
te, que nous reproduisons d'après 
la traduction française (Croix, de 
Paris) :
Au cours des siècles, la sainte 

Eglise a subi de graves, de terribles

orange
bois sombre et un ciel vert, tout, en mais aujourd’hui 
un mot, nous donne l'illusion que [une bataille bien
nous voyons réellement ces bois, 
ces eaux, ces ciels.

M. Suzor Côté n’eût-il astreint son 
talent qu’à la traduction exacte de 
cette âme de la nature canadienne 
qu’il serait déjà un grand artiste; 
mais il a fait plus et mieux: dans 
cette nature qu’il glorifie, il a écou­
té battre le coeur d’un peuple et il 
en fait passer le rythme (dans ses 
toiles) sons les grossiers vêtements 
de Jean-Baptiste Taillon, rf’Esdras 
Cyr, de Napoléon Laliberté, du 
Père Tigène Pépin, du Père Gho- 
lette; ou dans la poitrine du petit 
bébé rose à la tête brune qui dort 
paisiblement (Innocence) et dans 
celle de La mère Chapdelaine, qui 
n’a plus qu’un souffle. Avec des cen

l’enfer lui livre 
plus effrayante,

lutte aussi détournée et trompée 
que dangereuse et c’est par la mau­
vaise presse. Nul péril plus grave 
ne menace l’intégrité de la foi et 
des moeurs; et c’est pourquoi la 
sainte Eglise ne cesse de le rapne- 
ler aux chrétiens et de les mettre en 
garde.
UN DROIT AUSSI ANCIEN QUE 

L’EGLISE
Dès les premiers temps, bien que 

les écrits fussent plus rares tn 
l’absence des moyens modernes de 
publicité, les fidèles furent mis en 
garde par l’autorité légitime contre 
les livres erronés et immoral x. Dé­
jà l’apôtre des Gentils obtint, grâce 
à son ardente adjuration, que les

L’agitation continue dans Saint-Henri contre la construc­
tion des voies aériennes du C. N. R. _ t .

Nous avons déjà exprimé notre avis à ce sujet. Le* objec-
lions que l’on fail dernière. In™, ,u7:iè te pjrrtcution, .1, as tür èt t mesure
diveinent. 11 est possible, au reste de trouser un moyen terme. u coucher du sokil en septCTXe,.fit sc leser des héros qui scellèrent 
D’après le projet actuel, les deux tiers des rues a 1 ouest ue la (iui se détache en orange sur un idc leur sang la foi chrétienne; 
rue Windsor seraient fermées. On peut obtenir que la plupart 
restent ouvertes et que les quartiers intéressés ne soient pas 
coupés par une muraille de Chine.

Si l’on s’obstine à rédamer l'enfouissement des voies, i l arri­
vera de deux choses l’une: ou la Commission des chemins de 
fer, qui se prononce en dernier ressort passera outre et de pré­
cieux efforts auront été perdus; ou elle accordera gain de cause 
aux protestataires et des délais considérables résulteront de la 
modification des plans. Nous l’avons écrit ici maintes et main­
tes fois; maintes et maintes fois nous avons objurgué les auto­
rités municipales de prévoir, de ne pas se laisser prendre par 
surprise, de préparer elles-mêmes leurs propres plans d une 
gare centrale, avec le plan général de la ville, et de les faire 
approuver par la Commission des chemins de fer. Ces avertis­
sements réitérés sont restés sans effet. Le comité exécutil s’est 
laissé prendre sans vert comme toujours. On a appris un beau 
matin que les plans du C. Sf. K. lui étaient soumis et qu’ils ...
avaitnl été étudiés et approves par un Mmité dMrehmc.era : U
preside par 1 ingénieur en chef. Il était déjà tard pour reculer, j exemp[e ((jans ses oeuvres de bron-
On a donc approuvé les plans sous réserve dV apporter quel- —' -- -------
ques modifications de détail au comité des chemins et au parle­
ment, avec l’assentiment des autorités municipales.

L’agitation de Saint-Henri et des quartiers avoisinants dé­
coule donc de l’incurie de l’administration municipale, qui ne 
s’est pas corrigée depuis. Sauf dans l’affaire de la M. W. & P., 
où l’on a vu la machine municipale fonctionner à un rythme 
inquiétant, tout le reste, tout le temps, continue à se mouvoir 
avec une lenteur invariable.

Les travaux seront retardés, le coût en sera accru et des 
centaines d’artisans de. tout métier seront privés d’emploi à une 
période où le chômage est particulièrement cruel.

Dans le public, on relie cette agitation à l’opposition du 
principal concurrent du C. N. R. On raconte même que sir 
Henry Thornton, très avisé, est allé en Angleterre bien moins 
pour traiter avec les obligataires du Grand-Tronc et-du Grand- 
Tronc-Pacifique qu’avec les actionnaires du C- -P- R- 0° va 
même jusqu’à dire qu’il serait question de leur faire une offre 
d'achat, ce qui amènerait, en cas de succès, la fusion des deux 
compagnies rivales et conséquemment des deux gares-terminus 
à Montréal.

Quoi qu’il en soit, il est incontestable que la gare projetée 
a été localisée de telle sorte qu'elle ajoutera sensiblement à la 
congestion dans le centre de la ville et que les nouvelles ave­
nues prévues par le plan n’arriveront pas à compenser ce sur­
croît de congestion. La gare plus à l’est eût été plus au centre.

Les preuves en abondent: achèvement sans cesse remis 
de la rue Sherbrooke (pendant qu’on parle d’un grand boule­
vard), approches du nouveau pont, rampe du nouveau pont, 
agrandissement du marché Bonsecours, pares laissés en friche, 
voilà autant de travaux urgents qui chôment. Cela faisait dire 
à un ministre de Québec que si les choses étaient menées là-bas 
à la même allure, la voirie été prête pour le moment où il n’y 
aurait plus d’automobiles mais seulement des avions.

Pour terminer sur une noie gaie, nous allons raconter un

zc) un groupe d’Indiennes avec 
leurs figures indéchiffrables qu’on 
dirait taillées à la hache, ou qu'il 
nous présente Le portageur, suivant 
pénibleihent un sentier sauvage, les 
épaules courbées sous le faix et le 
front ridé par l’effort.

Les oeuvres de M. Suzor Côté, 
qu'elles soient peinture, dessin, 
bronze ou pastel, sont, toutes, d’un 
puissant intérêt pour l’étranger dési­
reux de connaître de près le peuple 
des temps quasi légendaires de no­
ire colonie; mais pour nous, Cana­
diens, l’oeuvre de M. Côté est plus 
précieuse et remue des fibres plus 
intimes encore. Tout en faisant re­
vivre sous nos yeux la vie de nos 
ancêtres, elle nous fait constater 
que, chez nous, naissent des artistes 
qui n’ont rien à envier à leurs con­
frères d'outre-mer.

M. Côté est un artiste bien à nous : 
il est de chez nous et — ce qui est 
mieux — U peint les choses de chez 
nous. A ce double titre, U a droit à 
notre admiration et à notre encou­
ragement — surtout depuis que la 
maladie immobilise son pinceau et
son ciseau. ____Lucien DESBlhNS

contre les publications offensant 
les dogmes de foi et les règles de la 
morale. Qu’il suffise d’une brève 
énumération; la Sacrée Congréga­
tion de l’Index, instituée par le 
saint Pape Pie V; les Index de li­
vres pronibés, publiés par autorité 
de Paul IV, de Pie IV, de Clément 
VIII, d’Alexandre VII, de Benoît 
XIV, de Léon XII!; en outre, la 
Constitution Sollicita ac provida 
donnée par Benoît XIV, en juillet 
1753, qui prescrit la méthode à 
suivre pour l’examen et l’interdic­
tion des livres; l’Encyclique Chris- 
tianae reipnbllcae salas, que Clé­
ment VIII adressa en novembre 
1706 à tous les évêques pour leur 
ordonner “d’écarter le troupeau du 
Seigneur à eux confié de lu lectu­
re des livres pernicieux’’, la Cons­
titution Officiorum ac munerum 
par laquelle le grand Pape Léon 
XIII promulgua “les Décrets géné­
raux sur la prohibition et la censu­
re des livres”. (Les deux Constitu­
tions Sollicita ac provida et Officio­
rum ac munerum furent ensuite re­
produites dans toutes les éditions 
de l’Index jusqu’à la présente). 
Tout cela prouve surabondamment 
la vigilance qu’a toujours observée 
le Siège Apostolique Romain et quel 
soin il a toujours pris pour em­
ployer les paroles mêmes de l’ini­que

néophytes d'Ephèse jetassent publi- . - . „ ... „„r . ,
quement au feu les livres supersti- ! mortel Benoit XI\, d eloigner les 
tieux (Actes des apôtres, XIX, 19). fidèles de la lecture des hvres qm

Bloc-notes

A l’exemple d’un tel maître, les pas 
leurs des âmes et surtout les Souve­
rains Pontifes n’épargnèrent pas 
leur peine pour écarter des lectures 
mauvaises les âmes rachetées, non 
pas par un or ou un argent corrup­
tible... mais nar le sang précieux 
du Christ offert comme agneau sans 
tache. (I Epitre de saint Pierre, I, 
19).

Du Concile de Nicée, qui interdit 
la Thalie d’Arius, du Pape Anastase 
qui condamna les oeuvres d’Origè- 
ne parce qu’elles “nuiraient plus 
aux simples qu’elles ne profite­
raient aux savants”, de saint Léon 
le Grand qui interdit, à Rome, les 
écrits des manichéens et enjoignit 
aux évêques espagnols de s’élever 
contre les écrits des riscillianistes, 
jusqu’à la lettre publiée récemment 
par la Congrégation du Saint-Offi­
ce contre la littérature sensuelle et 
mystieo-sensuelle. il n’est pas possi­
ble de tracer même un aperçu de 
tout ce que le Saint-Siège a fait

En Beauce
Le candidat ministériel à la pro­

chaine élection provinciale, en 
Beauce, M. Bouffard, aura pour ad­
versaire un autre libéral, M. For- 

fait qui nous a été conté par un ecclésiastique fort estimable, tin, auquel s’est rallié un troisième 
A l’angle du boulevard Pie IX et de la rue Hochelaga, il y a un libéral, M. Cliche, qui aspirait 
carré de boue de cinquante pieds par vingt erndron. il est là 
depuis plusieurs mois. Le reste du pavage est terminé, de 
même que la voie des tramways est posée sur la rue Hoche­
laga. On devrait mettre en cet endroit un écriteau portant la 
fameuse exclamation: Sta, viator^ heroem cal cas! Le passant 
foule, en effet, un monument de l’impéritie municipale. Il 
appert qu’à cet endroit se trouve un puisard qui est propriété 
de la compagnie de téléphone. Celle-ci consulta la ville, avant 
de l’installer, et obtint les autorisations voulues. Vint l’élargis­
sement de la rue Hochelaga. Il fallait déplacer le puisard.
“A vos frais”, dit la compagnie aux autorités municipales.
Celles-ci ne voulurent pas l’entendre ainsi. On plaidera sans 
doute, comme les campagnards chicaniers au sujet d’une çlô- ^ 
turc ou d’un fossé mitoyens. La ville n’avait qu’à procéder, ; 
quitte à payer le frais si elle en était trouvée passible plus tard; | 
mais on suspend des travaux importants, ou retarde de toute 
une saison, de plus peut-être, le passage du tramway si urgent
on condamne des gens qui se rendent à l’église à patauger dans 
la boue, tout cela pour une vétille. Un hiatus de cinqi
pieds de longueur rend inutile une artère de plusieurs milles de 
longueur.

L’ingénieur en chef a tellement à courir à cause de ses di­
verses fonctions extra-municipales, il a tellement les pieds par­
tout qu’il ne peut avoir la tête nulle part.

Si ce quç l’échevin de Saint-Henri soutient, en plein conseil, 
est vrai, la différence entre les plans, devis et contrats et les tra­
vaux réellement exécutés est à l’occasion considérable. Le jour 
n’est peut-être pas éloigné où les soumissions ayant été deman­
dées pour un souterrain, on construira un pont à la place. Une 
fois en possession du contrat, la fantaisie de l’entrepreneur 
recouvrera toute liberté et, se frappant le front comme le sculp­
teur de la fable en face de son bloc de marbre, il se demandera: 
“Sera-t-il dieu, table ou cuvette?”

Louis DUPIRE

comme tes deux premiers à se 
faire choisir par les délégués du 
parti à leur dernière réunion. M. 
Houde fait entrevoir qu’il n’y a 
encore rien île décidé quant à une 
candidature conservatrice, — cela 
sc fera demain, — mais que peut- 
être les conservateurs de la Beau­
té laisseront les deux libéraux se 
disputer seuls le mandat. Ce serait 
en ce cas une querelle de famille, 
les deux adversaires se disputant 
à qui est le plus ministériel. Dans 
les circonstances, il n’est pas im­
possible que le cabinet dise aux 
candidats de se débattre seuls. Car 
s’il allait en soutenir un et que 
l’autre passât, la gauche aurait l’oc­
casion de dire qu’en réalité le mi­
nistère a perdu la bataille. A ce 
que l’on sait, la lutte sera vive en­
tre MM. Bouffard et Fortin, en­
tre le haut et le bas du comté; et 

nouante ! M. Fortin, qui a un journal à lui.
1 ne devra pas manquer de le faire 
donner à fond contre son adver­
saire.

Les expositions

M. Suzor Côté et 
la vie canadienne

Les étrangers qui visitent pour la 
première fois nos viUes canadien­
nes sont parfois déçus : ils trouvent 
bien chez nous les "arpcnls de nei­
ge” qu’ils avaient rêvé d'y voir, 
mafti ils ècarauillent vainement les 
yeux pour découvrir Ladébauehe 
coiffé de la tuqOe rouge et serré 
dans la ceinture fléchée, ou Maria 
Chapdetaine chaussée de "souliers 
de boeuf" et gantée de grossiers mi- 
ions. S'il y a actuellement à Mont­
réal de ces visiteurs déçus, ils n’onl 
qu'à entrer à l'Ecole des Beaux-Arts 
où sont exposées les oeuvres d'un 
artiste canadien, M. Suzor Côté; 
grâce au pinceau, au crayon et au 
ciseau de celui-ci, ils trouveront ià 
ce qu'ils sont venus chercher chez

j nous ; des maisons basses à loi! effl- 
lé, de grands bots songeurs, des 
montagnes, des clôtures de pieux, 
des "bacagnotes", des "tuques'’, des 
souliers mous, des raquettes, des 
ceintures fléchées, des pipes de plâ­
tre, des barbiches entremêlées de 
glaçons..,; mais ils sentiront sur­
tout battre tout prés de cette âme 
des ehoses le coeur de tout un peu­
ple qui, s’il n’avait pas les élégances, 
1rs raffinements et le "vernis" des 
peuples plus âgés, savait cependant 
peiner, défricher, lutter et tenir.

L'ûmc des choses/ Avec quel réa­
lisme et quel coloris Tartisle la 
peint, rette âme diverse: on croirait 
qu'il a volé à la nature, le printemps 
avec ses promesses, ses éclosions, 
ses verts tendres; l été ai>er sa lu­
mière, ses couleurs, ses ombres; 
l'automne avec ses mélancolies, ses 
couchers de soleil, ses vents; l’hi­
ver avec ses frimas, ses neiges, sei 
beaux ciels.

Tout s'anime sous l'habile pin-

IIne Barbe-Bleue
Il y avait les femmes de Barbe- 

Bleue. Il y aura désormais les ma­
ris de Barbe-Bleue. Car une fem­
me des Etats-Unis, qui a trente- 
trois ans, vient d’épouser son sept­
ième mari. Elle en a perdu deux, 
qui sont morts; les quatre autres, 
elle en a divorcé. Rassurante pers­
pective pour le septième; ou la 
mort, ou le divorce. Quand il aura 
vécu quelque temps avec cette Bar­
be-Bleue. il se peut qu’il envisage 
l’une des deux parties de cette al­
ternative avec plaisir. Et cette 
femme, sans doute déterminée à 
avoir le plus de maris qu’elle peut, 
continuera sa course aux maria 
ges. Mais peut-on appeler mariages 
une série d’unions aussi précaires, 
que le langage populaire désigne 
d’un tout autre nom, — plus juste, 
s’il sonne plus vulgaire?

Collaborateurs
l/c Soleil, dans un de ses récents 

numéros, donne la liste de scs col 
laborateurs, ce qui ne manque pas 
d’intérêt. On y trouve les noms de 
plusieurs Jeunes journalistes de 
carrière, dont quelques-uns ont été 
à l’emploi d’autres quotidiens et 
dont certains, même, ont jadis 
écrit au Devoir. Dans le cas de 
l’un d’eux en particulier, que le 
Soleil vient d’nttnrhcr â sa rédac­
tion. il ne lui ménage ni les éloges 
nt la réclame; et cYst très bien 
pour notre ancien camarade. Le So­
leil serait tout de même assez em 
barrasse de reproduire ce qu’il 
écrivait de ce nouvelliste dans m»

colonnes de rédaction il y a quel­
ques mois alors qu’il le prenait à 
partie de façon tout à fait injuste. 
Ce journaliste n'était alors, s’il fal­
lait en croire le Soleil, ni si bien 
renseigné ni si hautement réputé 
qu’aujourd’hui dans le monde des 
chroniqueurs parlementaires. 11 
avait, il est vrai, le grave tort, â 
l’époque, de n’étre pas du Soleil. 
Et le journal où il écrivait en tou­
te liberté était de ton trop indé­
pendant. Souhaitons à ce rédac­
teur, ainsi qu’à ses nouveaux ca­
marades, d’avoir là-bas la li­
berté d’allures qu’il eut à Mont­
réal. Et, tandis que le Soleil est en 
train de verser de la lumière sur 
le personnel île sa rédaction, de 
prendre dans ses confidences ses 
lecteurs, qu’il aille un peu plus 
loin dans la voie des propos ami­
caux; qu’il donne suite à cette pro­
messe, qu’il fit il y a déjà des mois, 
alors que M. Parent vendit ses parts 
de contrôle à un groupe dont MM. 
Paradis et Nicol font apparem­
ment partie, d’entrer dans les dé­
tails de sa réorganisation. Cela se­
rait intéressant et compléterait les 
maigres renseignements qu’il a d’a­
bord laissés filtrer. Il ne doit certes 
pas avoir voulu lancer une pro­
messe en Pair. Les promesses des 
feuilles ministérielles seraient-elles 
de la même étoffe que celles de la 
masse des politiciens?

Contraste
Alors qu’il n était pas encore pour 

la seconde fois premier ministre du 
Royaume-Uni, M. MacDonald écri­
vit,' à la demande d’un Américain de 
Londres, un article de journal pour 
un quotidien ties Etats-Unis'. 11 
n’avait convenu d’aucun prix. Le 
quotidien publia l’article et fil tenir 
un chèque de mille dollars à M. 
Ramsay MacDonald. Sa secrétaire 
trouva le chèque élevé. Sur les in­
dications du chef travailliste elle le 
retourna au quotidien en question, 
lui écrivant que, par inadvertance, 
l’on avait mis un zéro de trop sur 
le chèque; cela faisait $1,000 au lieu 
de $100. Le journal renvoya le chè­
que au montant de $1,000, affirmant 
qu’il n’y avait aucune erreur et que 
l’article valait ee prix. Sur quoi 
M. MacDonald pria qu’on lui fit un 
chèque de $100 et non de $1,006, 
parce que sa situation de chef de 
parti lut interdisait d’accepter des 
honoraires aussi élevés. M. Lloyd 
George, alors qu’il n’était pas pre­
mier ministre, mais venait de cesser 
de l’ètre, h’eut pas de tels scrupu­
les à monnayer sa signature. Il 
vendit un Jour nu Neiv York Ti­
mes, à prix fort, toute une série 
d’articles à venir sur les événements 
politiques d’Angleterre — articles 
qu’il ne donna jamais, parce qu’une 
autre agence de presse lui en offrit 
davantage, ce qu’il accepta sans 
atermoiement. Cela fit, du reste, 
une assez mauvaise impression, à 
l’époque, dans le monde des jour­
naux. Mais M. Hoyd George n’est 
pas,journaliste et se dit sans doute 
qu’un ancien premier ministre tel 
que lui est une manière de surhom­
me que les usages courants du mon­
de de la presse ne sauraient lier 
d’aucune façon.

G. P.

auraient nu nuire aux esprits sim­
ples ou mm «avertis et les impré­
gner d’opinions et de théories qui 
s’opposent soit à l’intégrité de la 
morale, soit aux dogmes de la reli­
gion catholique”.

POURQUOI ELLE L’EXERCE
L’Eglise ne pouvait pas agir au­

trement, elle que Dieu a constituée 
maîtresse infaillible et guide assu­
ré des fidèles, qu’il a dotée dans 
ce but de tous les moyens néces­
saires ou utiles et qui a le devoir, 
par conséquent le droit sacro- 
saint, d’empêcher l’erreur et la cor­
ruption de pénétrer, sous quelque 
forme qu’elles se cachent, dans le 
bercail de Jésus-Christ pour le con­
taminer.
LA LIBERTE N’EST PAS ENTRA­

VEE, MAIS SAUVEGARDEE
Que l’on ne dise pas: la condam­

nation des livres mauvais est une 
violation île la liberté, une lutte 
contre la lumière de la vérité, par 
suite, l’Index des livres prohibés 
esl un attentat permanent au pro­
grès des lettres et des sciences.

Tout d’abord, comme cela est 
évident, personne n’enseigne plus 
haut que l’Eglise catholique cette 
vérité que l’homme a été doté par 
Dieu de la liberté et personne plus 
qu’elle n’a défendu ce don excel­
lent de Dieu contre qui osa le nier 
ou te diminuer en quelque maniè­
re. Seuls les esprits infectés par le 
libéralisme peuvent voir dans le 
frein mis nu libertinage par le pou­
voir légitime une atteinte à la li­
berté, comme si par le fait qu’il 
est le maître de ses actes, l’homme 
était autorisé à faire toujours ce 
qui lui plait.

A ce sujet, Léon XIII, cette gran­
de lumière, n écrit de sages paro­
les: “Il n’y a rien de plus dange­
reux ni de plus faux que d’affir­
mer ou de penser que l’homme, 
parce que libre par nature, doit 
être en dehors de toute loi; si cela 
était, il faudrait en conclure que 
la liberté requiert de ne pas être 
soumise à la raison, alors qu’il est 
absolument vrai que l’homme doit 
sc soumettre à la loi, pour cela mê­
me qu’il est libre de sa nature." 
(Encycl. Libertas, 20 juin 1888.)

Ainsi, comme cela apparait clai­
rement, lorsque l’autorité compé­
tente interdit par une loi coerci­
tive la diffusion des erreurs doc­
trinales, toujours nuisibles certes, 
mais pernicieuses surtout quand 
elles concernant la religion, et 
qu’elle cherche à retirer de la cir­
culation les écrits de nature à fai­
re perdre la foi ou bien à corrom­
pre les bonnes mœurs, elle ne com­
bat pas la liberté dont l'exercice 
consiste dans le choix des meil­
leurs moyens d’obtenir le salut 
éternel; bien au contraire, elle la 
sauvegarde contre les erreurs dans 
lesquelles l’humaine faiblesse pour­
rait facilement l’entraîner.
L’EGLISE NE CRAINT PAS LA LU­

MIERE
Les livres irréligieux et immo­

raux sont parfois écrits dans un 
siyle séducteur, ils traitent souvent 
de sujets qui caressent les passions 
charnelles ou flattent l’orgueil, ils 
tentent toujours, par d’habiles arti­
fices et des astuces de tout genre, 
d’envahir l’esprit et le coeur des 
lecteurs Imprudents; aussi, esNil 
naturel que l’Eglise, comme une 
mère prévoyante, avertisse par d’or- 
portunes prohibitions ses fidèles de 
ne pas approcher de leurs lèvres la 
coupe séduisante du poison. Ce 
n’est donc pas par crainte de la lu­
mière que le Saint-Siège Interdit 
la lecture de certains livres, mais 
en vertu do ce zèle dont Dieu 
l’anime et qui ne tolère pas la per­
te des âmes; elle sait d’ailleurs par 
l’expérience que l’homme, déchu de 
la justice originelle, est fortement 
incliné au mai et n, par suite, un 
besoin extrême de protection et de 
défense. Du reste, combien la ré­
pression de la mauvaise presse 
est nécessaire pour le bien public 
et comment elle s’accorde avec une 
Juste liberté, les gouvernements ci­
vils eux-mêmes l’ont montré, sur­
tout en ces derniers temps; ils ont 
recouru, pour la protection «les lois 
et la tranquillité publique, avec une

Pour fêter notre vingtième
anniversaire
Une série d’offres à nos vieux abonnés - Pour 

le renouvellement de leurs abonnements — 
Pour le recrutement d’abonnés nouveaux

Nous l’avons déjà dit: le principal objectif que 
nous poursuivons, à l’occasion de notre vingtième anni­
versaire, c’est la hausse de notre tirage, — condition 
d’une plus large influence.

Nous demandons à tous ceux qui croient le journal 
utile de nous aider à atteindre cet objectif.

Pour leur faciliter le travail, nous consentons sur 
tous les abonnements nouveaux, — payés d’avance, cela 
va de soi — qui nous seront adressés d’ici quelques 
semaines, une coupure d’une piastre, que les abonne­
ments soient pour le Canada, les Etats-Unis, 1 Lin pire 
britannique ou les pays de l’Union Postale, pourvu 
qu’ils nous arrivent au moins par couples.

Pour $10, $15, $20, on peut ainsi obtenir 2, 3 ou 4 
abonnements nouveaux pour le Canada; pour $12, un 
abonnement canadien et un abonnement pour les Etats- 
Unis et l’Empire britannique; pour $14, un abonnement 
canadien, plus un abonnement pour les pays dits 
d’Union Postale.

Et ainsi de suite, en multipliant autant qu’on le vou­
dra le nombre des abonnements.

POUR LES ANCIENS ABONNES
Et voici qui est d’un intérêt particulier pour les 

abonnés actuels:
Cette coupure d’une piastre s’appliquera à tous les 

renouvellements, à la condition que chacun de ces 
renouvellements soit accompagné d'au moins un abon­
nement nouveau et qu'il soit aussi payé d'avance.

Qu’on en profite donc!
POUR LES AUTRES SERVICES

fl va de soi aussi qu’un bon moyen encor*1 d’aider 
le journal, c’est d’encourager ses «services accessoires: 
librairie, imprimerie, voyages.

Qu’on suive les annonces particwlières qui rensei­
gnent sur leurs projets et leur activité.

rigueur inconnue à l Eglise, jusqu à 
la censure préventive.

En outre, la valeur littéraire ou 
scientifique, môme si elle est réelle, 
ne peut certainement légitimer la 
diffusion d’un livre contraire à la 
religion et à la saine morale; dans 
ce cas même, il faudrait au contrai­
re une mesure de répression d’au­
tant plus efficace que les mailles de 
l'erreur sont plus fines et tes char­
mes du mal plus séduisants.

LES EDITIONS DE LA BIBLE
Ce que Beaucoup ne compren­

nent pas et ce que les non-cathou- 
ques considèrent comme le plus 
grave abus de la Curie romaine, se­
lon leur expression, c’est que l'Egli­
se s’est opposée à l’édition et à la 
lecture de la sainte Ecriture en lan­
gue vulgaire.

En réalité, il ne s’agit là que 
d’une calomnie. Pendant les douze 
premiers siècles, la lecture «les 
Saintes Ecritures était très familiè­
re aux chrétiens, comme en témoi­
gnent les homélies des saints Pè­
res et les sermons «les orateurs sa­
crés «lu moyen âge; et l’autorité 
ecclésiastique n’intervint Jamais 
pour l’empêcher. Ce fut seule­
ment à la suite des abus des héré­
tiques, spécialement des vatidois, 
des albigeois, des wiclrfites et en 
général des protestants (lesquels 
devant le peuple s’efforçaient au 
moyen de mutilations sacrilèges et 
d’interprétations arbitraires, de 
trouver dans la Bible cet appui que 
l’histoire leur refusait irrémédia­
blement), que les Pontifes et les 
Conciles se trouvèrent à plusieurs 
reprises contraints de régler et mê­
me parfois d’interdire la traduction 
de la Bible en langues vivantes. Nul 
ne pent nier, en effet, que beaucoup 
d’hérésies ne soient nées de l’abus 
du texte divinement inspiré, ce que 
déclarait déjà d’une manière géné­
rale saint Augustin: “Les hérésies, 
ces dogmes pervers enlaçant les 
âmes et les jetant dans l'abîme, ne 
sont nées «pie st les Ecritures, bon­
nes en elles-mêmes, sont comprises 
«t’après une mauvaise interpréta­
tion et si ce qui est mal compris 
dans ce texte est l’objet d’une af­
firmation téméraire et audacieu­
se." (Traité XVIII sur saint Jean, 
I.)

Pourtant, il ne serait pas juste 
de dire que l’Eglise ait absolument 
interdit les Bibles en langue vul­
gaire: il suffira de rappeler que du­
rant les soixante-dix ans qui s’écou­
lèrent entre l’Invention de l'Impri­
merie et la publication de 1* ver­
sion allemande de Luther, pins de 
200 éditions de la Bible dans les di­
verses langues courantes s’étaient 
répandues dans le nubile, dûment 
approuvées par l'Eglise.
L’EGLISE, REMPART DE LA BI­

BLE
Ceux qui veulent donner en nour­

riture au peuple la Sainte Ecriture 
sans aucun contrôle sont aussi les 
partisans du libre examen, qui es» 
le principe le plus absurde et le 
plus subversif qui existe. Eux, les 
faux défenseurs du livre inspiré 
qui tiennent la Bible comme Puni­
que source de la Révélation divine, 
ils lancent leurs sarcasmes et leurs 
Insultes banales contre '’KgHS(i ca­
tholique romaine; mais il est clair 
comme le jour et même plus enco­
re qu’au milieu des systèmes si dis­
parates de l'hérésie, Piniégrité ca­
nonique de la Bible, sa divine ins­
piration, son inébranlable vérité

que jour, davantage mises en doute 
ou bien niées ouvertement. Et, tan­
dis que de toutes parts les Livres 
Saints sont attaqués, en particulier, 
par ceux-là mêmes qui prétendent 
y trouver Punique base de la vraie 
foi et qui espèrent en vain unir sur 
ce point par un lien sacré les di 
verses sectes de la Babylone aea 
tholique, une seule puissance résis­
te et les sauve de la ruine en les 
maintenant intacts dans leur au 
torité primitive: c’est l’Eglise ro­
maine ù qui Dieu les a confiés.

CONCLUSION
Tout cet exposé avait pour bu! 

de détruire les objections qui, pa« 
la manière dont elles sont propo­
sées ou soutenues, auraient pu fairt- 
impression sur quelques fidèles c:t 
tboliques. Mais c’est aux bons fils 
de l’Eglise que s’adresse ce dis 
cours, à ces fils dévoués qui t-c.mi 
tent volontiers la parole du bon 
Pasteur, Jésus, et de son Vicaire sut 
terre, à ceux-là, en un mot, qui 
hors le cas de vraie nécessité où 
le Saint-Siège a coutume de dis 
penser, observeront scrupulous» 
ment toutes les règles de l’Index, 
s’abstenant de lire ou encore seule 
ment de conserver les livres cou 
damnés d’une façon ou de Paulre 
par l’Eglise.

Dans le but de faciliter à leur 
bonne volonté l’observation de ce 
grand et important devoir, le Sain! 
Père Pie XT, glorieusement re 
gnant, suivant les traces de tant 
de ses illustres prédécesseurs, a or 
donné une nouvelle édition de l’In­
dex ries livres prohibés, laquelle, 
après corrections et retouches op 
portunes, vient de paraître, nninh' 
de son autorité apostolique.

Noire Concours
Le prix de la maison

Orner De Serres
Le classement des ré­

ponses à notre concours 
des noms historiques est 
maintenant terminé. Les 
jujfcs se rassembleront 
sous peu pour la distribu­
tion des prix aux heureux 
gagnants dont les noms 
seront connus la semaine 
prochaine.

Voici l’intéressante lettre 
que nous recevons de la 
maison Orner De Serres, 
Ltée:

Messieur*.
Noue avons suivi avec plat- 
air votre concoura des noms 
de (’histoire du Canada. Le 
sujet choisi est des plus 
louables et nous vous en fé­
licitons. Dégager une le­
çon d’hUtoire, mettre en 
évidence les bâtisseurs de 
la nation et les propaga­
teurs de la foi, c’est hien là 
l’oeuvre d’un Journal com­
me te vôtre.

Nous sommes heureux de 
contribuer à votre con­
cours en offrant comme 
prix tine lampe électrique 
de $20.

Agréez l’expression de 
nos sentiments distingués. 
OMER DE SERRES. Ltée. 

par J.-A. Laperrière.
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Les conférences

Henry Longfellow 
et les Acadiens

CONFERENCE 1>U R. F. BER­
NARD, C.S.V., A L’UNIVERSITE 
DE MONTREAL

;

Chargé par la Faculté des Let­
tres de la deuxième conférence li­
bre de l’année, le R. F. Bernard 
vient de donner, à l’Université de 
Montréal, une étude sur “Henry 

Jt-ongfellow, bienfaiteur des Aca­
diens’’. Voici un résumé de cette 
étude :

A l’automne de 18211 — il y a 
exactement cent ans — revenait 

•d'Europe, après un stage de quatre j Jes;
^ans, un jeune homme que le col­
lège Bowdoin, de la ville fie Bruns­
wick, Maine, enrôla immédiate­
ment parmi ses professeurs, lui 
confiant sa chaire des langues mo­
dernes. C’est ainsi qu’à vingt-deux 
ans, sous l’égide de ses anciens maî- 

vtres, Henry Longfellow débutait 
dans la vie active.

Il était né à Portland. Maine, au 
• bord de l’océan dont toute sa poé-1 
, aie redit l’écho grave. Son père, 
l’avocat Stephen Longfellow, comp­
tait parmi ses ascendants John 
Alden et Priscilla Mullines, deux 
des passagers du Mayflower qui, 
avec le capitaine Miles Stamtish et 
le pasteur Brewster, abordèrent au 
rocher de Plymouth le 21 décem- 

Jarc 1020. Lorsque Henry Longfel­
low publia, en lOàS, The Courtship 
of Miles Standish, mille souvenirs 
de famille, venus de son ancêtre 
John Alden. se mêlaient au récit 
des austères amours du capitaine 
puritain.

A quatorze ans, le jeune Henrv 
fut conduit par son père au col­
lège Bowdoin, fondé à Brunswick 
par l’ancien gouverneur du Massa­
chusetts James Beaudoin, fils d'un 
bourgeois de la Rochelle que la ré­
vocation de l’édit de Nantes, en 

.1685. avait éloigné de sa patrie. Ti­
mide enfant blond, ami de la soli­
tude, le futur poète fui reçu au 
collège Bowdoin par le président 
.William Allen, ancien élève de 
l’Université Harvard, dont tes 
vingt années de régence, de 1819

1839. affermirent dans son col­
lège les idées et les méthodes pui­
sées à Puniversité-mère déjà vieille 
de deux siècles.

Henry Longfellow parcourut en 
quatre ans le cycle des études du 
collège Bowdoin. il y eut pourcon-

* disciples et amis l’historien Ab­
bott, le futur président «les Etats- 
Unis Franklin Pierce (1853-1857). 
et surtout le romancier Nathaniel 
Hawthorne, son aîné «le trois ans, 
qui lui voua une indéfectible ami­
tié. Pendant les quatre années d’é­
tude en Europe qui suivirent son 
séjour au collège, Longfellow se 
lia aussi d’étroite amitié avec Wash­
ington Irving, l'auteur déjà réputé

/du Sketch Hunk.
’ De retour au pays natal en 1829,
• le jeune professeur de langues mo­
dernes travailla cinq ans auprès 

'tic ses anciens maîtres avant d’ac- 
'cepter une chaire à l’université
Harvard de Boston. Pour occuper 
plus dignement encore ce dernier 

■poste, Longfellow entreprit un 
deuxième voyage d’étude en Eu­
rope, voyage qu’assombrit la mort 
soudaine de sa jeune épouse, Mary 
Storer Poller. Mais ce malheur 
lions a valu un délicat poème:

J Footsteps of Angels.
. Installé en t83(>, et pour «iix- 
sept ans, dans sa chaire des lan­
gues modernes à Harvard, le poète 
de trente ans, mûri par l’épreuve, 
inaugure en même temps une pé­

riode nouvelle «le sa vie littéraire.
Sa vision s’élargit, sa main se fait 
plus sûre. Les VoLr de la Nuit, de 
charmantes It alludes datent de 
cette époque. Une jeune Boston- 
naise, Elizabeth Appleton, sœur «le 
l’écrivain Thomas Appleton, de­
vint en 1813 la seconde comnagne 
du poète. Les deux époux allèrent 
habiter à Cambridge, près de l’u­
niversité Harvard, un manoir his­
torique alors connu sous le nom 
de Craigie House, aujourd’hui fier 
de son appellation: Longfellow's

Home. C'«st à Uraigie House, sur i 
les bords de la rivière Charles, j 
que Longfellow passa le reste de 
sa vie; c’est là que grandirent ses 
cinq eniants, deux garçons et trois 
filles; c’est là aussi que virent le 
jour ses poèmes sur l’esclavage, 
ses délicates «>t vivantes peintures 
«lu bonheur familial, et surtout, en 
1847, Pinunortel poème qui devait 
consacra- sa gloire: Evangeline.

Retiré de l’enseignement en 1854, 
Longfellow-, encore en pleine ma­
turité de son talent, se consacra 
librement à d’autres travaux de 
longue haleine comme The Sony 
of Hiaivatha, la plus parfaite des 
épopées inspirées par la vie in­
dienne d’autrefois. Mais de dou­
loureux événements attristèrent 
l’automne de sa carrière. Ce fut 
d’abord, en !8(i0, la guerre de Sé­
cession qui lui prit son fils Char- 

puis, l’année suivante, un fu­
neste accident lui enleva sa fem­
me, brûlée vive, au soir du 4 juil­
let, en s’amusant avec ses fillettes.

Pour réagir contre sa douleur 
et se rattacher à une vie qui devait 
se prolonger vingt et un ans, le 
poète quinquagénaire publia, eu 
18(13, The Tales of a Wayside Inn, 
<:ontc,s à la Hoffmann où revit une 
ligure acadienne d’autrefois, le ba­
ron de Saint-Uastin. Le 21 mai 
1864, Longfellow, avec ses amis 
Whittier, Emerson el Lowell, ac­
compagna au cimetière de Con­
cord, Mass., la dépouille mortelle 
de son voisin Hawthorne, le vieil 
and à qui il était redevable «lu the­
me de son Evangeline. Enfin, en 
1868, avant de prendre une défini­
tive i-etraite, le poète de Cambrid­
ge voulut revoir l’Europe qu’il vi­
sita avec ses trois filles. Londres, 
l'aris, Berlin lui firent fête. Par­
tout, le noble vieillard auréole «le 
gloire apparut comme l’iin des 
plus grands poètes spiritualistes 
d’un siècle envahi par le matéria­
lisme.

Rentré dans son cher nid de | 
Cambridge. Longfellow y tint la ! 
plume jusqu'à sa dernière heure. 
H y mourut paisiblement le 24 
mars 1882, à l’âge de 75 ans.

Dans la seconde partie de sa 
conférence, le R. F. Bernard a clos 
une rapide analyse du poème 
Evangeline par quelques considé­
rations sur le symbolisme contenu 
dans l’ouvrage:

“Evangéline, dit-il. la douce et 
pure fiancée «pii sacrifie son re­
pos, ses forces, sa vie entière à un 
premier et unique amour, n’est-ee 
pus le vivant symbole «lu peuple 
acadien brutalement arraché à ses 
foyers, traîné en exil sur de loin­
tains rivages, et qui, partout, por­
te dans son cœur l’image de sa pa­
trie, de cette belle Acadie où le ra­
mènent irrésistiblement toutes les 
forces du souvenir’? Revenant aux 
bords brumeux d’où partirent 
leurs ancêtres, les fils des exilés 
de 1755 n’ont pas repris posses­
sion des vallons fleuris «l’Animpo­
lis et des grasses prairies de Grand- 
I‘ré, qu’embaument les rejetons 
des pommiers français d’autrefois. 
Ils ont «lu chercher ailleurs des 
terres moins fertiles, négligées par 
le vainqueur. Mais, telle l’illusion 
qui vint, un instant, dorer le sou­
venir «le Gabriel expirant sur son 
lit d’hôpital, des tableaux anciens, 
des visions de paradis perdu han­
tent la mémoire de l’Acadien qui 
promène par les villes bruyantes 
sa nostalgie d’un calme village ber­
cé par la rumeur «les flots.’’

Pour avoir su traduire avec sin­
cérité et chaleur de sentiment, 
dans une langue riche et limpide 
comme son âme, la pensée pro­
fonde d’un peuple martyr, Henry 
Longfellow s’est acquis, avec l’ad­
miration universelle, la gratitude 
rie toute âme française. Le bon 
vieillard aux yeux bleus, à la lon­
gue chevelure de neige, dont le 
souvenir, depuis quarante-sept ans, 
plane sur l’ancien manoir de Cam­
bridge, le sympathique et génial 
poète d'Evangeline mérite à juste 
titre d’être salué-comme un insi­
gne bienfaiteur du peuple aca­
dien.

¥ *
prochain cours pu- 

ric l’Acadie aura 
site de Montréal le 
18 décembre.

CONGRES
EUCHARISTIQUE

CARTHAGE
PELERINAGE NATIONAL 

CANADIEN
organise et dirigé par

LE DEVOIR
avec le concours

Le Droit, Ottawa; L’âyangeline, 
Moncton; Le Progrès, Chicoutimi; 

La Liberté, Winnipeg;
Le Patriote, Prince Albert.
La Survivance, Edmonton

60 /ours tous trnis compris 
à bord du "MEGANTIC”

White Star Un»
De Montréal et retour 
a Québec ou Montréal

PREMIERE 
CLASSE

CLASSE
TOURISTE

$850.
$760.

Vol de $3,000 à la
ganterie Gaiibert

Des marchandises évaluées à 
$3,000 ont été volées à la Gaii­
bert Glove Works Limited, 
entre 3 heures et S heures, hier 
matin. On a escaladé l'échelle 
de sauvetage et enfoncé une fe­
nêtre au troisième étage. Les 
employés se sont rendu compte 
du vol en arrivant pour leur 
ouvrage, hier matin.

Léger tremblement
de terre à Sherbrooke

Sherbrooke, 6 (S.P.C.) — On a 
ressenti un léger tremblement de 
terre dans la ville de Sherbrooke, 
hier avant-midi.

Quartier Ville-Marie
. comité des citoyens du quar- 

taer Ville-Marie se réunira lundi J 
soir, à 8 heures.

Pour la GORGE 
Pour les BRONCHES

pour les
VOIES RESPIRATOIRES

LES
PASTILLES

VALDA
SONT SANS ÉGALES

En Vente partout 
|Lea Exiger EN BOITES j 

portant le nom
VALDA

Aient Général pour le Censda :
J. Alfred OUIMET 

84, Et. Peul St. l'aet. MoNTat.lL.

FRANCE - SUISSE - ITALIE 
(BAVIERE - ALSACE) 
TUNISIE - ALGÉRIE

5 jours à Par»
5 jours à Rome 
5 jours d Tunis 

(Congrès de Carthage)
S jours Tunisie-Algérie 

Pèlerinages 
à Lourdes et Lis.eux 

Assistance à la PASSION 
d’Oberammergau

VOYAGE FACULTATIF
ALLEMAGNE (Le Rhin) 
HOLLANDE—BELGIQUE 

Expositions D’ANVERS 
et de LIEGE 4 jê
— 1S Jours —

Prospectus détaillé sur demande 

Les inscriptions sont reçues par

LE DEVOIR
430 - Notre-Dame Est 

Montréal

*
Note — Le 

blic (l’histoire 
lieu à rÜnivcr 
mercredi soir.

Avis de décès
VAU/.i: — a Montréal, le 4 déc. 1929. à 

Tfige de 02 ans. est décodée Madame Jo- i 
seph-Evari&le Pauiie, née Odüa Germain. 
Les funérailles auront lieu samedi, le 1 
courant. Le convoi funèbre partira de sa 
demeure No 8773. rue St-Denis, à 7 h. 45. 
pour se rendre & 1 église Saint-Edouard 
où le service sera célébré à B h. et de ] 
au ulmetlère de la COte-des-Nelges, lieu de 
la sépulture Parents et amis sont priés i 
d'y assister sans autre invitation.

- Nécrologie —

le 5, à ai 
de Moïse

* 33 ans.

. h 74 ans,

a 43 ans.

le 4, à 09

BERTRAND —- LO 3. Delphine Archam­
bault. épouse du notaire E-P Bertrand

BISSON — A St-Vlneent de Paul, le 4 
k 79 ans. M. Vincent Blsson

BOULERICE — A Potnte-aux-Trembles. 
le 5, A 56 ans. Antoine Boulerlce.

CHARETTE — A Montréal, le 4, a 73 
ans. Hlppolyte Charette.

CORMIER — A L'Assomption 
ans. Eugénie Vaillant, épouse 
Cormier.

DURNIN — A Montréal, le 4.
M. William Dutnlu.

FORTIER — A Montréal, le 4,
Eus tache Fortier. , , , „

OAREAU — A Montréal, le 4,
Ralph Oareau.

GAUTHIER — A Cartlervllle, 
ans, Emery Gauthier. . . „

GIGNAC — A Montréal, le 5, à 47 ans 
Clovis Glgnac.

HOTTE — A Montréal, le 3, Odlla PI- j 
card, épouse en léres noces de Godfrey 
Bélanger, en secondes noce», de Neooléon 
Hotte.LECLAIR — A Montréal, le 4, A 7« ans. 
David Leclatr. , „ 4 ..

LAGUE — A Chambly Bassin, le 4, A 85 
ans et 14 jours, Mme Edmond Laglte. née 
Henriette Brossant. .....

LEGAULT — A Verdun, le 3. A 35 ans. 
Bertha Brlaebots, épouse d’Alctde Legault.

MALO — A Montréal, le 4. A 49 ans, 
Eva Malo (en religion Soeur' Marie-Apol­
line). fille <!î feu J-B. Matin et de feu 
Apolline Oaudet.

MARCOTTE — A Montréal, le 3, A 67 
ans. Félix Marcotte.

MATTE — A Ste-Thérè»e, le 4. A 72 ans. 
Mélina DesJardins, épouse de feu Oédéon 
Matte.

PAUZE — A Montréal, le 4. à 62 ans, 
Mme Joseph-Evarlste Pauzé, née Odlla 
Germain.

ROYER — A Montréal, le 4. A 64 ans. 
Odile Gagné, épouse de Joseph Roy«>r

TR U DEL — A Montréal, le 4, A 86 ans, 
Bel ténu te Quesnel. épouse de feu Joseph 
Trudel.

Mouvement ties navires
L’“Athenia”, de la compagnie 

Anchor-Honaldson, parti de Glas­
gow. arrivera à Halifax a'liiuml'liui.

L'"Ausonia”, de la compagnie Gu- 
nard, parti de Southampton, arme­
ra à Halifax demain.

Le "Duchess of Richmond", du 
Pacifique Canadien, parti de Liver­
pool, arrivera à Saint-Jean demain.

Le "Montcalm’’, du Pacifique Ca­
nadien, parti de Southampton, arri­
vera à Saint-Jean demain.

Le “Megunlic”, de la compagnie 
White Star, arrivera à Liverpool 
demain.

Le "Baltic”, de la compagnie 
White Star, parti de Liverpool, ar­
rivera à New-York dimanche.

Le “Caledonia”, de la compagnie 
Anchor, parti de Glasgow, arrivera 
à New-York dimanche.

Le "Laconia", de la compagnie 
Canard, parti de Liverpool, arrive­
ra à New-York dimanche.

Le “Minnekahda", de l'Atlnntic 
Transport, parti de Londres, arri­
vera à New-York dimanche.

Le groupe Mac Alpine
à Cranberry Portage

Cranberry Portage, Man, 6. — Le 
colonel (J. 1). H. MaeAlpino, et qua­
tre de ses compagnons: le capitai­
ne S. R. MacMillan, pilote, d’Ed­
monton; Alex Milne, mécanicien, de 
Winnipeg, le colonel Robert F. Ba­
ker, ingénieur de St. Catharine, 
Ont., et E. A. Broadway, géologue, 
de Winnipeg, sont arrivés hier en 
avion de Stoney Rapids, Saskatche­
wan, après une envolée de 450 mil­
les.

Les hommes ont été ramenés en 
deux avions, avec les membres de 
(équipé de secours commandée 
par le capitaine Guy . Ülunchet. Les 
deux autres membres de l’expédi­
tion MacAlpine sont partis dans un 
troisième avion mais ont fait escale 
a South Bend, à mi-chemin entre 
Stoney Rapids et Granberry Porta- 
ge. _

Le service postal
de Victoriaville

Les manufacturiers et les mar- ' 
chauds de Victoriaville se préparent 
à envoyer à M. Peter J. Veniot, mi­
nistre des postes, une lettre pour 
réclamer un service postal plus ra­
pide entre cette ville et les autres 
endroits «le la province. Ils nréten- 
«tent que les lettres et les colis pos­
taux prennent trop de temps à at­
teindre leur destination et ceci à 
cause de la lenteur de la poste. Plu­
sieurs autres corps publics ont déjà 
protesté auprès du ministre dos pos­
tes et il semble que ces protestations 
>e généralisent dans la province.

Doux évêques à bord 
tin Duchess of Richmond
Parmi les passagers du “Duchess 

of Richmond", paquebot du Pacifi- 
«tue Canadien qui ariveru à Saiuf- 
Jcan demain, il y a Sa Grandeur 
Mgr O’Leary, archevêque d’Edmon­
ton, et Sa Grandeur Mgr Kidd, évè- 
que de Galgarv.

La Société Coopérative
DE FRAIS FUNERAIRE» 

Entrepreneur» «te Pompe» Funèbre» et 
Assurance» Funéraires

HARBOUR 5555
}02, RUE BAINTE-CATIIKKINE EST

Chez les comptables

l, Association des Comptables 
agréés de la province de Québec a 
fêté par un grand dinar, nier soir ; 
« I* hotel Windsor, le 50e «n ni ver- • 
saire de sa fondation. Le banquet 
était présidé par M. A. A. Gowan, 
president de l’Association, qui avait 
a ses côtés, M. A.-R. McMaster, nou­
veau trésorier provincial, M. Ca- i 
millien Hourie, maire de Montréal; 
M. Georges Hogg. maire de West- 
mount; M. Joseph Heaubicn, maire 
d Outremont ; MM. C.-E. Gravel, pré- j 
sidcnt de la Chambre «le Commerce i 
rie Montréal, Georges Uonthier, con­
trôleur fédéral «les finances; Geor­
ge C, McDonald, président du Hoard 
of Trade; Henri Laureys, directeur 
des Hautes Etudes Commerciales; 
Harvey E. Crowell, président de 
J Association des Comptables Agré­
és du Dominion; F. H. Hurdman, 
president «h1 l'Institut Américain «les 
Comptables; S. G. H. Fitch, vice- 
president de RA. I. A.; JL Perchai 
Edwards, président de l’Institut des 
Comptables agrégés d'Ontario; A. F. 
C. Ross, secrétaire honoraire du 
comité canadien de l’ineorporntion 
«les comptables et vérificateurs.
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Le docteur BUNDY ALLAN, élu 
président de la Société des Ra­
diologistes de TA mer igné du

Docteurs, Consultez ! ! !
ETARLISSEMENTS flAIFFB,

.. . OALLOT & PILON
34. BWd de Vsngimrd — Pari» xvém»

Ras «ns X, Diathermies
Electrothérapie

GALLOIS i CIE
54. Chemin Villon. L,0n (RhAae> 

Ultra-violets, Infra-Rouges 
Lampes aaciatiques pour salles 

d’apération- et dentiste» 
Electrodes de quarte.

Prix et conditions les plus avantageux 
Devis et cataloguas sur demand» 

Berrlcc d un Ingénieur électricien- 
radiologiste

Agence générale pour le Canada
Paul CARDINAUX D.S.

"PRECISION FRANÇAISE"
3451, St-Denis . HA. ’331

MONTREAL.

415, RUE STE-CATHERINE EST
(Ptts 8t-Denis)

LE PLUS GRAND 
LE PLUS LUXUEUX

RESTAURANT
à prix populaire

«CUISINE CANADIENNE)
Table d’hAte.......................40»
Avec bière ou via 50e

et à la carte
MUSIQUE

Pour banqueta, réceptions, mariages, 
etc., dans nos salles ou en dehors—

Appelez HArbour 1633

HOTEL — RESTAURANT 
FRANÇAIS

12*4 ST-DENIS, MONTREAL 
Chambres : $1,50 et plus

Repas . $0.50. $0.75, *0 90 et
"à la Carte”

Cabaret “Au Matou Botté”

Avez-vous besoin de bons 
livres?

Adressez-vous au Service de 
librairie du “Devoir". 430 rue 
Notre-Dame est, Montréal. (Té­
léphone: HArbour 1241*.

«

BUREAUX
CLASSEURS

CHAISES

J.h.E\à6rLLa
(«34 rue Notre-Dame Ouest Montréal

In établissement qui reflète 
Vesprit de Noël

T

iü

E ttQue vous êtes chic 
tenue de soirée!**
Que faut-il pour être chic? Un 
Tuxedo seyant à la coupe im­
peccable.
Les vêtements de soirée Fash* 
ion-Craft* à la dernière mode 
jusque dans le détail, sont irré­
prochables sous cous rapports»

Remarquable qualité 
à partir de $35

FAITES VOS ACHATS DE BONNE 
HEÙRE I

en 5

f oyez nos articles et accessoires — 
Bonneterie — Chapeaux spéciale­
ment étudiés pour lui faire plaisir

Limitée

281 rue Ste-Catherine Est
Une rue à l'ouest de 1h me St-Denis

La solution de l’épineu: 7 
problème des étreimes

r'ourquoi trouvez-vous ce Jour de l'An haïssable? Par­
ce qu’il vous amène la corvée du choix des étrennes. Jouis­
sez donc pleinement de cette fête; nous pouvons voue en 
indiquer le moyen. Avec un peu d’argent et moins d'en­
nuis, vous pouvez vous procurer des cadeaux d'une valeur 
inestimable, sûrs de plaire, et de plaire indéfiniment. Au 
Service de Librairie du DEVOIR ü n’y a pas d’encombre­
ment et vous pouvez même commander par la poste ou par 
téléphone.

T oute commande est livrée, en ville.

Album de luxe, couverture pleine toife, format 8 x 11, au comptoir 
$1.50, par la poste, $1.75.

Les saintes gardiennes: sainte Jeanne d’Arc, sainte Geneviève, sain­
te Odile. Poèmes de A.-P. Garnier. Beaux hors-texte eu cou­
leurs et nombreux dessins en noir, de Maurice Lalau.

Histoire de la sainte Bible, par M. le chanoine Pinault : 100 gravures, 
d après Gustave Doré. Format 9 x lUa, gros caractères, car­
tonnage fort, dos toile.

Albums à 75s au comptoir et 90s par ia poste. Le Semaine de Suzettr, 
vingt-cinquième année, premier semestre. Cartonnage fort, doa 
toile, format 9 x 12. Romans enfantins,, comédies et monolo­
gues, modes de la poupée, jeux de plein air et d’appartement, re- 

t cet tes et devinettes, histoires illustrées en noir et en couleurs.
L>t Semaine de Suzette, vingt-quatrième année, deuxième semestre. 
L Ancien Testament, raconté aux enfants, par le chanoine Pinault, 

50 gravures d après Gustave Doré, fort cartonnage, couverture 
en couleurs.

Histoire sainte en images, couverture toile, format 10 x 15, illustra­
tions en couleurs.

Fables de La Fontaine, illustrées par Benjamin Rabier, 70 fables. 
Albums fortement cartonnés, lormat 10 x 13, enrichis de nom­
breuses illustrations en couleurs. Au comptoir 75s, par la 
poste, 90s.

Je saurai lire. Alphabet méthodique et amusant par un papa, nom­
breuses gravures par Robert Sallès.

Je sais lire, lectures et scènes enfantines, pat un papa, vingt jolies 
histoires, ornées de beaux dessins en couleurs de Robert Sâllès. 

Contes de Perrault, avec de nombreuses illustrations en noir dans le 
texte et hors-texte en couleurs, par Maby.
Tout le monde connaît et admire tes étourdissantes compositions 
de Benjamin Rabier, le meilleur d# dessinateurs humoristes fran­
çais : Gédéon s’amuse, Gédéon comédien, Le fond du sac, Ecou- 
tez-moi, Aristide et Bobino, Gédéon Mécano, ,

Albums à 35s au comptoir et 45s par la poste.
Romans en images, série d’un genre tout nouveau : vrai spectacle de 

cinématographe. Chacun en 100 pages, format 7 x 11. forte­
ment cartonné, fait défiler près de 400 gravures de Dâmblans. 
L'histoire écrite en légendes, est de conteurs à l’imagination fé­
conde et grands amis des enfants :
Miette et Janet, par Max Colomban ; Histoire de trois enfants 
russes, par Max Colomban; Bernard et Lelette, par Max Colom- 
ban , L Ile du bonheur, par Max Colomban; Le signe rouge, par 
Alice Pujo; Le secret de Pallahore, par Myriam Catalany ; Le 
maître de l’espace, par Myriam Catalany; La tour des aigles, par 
Alice Pujo; Le mystère de Golconde, par Alice Pujo; Vers l’oasis, 
par Alice Pujo. Le roi de l’or, par Alice Pujo.

A B C, illustrations de Georges Frédéric, texte de Mme G. Frédéric, 
très intéressant pour les tout.petits..

Alphabet par Benjamin .Rabier, belles illustrations en couleurs. 
Albums à 25s au-comptoir et 30s par la poste.
Les chansons de Bécassine, texte de Ch...Magué, musique de Francis­

que Darcieux, jolies illustrations en couleurs. 15 chansons.
Un chasse à courre chez lord Pington.
Lord Pington chasse le tigre, dessins et texte du Baroh Marcel de 

Vinck. ' *
Suzette en vacances, (1928), format 5 x 7, broché, 186 pages. 
Collection Géorgie, cartonnage fort, illustrations ‘ en couleurs:

Géorgie à la mer, Géorgie au jardin zoologique, Géorgie à la 
montagne, Géorgie au jardin public, Dick et Géorgie, Géorgie au 
cirque.
Albums cartonnés à 25s chacun, plus 5svpour frais de port. For­
mat 8 x Km, nombreuses illustrations en couleurs par Jordic;
Marie aux sabots de bois se gage, Les dernières places de Marie 
aux sabots de bois, Perrine, la petite laitière, Les sept jours de 
Ketje, Tintin Gorin, Bre Ke Kes Coas-Coas, Cours sélect, La 
pension des oiseaux.
Autres albums cartonnés à 25s chacun plus 5s pour le port. For­
mat 8 éi x 11, nombreuses illustrations en couleurs, par Ben­
jamin Rabier : Oscar, roi du désert. Chariot est un phénomène 
Clementine, Rabougri, chat de gouttière, Rouquinot, le lutin dii 
bois. Un rude lapin.

Collection de la Cigogne, brochée, format 8% x 11, illustrations en 
couleurs : Les terrifiantes aventures d’un petit poussin, Marion- 
nettes, Le cheval de bois (jin avait mi coeur»*

Albums à 15s franco: Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus, illustrations. 
Pour les petits, abécédaire illustré, par L. Marcenav, format 7 x It) 

illustrations en couleurs. ‘ ‘ ’
Petits amis des pays lointains, par M. O’Nel, format 7 x 10, illustra­

tions en couleurs.
Petits amis de tous pays, par la même, même description que le pré­

cédent. Voyages extravagants de Ninette, par le même. Aventu­
res de Jeannot l’intrépide, et Jeanne d’Arc.

Albums à .08s franco ou 2 pour .15s, format 5 x 7. illustrations en 
noir et en couleurs; La journée d’Arlette, Nell et Mouche, AI- 
phabet des jeux, l’Alphabet au jardin, Le chat botté, Le petit cha- 
peron rouge. Les carnassiers. Fables d’Esope (2 parties), Fables 
de La Fontaine (2 parties). Le petit chat blanc, Le tambour. 
Deux bonnes mamans.

Albums à .10s, format 6E x 10. joliment illustrés en couleurs : Alpha-
bet des oiseaux, Alphabet de mes poupées, Alphabet des animaux 
domestiques, Alphabet du petit soldat.

Albums à colorier. 10s chacun, format 5Mi x 8: Une leçon de musi­
que, La carotte, Guillaume Tell, Jean fait du modelage.

Albums à colorier, 10s chacun, format 8 x 5E.
Le petit coloriste, (quatre albums différents).

Albums à colorier, 10s chacun, format 7 x 10: Je sais peindre des 
oiseaux; Je sais peindre des animaux; Je sais peindre des fleurs;
Je sais peindre des fleurs et des fruits.

Albums d’images d’EpInal, format 12 x 16. sous jolie couverture eu 
couleurs, environ 12 histoires par album. Quatre différents. 
.25s chacun.

Histoire de France, format 12 x 16, belle couverture en couleurs, 28 
pages avec de nombreuses illustrations, au comptoir et par la 

poste, .35. y

Les paraboles de Notre Seigneur Jésus-Christ, format 12 x 16. belle 
couverture en couleurs. 24 planches en couleurs, par V. Huen 
au comptoir et par la poste, .35s.

La vie héroïque de Jeanne d'Arc, format 8 x 1134, 12 planches, par
Victor Huen, avec texte en gros caractères. Au comptoir et 
par la poste, .las. '

Albums en images cartonnés en couleurs, dos toile. Environ 25 his­
toires par album. Images d’Epinal. Quatre albums differents. 
Au comptoir et par la poste .25s chacun.

Contes de fées. Contes de Perrault, albums fortement cartonnés, for­
mat 6 9 x 10. huit contes illustrés en couleurs. Au comptoir et 
par la poste, .40s.

Les mêmes contes, format 6 x 834, au comptoir et par la poste .30s, 
l^es memes contes, format 5 x 7, au comptoir et par la poste, ,20s. 
Onze contes de fées sous même enveloppe, illustrés en couleurs, for­

mat 5 x 734. Au comptoir .30s.. par la poste, ,35s.

SERVICE DE LIBRAIRIE DU “DEVOIR”
430, rue Notre-Dame E«t ’ — — Montréal



- CALENDRIER -

Demain: SAMEDI, 7 décembre 1929.
Saint Ambroise, évêque et docteur

Lerer du soML 7 h. 26.
Coucher du soleil, 4 h. 16.
Lever de U lune, .06.
Coucher de U lune, 10 h. 02.

Premier quart, le 9, A « h. 42 du matin. 
Pleine lune, le 16, fc 6 h. 30 m. du matin. 
Dernier quart, le 22, à 0 h. 27 m. du soir. 
Nouvelle lune, le 30, A 7 h. «2 m. du soir.
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DEVOIR
!« Devoir est membre de la Canadian Pres»* de VA. B. C. et de la C. D. N. 4*

- DEMAIN -
NUAGEUX ET NEIGE

MAXIMUM ET MINIMUM
Aujourd'hui maximum 20.
Même date l’an dernier 24. 
Minimum aujourd’hui 10.
Même date l'an dernier 10, j r»

BAROMETRE

10 heures a.m, 30.07. 11 heures a.m. 
Midi: 30.07.

30.07.

Chiffres fournis par la maison l.-R. ds 
Meslé, 300A, rue 8alnt-*«ents. Montréal.

La lutte entre libéraux 
dans la Beauce

66 17J ai crevé 1 abcès”, déclare M. Edouard Fortin, en 
ajoutant qu’il ira jusqu’au bout - “R faut balayer 
la clique” affirme à son tour M. Léonce Cliché, 
autre libéral dissident — “Je mettrai ma maison au 
jeu pour revendiquer la liberté du peuple” - Le 
préfet du comté, un libéral notoire, présidait l’as­
semblée de M. Fortin, hier à Valley Jonction

Québec, 6 (D.N.C.) — M. Edou­
ard Fortin, avocat et journaliste, a 
précise sa déclaration de «uerre à 
une assemblée tenue au Manoir Bi­
lodeau, hier après-midi, à Vallev 
Jonction, et présidée par M. T. Pou­
lin, un libéral notoire lui aussi et 
prefet du comté. M. Fortin luttera 
jusqu au bout, qu’il y ait ou non 
un candidat oppositionniste, afin 
de sauvegarder les droits du peu­
ple, a l’exemple de ses ancêtres. Il 
a vainement demandé à l’élu de la 
convention. Me P.-H. Bouffard, de 
respecter la parole de son père. 
Elu de la convention, reprend-il, 
mais, il n’a eu que G4 voix sur un 
total de 138. Lors de la conven­
tion, continue-t-il, j’ai crevé l’ab- 
ces, et le 16 au soir, quand nous 
amputerons le vieux chêne libéFal 
(du comté de Beauce) dont a par­
lé mon ami M. Laferté, de la bran­
che morte qui le tue, le vieux chê­
ne libéral reprendra une nouvelle 
vigueur.

D’autre part, M. Fortin a été as­

sure, parce qu’il a déclaré ne point 
lâcher prisq d’ici à la fin de la vo­
tation, de l’appui de Me Léonce 
Cliché, autre libéral dissident, qui 
a réprouvé la convention parce 
qu incomplète.

M. Cliché a prononcé un dis- 
cours_ qui confinait à la virulence, 
parfois: “Il faut balayer la clique, 
a-t-il déclaré, et faire le lavage qui 
sannonce depuis huit ou dix ans. 
Maire du village de Saint-Joseph, 
je n’ai pas de fortune, mais je met­
trai au jeu ma maison pour reven­
diquer la liberté du peuple. J’étais 
disposé à accepter une convention 
entière et complète, mais non un 
simulacre de conveniion. Mes amis 
m’auraient renié si j’eusse agi au­
trement.”

De son côté, M. Bouffard a com­
mencé sa campagne avec Me Ro­
saire Beaudoin, avocat. Il a tenu 
déjà trois assemblées. Les conser- 
vateurs vont-ils profiter de cette 
scission pour glisser leur candi­
dat? Rien n’est décidé.

Le procès d’Astroff
La Cour d’assises a continué â 

instruire cet avant-midi le procès 
d’Henry Astroff accusé de posses­
sion iliéagle de drogues. Mes Ber­
trand et Mouette qui occupent res­
pectivement pour la couronne et 
pour la défense ont passé une gran­
de partie de l’avant-midi à argu­
menter sur la production de photo­
graphies tendant à faire identifier 
l'accusé.

Le concierge d’une maison à ap­
partements a rendu témoignage au 
ours de l’avant-midi. Me Bertrand 

• oulait lui faire identifier l’accusé 
au moyen d’une photographie. Le 
oncierge a dit qu’il n’était pas trop 

iûr que c’était lui. .Me Monette s’est 
objecté à ce que l’avocat de la 
Couronne confronte le témoin avec 
a ne déposition qu’il avait donnée 
intérieurement.

Le juge Wilson est intervenu 
pour conseiller à Me Bertrand de 
faire identifier, si c'était possible, 
l’accusé par le concierge qui l’avait 
vu en trois ou quatre circonstances 
lorsqu’il allait lui payer le prix de 
son appartement.

C’est dans cet appartement que 
les officiers de la police montée 
avaient saisi une forte quantité de 
drogues. L’accusé n’était pas pré­
sent au moment de la saisie^ct ce 
n'est que sur les indications du 
concierge que les officiers ont réus­
si à le retracer.

L’assurance contre le
chômage en Angleterre

Londres, 6. (S. P. C.) — Le parti 
travailliste parlementaire a décide 
aujourd’hui de n’insister sur aucun 
amendement d’un caractère finan­
cier au bill d'assurance contre le 
chômage, mais d’aider à le faire 
passer aussi rapidement que possi­
ble.

La réunion d’aujourd’hui soule­
vait beaucoup d’intérêt à cause du 
retrait hier par le gouvernement 
d’une clause de ce bill au sujet 
«le la déqualification des personnes 
dont les efforts pour trouver de 
l’emploi seraient jugés insuffisants. 
L:> gouvernement, acculé à une dé­
faite immédiate, a dû sacrifier J.i 
clause.

fl semble que la réunion d’aujour­
d’hui a été convoquée pour expli­
quer la demande très appuyée dans 
le parti, pour la réduction de six à 
trois jours du temps de chômage 
avant d’avoir droit g des bénéfices, 
coûterait 4,000,(100 de livres, et que, 
comme l’a dit M. Snowden, il n’y a 
plus d’argent disponible pour les 
fins de ce hül. ___

M. Marier visite
le Japon occidental

Tokio, 6. (S.P.C.) — M. Herbert 
Marier, ministre canadien au Ja­
pon. est de retour d’un voyage dans 
le Kansai ou Japon occidental. Il 
a visité Osaka, Kobe, et toutes les 
principales villes. Il a rencontré 
partout les hommes de la politique 
et de la finance yinsi que les ci­
toyens canadiens ou britanniques 
de la région. Son voyage avait 
pour but de réunir des renseigne­
ments de première main sur cette 
partie du Japon.

Cosgrave et René Bazin 
créés docteurs en droit 

de l’Université de 
Dublin

Dublin, 6. (S.P.A.) — A cause de 
son voyage aux Etats-Unis, M. de 
Valera, président de ITniversité de 
Dublin, n’a pas présidé à la colla­
tion du grade de docteur en droit 
nu président Cosgrave. C’est le pro­
fesseur Merriatn qui a présidé la cé- 
rémouir.

MM. G.-K. Chesterton. Hilaire Bel­
loc et René Bazin onl également été 
fait» docteurs en droit de la même 
université.

Nouveaux membres de 
l’Ordre du Saint-Sépulcre

Québec, C (D. N. C.). — L’arche­
vêché communique une liste de 
nouveaux commandeurs et cheva­
liers de l’Ondre du Saint-Sépulcre.

Les commandeurs sont: ■ MM. J.- 
Marceîlin Pettigrew, T.-D. D trime et 
Joseph Racine, tous de Québec.

Les chevaliers: MM. Napoléon 
Laroche, de Saint-Antoine de Tilly, 
Lotbinière, père de M. l’abbé I. La­
roche, curé à Saint-Joseph de Qué­
bec, Albert Chrétien, de Beauport, 
et Edouard Latour et Jules Côté, 
tous deux de fjuétoec.

Le chapitre, dont le commandeur 
Krnest Côté est le grand-maître, 
compte maintenant dix-sept mem­
bres.

Un cultivateur de
Saint-Prime porte

sa cause en appel
Québec, fi (I). N. G.). — La tragé­

die du Lac-Saint-Jean a son écho 
en Cour d’appel présentement. M. 
Adélard Perron, cultivateur à Saint- 
Prime, trouve insuffisante l'indem­
nité de $6,385, dont le juge Fortier 
a imposé le paiement à la compa­
gnie Duke-Price, il s’en tient à sa 
réclamation originale de $23,484. Il 
a pour avocat Die Eudore Boivin, de 
Ghicouitiimi, cependant que Me T-- 
L. Bergeron, de Hoberval. et Me 
Aimé Geoffrion, de Montréal, repré­
sentent l’intimée.

Le crédit agricole
Ottawa, fi (D. U. C.). — H y a eu 

aujourd'hui séance de la Commis­
sion du crédit agricole sous la pré­
sidence de M. Charles Dunning, mi­
nistre des finances. C'était la pre­
mière fois que M. Dunning prési­
dait cette commission.

Jusqu’à date. 5.042 demandes 
| d’emprunt onl été faites a la com­

mission. qui en a considéré 1.1 (ifl. 
Les autres sont à l’étude. La moyen­
ne des prêts est de $2,069 et la som­
me prêtée, de $2,400,000.

Arrêté par trois
individus et volé

Avila Gai lien. 234 nu- Sophie, 
Sorel, a été attaqué par trois nom­
mes comme il sortait d’une uaisoti 
de la rue Jeanne-Mance, hier soir, 
et s’est fait voler $53. qu’il avait 
en porte-monnaie. Un homme du 
nom de Mon Neveu a été arreté 
en rapport avec cette affaire. Il a 
comparai ce matin, a plaidé non 
coupable et son procès, commencé 
immédiatement devant le pige Cus­
son, a dû être ajourné à cause de 
l'absence du constable qui avait fait 
l’arrestation.

Prévisions atmosphériques
Toronto, 6. (S.P.C.) — Région 

des Grands Lacs. — Nuageux avec 
neige ce soir et demain.

Raie Géorgienne. — Nuageux 
avec neige ce soir et demain.

Baie Géorgienne. — Nuageux 
avec neige aujourd’hui et demain.

Vallée de l'Outaouais et du Haut 
Saint-Laurent. — Vent nord-est. 
Nuageux et froid avec neige. De­
main, nuageux avec chutes de nei- 
Rc.

Vallée du Bas Saint-Laurent. — 
Partiellement nuageux et froid avec 
neige aujourd’hui et demain.

Golfe et Rive-Nord. — Fort vent 
nord-ouest, nuageux et froid avec 
neige aujourd'hui et demain.

Provinces maritimes. — Nuageux 
et froid avec chutes de neige ce 
soir et demain.

Lac Supérieur. — Vent nord et 
nord-est, plus fort ce soir. Nuageux 
cl froid avec neige. Demain, fort 
vent nord et nord-ouest. Nuageux 
et froid avec neige.

Manitoba et Saskatchewan. -- 
Beau et froid ce soir et demain.

Alberta. — Beau et froid ce soir 
et demain.

Le roi dfItalie présentera 
les princes de la maison

de Savoie à Pie XI
La cérémonie aura lieu demain au Vatican

ROME, 6. (S.P.A.) — Le roi Victor-Emmanuel présentera 
demain à S.S. Pie XI son fils unique, le prince héritier Humbert, 
ainsi que les autres princes de la maison de Savoie. Cette visite, 
qui n’aura pas l’éclat de celle d’hier se fera d’après le même 
cérémonial. Elle servira à resserrer les relations amicales entre 
la Papauté et la maison de Savoie.

Le Pape recevra le roi et le prince dans la salle du Trône 
où ils se rendront en passant par la salle des Tapisseries. L’en­
trevue, contrairement à celle d’hier, ne sera pas secrète. Le 
roi présentera les princes à Sa Sainteté.

Le roi et sa suite rendront ensuite visite au secrétaire d’Etat 
papal, le cardinal Gasparri. Et ils iront prier au tombeau des] 
saints Apôtres avant de retourner au Quirinai, sans apparat.

RELIGIEUSE DE LA 
PROVIDENCE 

DECOREE
LE CONSUL GENERAL DE FRAN­

CE AU CANADA REMET LA DE­
CORATION D'OFFICIER D’A- 
CADK.MIL A LA R. M. MARIE- 
ANTOINETTE

Moukden approuve l’accord 
préliminaire sino-russe

MOUKDEN, 6. (S.P.A.) — Le conseil politique de Moukden 
a envoyé aujourd’hui un message à Moscou indiquant qu’il ap­
prouve l’accord préliminaire conclu entre les délégués russes et 
chinois pour le règlement du différend au sujet du chemin de fer 
oriental chinois. #

Mgr Melanson, vicaire
général de Chatham

Une lettre circulaire reçue 
de Chatham annonce la nomi­
nation de M. Vabhé Arthur 
Melanson, curé de Campbell- 
tou, au poste de vicaire
général du diocèse de Cha­
tham. Mgr Melanson remplace 
Mgr Dugal décédé dernière­
ment à Saint-Basile de Mada- 
waska.

Le nouveau vicaire général 
sera aussi administrateur du 

v diocèse pendant l’absence de 
Sa Grandeur qui s’embarque à 
Halifax le 9 courant pour son 
voijagc ad limina.

Les croiseurs français
Paris, 6 (S.P.A.) — Un rapport 

adopté par le comité naval de la 
Chambre française des députés dit 
que la France doit construire des 
croiseurs supérieurs au nouvel Ad­
mirai Scheer et nu Leipzig, de la 
marine allemande.

“Il est indispensable qu'en 1931 
la France commence à construire 
des navires de guerre meilleurs que 
les meilleurs d’Allemagne”, dit le 
rapport. 11 recommande l’approba­
tion du programme de construction 
du gouvernement pour 1930, soit un 
croiseur de 10,000 tonnes, six des 
Iroyers, six sous-marins, et plu­
sieurs auxiliaires, Je tout se totali­
sant à 48.000 tonnes.

Galles s’embarque
pour l’Amérique

Paris, fi (S.P.A.) •— A l’occasion 
du départ de Galles, ancien prési­
dent du Mexique, le ministre du 
Mexique a donné un grand banquet 
d'adieu. Le général s'est embarqué 
hier sur le Bremen à Cherbourg.

M. O’Hara succède à 
M. Robinson

Ottawa, fi (S.P.C.) - M. F. C. T. 
O’Hara, sous-ministre du commer­
ce, a confirmé hier la nouvelle de 
la nomination de M. F. J. Rathbo- 
ne en qualité d'assistant commissai­
re du grain. 11 succède à feu James 
Robinson.

La N.-Zélande nomme un 
commissaire au Canada

NOMINATIONS
ECCLESIASTIQUES

DANS LE DIOCESE 
REAL

DE MONT-

Par décision de Sa Grandeur 
Mgr l’archevêque ont été nommés: 
Messieurs les abbés Henri Des- 
longchamps, curé de St-Antonin; 
Georges Thuot. principal de l’E­
cole Normale de Saint-Jérôme; Ar­
thur Paiement, aumônier â la mai- 
son-mère des Sœurs Grises; Henri 
McDougait}, chapelain au Mont- 
Sainte-Marje; Ernest Coursol. vi­
caire à Sainte-Clotilde, Montréal; 
Pierre-Paul Lacombe, vicaire à 
Ste-Clotilde; Edouard Dagenais, vi­
caire à Sf-Jean-Berchmans; J.-Btc 
Moreau, vicaire à Saint-Louis de 
France; Ls-Pbilippe Allaire, victi- 
re â N.-l). dh Saint-Rosaire; Lio­
nel Gohier, vicaire à St-Edouard; 
Emile Filion, vicaire à Ste-Philo- 
mène; Elisée Choquette, vicaire â 
Laprairie; Lionel Beaudry, chape­
lain chez les Sœurs de la Provi­
dence, à Laprairie; Eugène De­
niers, vicaire à St-Nicolas; Ls-Phi- 
lippe Roy. vicaire à St-Jean-Bap- 
tiste, Montréal; Chs-Edouàrd Poi­
rier, vicaire à Laprairie; Alexan­
dre Blain, vicaire^à Contrecœur.

Trois hauts fonctionnaires 
de Verdun congédiés

Le nouveau Secrétaire de la ville 
dé Verdun, M. F. Black, qui avait 
remplacé M. WLshart; MM. W. Wil­
son, paie-maître et A. Sênecal, 
comptable au département de la tré­
sorerie, ont été remerciés de leurs 
services à la suite d’une réunion 
du conseil tenue en comité hier 
soir. Cette décision a ensuite été 
rendue publique,

Mlle Marjorie Oharland, secre­
taire de M. Wishart, qui avait aussi 
été suspendue, a été réinstallée 
près avoir été comme les autres

En présence de NN. SS. Gauthier 
et Deschamps, M. Edouard Carte- 
ron, consul général de France au 
Canada, a remis, hier, la médaille 
et le dipTôme d’officier d’Académie 
à la R. M. Marie-Antoinette, ancien­
ne supérieure générale des Soeurs 
de la Providence et auteur des ou­
vrages: “Histoire des Soeurs de , la 
Providence au Chili" et du premier 
volume de I’“Histoire de l’Institut 
des Soeurs de la Providence”.

La cérémonie a eu lieu à la mai- 
dans la vaste salle de la 

où Je personnel de la 
maison, du noviciat et des dé­
légation des diverses mais»ns de 
d’institut s’etait réuni.

On remarquait également Mada­
me Carteron, M. l’abbé J. Fortin, au­
mônier de la maison-mère, et des 
membres du Conseil générnlice.

S. G. Mgr Gauthier remercia M. le 
consul au nom de la nouvelle déco­
rée, au nom de la communauté et 
en son nom personnel. Sa Gran­
deur mit en valeur les ouvrages 
précités et fit l’éloge de la commu­
nauté des Soeurs de la Providence 
si intimement liée de principes et 
d’action à l’autorité épiscopale, fi­
dèle aujourd’hui connu? à ses ori­
gines, au but de son vénéré fonda­
teur, Mgr Bourget.

Les distingués visiteurs furent 
ensaute conviés à un goûter avant 
de prendre congé,

LES FUNÉRAILLES 
DE M. CLAP1N

A NOTRE-DAME, CE MATIN

Les funérailles de M. G. Clapin, 
Sulpicie», ont eu lieu ce matin. Le 
service a été célébré, à Notre-Dame. 
M. Bouhier, curé de Notre-Dame, a 
officié. C’est Sa Grandeur Mgr Des­
champs qui a donné l’absoute. Les 
assistants de M. Bouhier étaient 
MM. E.-G. Belcour! el H. Filiatrault, 
Sulpiciens; ceux de Mgr l’Auxiliai­
re, M. le chanoine J. A. Mousseau et 
M. A. P. Bernard, Sulpicien. M. 
l’abbé Romuald Chayer a exercé les 
fonctions île inailre de cérémonies.

Avaient pris place au sanctuaire: 
M. Mené Labelle, supérieur de St- 
Sulpice, Mgr J. Dorais, vicaire gé­
néral de Valleyfield, M. Emile Yelle, 
Sulpicien, supérieur du grand sé­
minaire de Montréal, M. Olivier 
Maurault, Sulpicien, directeur du 
collège Grasset, le R. P. L. Bois­
vert, Dominicain, M. H. Dupret, 
Sulpicien. M. Gerald McShane, Sul- 
picien, curé de Saint-Patrice, MM. 
T. Gostes. F. Duchein. P. A. Lajoie, 
O. Holland, Roland Léonard, R, de 
Boysson, Etienne Blanchard, J.-B. 
Clément, B. Gattet, R. Lesicur, J. 
Simon, René Portier, G. Berger, H. 
Guibert, H. Garrougteigt, M. Chiron, 
Arthur Dubeau, J. E. Dorvaux, J.-B. 
Porcher, Jean Boileau, A. Allard, 
Yvon Charron, H. Boudreau, Pierre 
Richard, Raoul Allard. Auguste 
Ferland, J.-B. Ouellette, J. D. Wad­
dell et A. Ouimet, Sulpiciens; M. 
l’abbé Philippe Perrier, curé du 
Mile-End. Dorn Moquet, assistant 
du : Supérieur général des chanoines 
réguliers de l’Iinmaculée-Concep- 
tion, M. le chanoine Callaghan, cu­
ré «le Saint-Michel Archange, M. le

En Bourse locale

Les cours se maintiennent
Et l’activité reste normale ’ «

Le marché local continue d’être 
un peu plus actif qu’il y a une se­
maine et les cours se maintiennent 
assez bien si par contre il ne se 
fait aucun mouvement très accen­
tué.

Brazilian varie de 45 3-4 a 47 et 
cote 46 7-8 à midi, une avance de 
quelques fractions sur hier. Nickel 
s’avance de 1-4 à 31 1-4 après 
avoir été à 30 1-4. Montreal Power 
est assez vigoureux et gagne 3-4 à 
132 1-2 après avoir touché 133.

Les autres titres de pouvoirs sont 
peu actifs et restent aux prix 
d’hier.

Les papiers fléchissent de quel* 
ques fractions moins Fraser qui 
avance de 1 à 26. Canadian Bron« 
ze d’abord vigoureux, recule en­
suite de 2 points à 47. Dominion 
Bridge, ex-dividende aujourd’hui, 
recule de 1 1-2 à 78 1-2. Canadian 
Car fléchit de 1-2 point tandis que 
Cockshutt avance d’autant. Le res­
te de la liste ne varie pas.

A Wall Street

General Electric en vedette
-........ ................... % *

Ce titre est fractionné en quatre - Tendances 
opposées sur les cours

New-York, 6. Les cours mani­
festaient des tendances opposées en 
Bourse cet avant-midi quoique dans 
l’ensemble lé marché ait été en haus­
se. Ce sont surtout les titres à prix 
élevés qui se sont mis en vedette 
et qui ont réalisé les avances les 
plus notables. L’annonce du frac­
tionnement du titre General Elec­
tric sur la base de 4 pour 1 a pro­
voqué beaucoup d’enthousiasme et 
en quelques minutes il s’élevait à 
242, une avance de près de 10 
points. Le dividende sera de 81.60 
sur les nouvelles actions, soit sur 
la base de $6.40 pour le titre ac­
tuel qui était sur la base de $4 par 
an avec boni de $2.

Les utilités publiques sont aussi 
en vedette et donnent lieu à une 
bonne demande. U. S. Steel a va­
rié de 2 points toute la matinée, 
chaque fois qu’il avançait un peu, 
les prises de profits se manifes­
taient pour le faire reculer de nou­
veau. Les ferroviaires ne se sont 
pas avancés pour la peine.

Brooklyn Union Gas a avancé de 
6Vi points, Allied Chemical de 6. J. 
I. Case, Simmons, Columbia Car­
bon, Standard Gas, A.-M. Byers, De­
troit Edison, American & Foreign 
Power, de 4 à 5 points chacun. Au­
burn Auto a reculé de 7H points et 
American Tobacco de 4.

Le rovrnu ordinaire du 
Canada augmenté de 

$10,433,999
mi°or<Unàirc mtaV.h.'Camada \nw' j ,dl
les huit mois de l’année fiscale qui j ,lwU* déclari
se terminèrent le 30 novembre der-j . .. .,lten demaii
nier fut de $319,218.838. Pour et 'tue le

Caucus conservateur à 
Beauceville

Québec fi, ÔTJ. C.) -- A midi
lereve-l / ‘c "11' 1 lw'n<^ Maher, >hrf
da pour > nnseroalrice . du

employés entendue par les échovins. j chanoine Léon Pratte, supérieur du 
M. Aimé Parent, trésorier, a été séminaire de Saint-Hyacinthe, M. 
nomme secretaire pro tempore.

Le conseil était an complet sauf 
lerhevin Colin, absent

Wellington. N.-Z., fi (S.P.A.) *—M. 
J. W. Collins, secrétaire «lu minis­
tère de l’industrie et du commerce, 
si été nommé commissaire commer­
cial de la Nouvelle-Zélande au Ca­
nada.

Après «voir établi un bureau ca­
nadien, M. Collins fera un rapport 
su: les perspectives d’augiôentcr le 
commerce ue la Nouvelle-Zélande 
dans l’Est îles Etats-Unis.

l’abbé O. P. Gauthier, curé de Saint- 
Léon, M, l’abbé Zenon Alary, direc- 

, , .. , ... pour causeueUr des Missionnaires colonisa-
de maladie. La réso ution.démettant ,eurSf u. p ,>. , Hoisvert, Domini 
de leurs fonctions les trois officier

Des grèves en Grèce
Saloniquo. Grèce, 6 (S.P.A.) —• 

Les employés de tramways se sont 
mis en grève pour sympathiser 
avec les employés de tramways et 
du gaz à Athènes.

Les étudiants de l’Université de 
Saloniquo font une grève de 12 
heures pour sympathiser avec leurs 
camarades d’Athènes qui ont eu 
maille à partir avec la police de 
celte ville.

Moukden accepte

soil de Moukden a décidé de ne pas 
s’opposer à la réinstallation d’Em- 
shanoff, ancien gérant et d’Kis- 
mont, ancien assistant gérant du 
chemin de fer de Mandchourie, à 
d'autres postes. En retour, la Rus­
sie promet de ne pas faire de pro­
pagande dans la région du chemin 
de fer si no-russe.

Tcng Yun-Sheng, commissaire 
chinois des affaires étrangères à 
Harbin, représentera le gouverne­
ment de Moukden dans les nouvel­
les conférences sur l'accord sino- 
russe.

pjps haul mentionnés a été adop­
tée à Tunnnimîté. Les délibérations 
à huis clos onl duré jusqu’à 10 heu­
res 25, ci une grande foule attendait 
encore à la porte pour connaître la 
décision du conseil.

Le cardinal Merrv drl Valté

au congrès de Dublin
Rome, fi On croit que le dé­

légué papal au Congrès eucharis­
tique de Dublin, Irlande, en 1932. 
sera Son Eminence le cardinal 
Merry Del Val, qui est d’origine ir­
landaise. du cédé maternel.

Un tunnel sous
le port de Boston

Boston, Mass., fi (S.P.A.) - Le 
ministère de la guerre vient d’au­
toriser la ville de Boston à cons 
truirc un tunnel sous le port, au 
coû» de $16,0(10.000.

Les étudiants
à Saint-Sulpice

Ce soir, salle Sf-Sulpice, deuxiè­
me séance de la Société des débats 
et l’Association musicale de l’Uni­
versité de Montréal. On traitera du 
divorce, tandis que plusieurs étu- 

• * * ■ ^ . .dinnts fourniront le programme
Moukden. <> (S.P.A.) — Le cott<«‘musical ainsi que l’orchestre.

cain, M. i'abbé J. O. Maurice cl M. 
l'abbé Henri Jasmin, professeurs à 
l’Université de Montreal, le B. P. 
Edouard Boy, Jésuite, du collège 
Sainte-Marie, le B. P. Thomas Tal­
ly, Jésuite, du collège Loyola. M. 
l’abbé Joseph Bacz, curé des Hon­
grois. M. l’abbé M. P. Rcid, curé de 
Saint-Thomas d’Aquin, les RR. PP. 
Gérard-Marie et Simon-Joseph, 
Franciscains, M. l’abbé J. A. Fer­
ras, curé de Saint-Joseph, le R. P. 
A. McGowan, Oblat de Marie, M. 
l’abbé Armand Paiement, curé de 
Sainte-Cunégonde, M. l’abbé J. C. 
Chaumont, curé du Très Saint-Nom 
de Jésus, M. l’abbé J. Z. Duforl, au­
mônier du Mont-Sainte-Anne, le R, 
P. André Marie Gravel, Servile, le 
R, P. T, J. Duval, Hédcmptoristc, le 
R. P. Avila Perrault, des Clercs «je 
Saint-Viateur, MM. les abbés Bari- 
leau, J. A. Aubin, N. Lévesque, J.-B. 
Desrosiers et quelques autres.

Lu cas d’Antoinette Auger

M. Tancrède Bienvenu
part pour l’Europe

New-\ork, fi ^‘tlc-tàe-Frence, 
de la C.G.T. partira ce soir pour 
Plymouth et Le Havre.

On remarque à bord: M. Tan­
crède Bienvenu, vice-président de 
la Banque Provinciale, Montréal, 
et Mme Bienvenu, ainsi que Mme 
Lu rose.

donc de $10,433,999. . !/é de comté,'
Les dépenses ordinaires du Ca­

nada durant les hui! derniers mois > , * * ‘J*
furent de $239,884,848, soit une: ,l(’ ''Opposition ;
augmentation de $12,420,839 sur le' , annoncent que la convcn
total des huit mois corresuondants ,i„ ' oaser va trice dans le comti

U Beauce aura lieu demain après 
mnfi. I usieurs orateurs du districl 
<lc Quebec seront présents.

total des huit mois correspondants 
de l’an dernier.

Ces chiffres sont extraits du rap­
port financier mensuel publié ce 
malin par le ministère (les finan­
ces. Ce rapport ne donne que les 
recettes et déboursés qui ont passé 
par les livres du ministère des fi­
nances jusqu’à la fin rie novembre.

Il démontre une diminution de 
$66,528,423 de la dette nette du 
dominion, comparativement au 
chiffre du 30 novembre 1928. A la 
fin de novembre 1929 la dette nette 
clait de $2,163,351,199, alors qu’à 
la fin de novembre 1928 elle était 
de $2,229,879,622.

Le flecteur
Gustave Archambault

ha,q, IV'rfe Gustave Archam 
î aull vient «1 être nommé membrt 
du conseil de la faculté de mérie
On J U ' -’"1 versité de Montréal On sail que jos ,|Pl,£s fjc ^ )(M
docteurs Arthur Bernier, Osent 
Mercier et L.-J), Mignault ont « au
dè rZl taCau^S, ,,ans '<• «'onseilde celte faculté depuis moins de. . , «(ipuis moins de ;

Nominations provinciales) ?ue les nominations de mm 
____ î ! 'ls docteurs E.-G. Asseli» et P.-(;

Québec, fi (D.N.C.) Le gou- lon’ .<;oml>Ié deux de ce
vernement provincial a nommé M. j ' ‘ U*H dt rnœmnent.
J.-P. Bêlair, recorder à Sl-Jérôtne »
el M. le Dr Wilfrid Samson, de Voyageurs (le

commerce du DominionQuébec, juge de paix avec juridic­
tion provinciale de recevoir le ser­
ment.

De plus. l'Impital Sainte-Jeanne 
d’Arc de Montréal, a été placé sur 
la lisle des institutions qui béné­
ficient «le l’Assistance Publique.

La prochaine séance du Conseil 
«les ministres a été fixée à jeudi 
prochain. ^ ^ ^

Le Sénat américain refuse 
d'accepter M. Varc

Washington, fi (S.P.A.) Le Sé­
nat a voté aujourd’hui pour refuser 
au sénateur Varc. de Pennsylvanie, 
le siège auquel il avait été élu. il 
y a trois ans que le Sénat conteste 
i’éleclion de William S. Varc. On 
l’accuse de framle électorale pen­
dant la campagne sénatoriale de 
1926. __

CJuatrc lampadaires sur

M. e sénateur Raoul Danduram 
sera I orateur principal au dine 
annuel de la Dominion Gommer 
« ml fraveUers Association qui au 

a heu « ! hotel Windsor, samed 
soir, le II décembre.

Cigarettes américaines 
à bon marché

Ncw-York 6. (S.P.A.) Des dé 
bits de labuc syndiqués et «le 
pharmacies ont réduit certaine 
marques de cigarettes n 12 cts h 
paquet. Quelques-uns vendent le 
lots de dix paquets à $1.13.

Le chômage au Canada
Toronto. C (S. P. C.). Le Con 

seil des meliers et du travail de To

L’enquête préliirunaire dans le 
cas d’Antoinette Auger, accusée de 
tentative de meurtre, a été remise 
au vendredi, 13 décembre. Me Tré- 
panier a essayé d’obtenir un Cau­
tionnement pour sa cliente, mais le 
juge Perrault a déclaré qu’i lui 
était impossible d’accéder à celte 
requête.

Grève ferroviaire au 
Mexique

Vera Cruz, Mexi^G, 6. (S.P.A.)
Les ouvriers et l& personnel de 

bureau du chemin de fer mexicain 
qui relie cette ville à Mexico sc 
sont mis en grève à midi aujour­
d'hui. La compagnie dit que les 
grévistes seront remplacés par un 
nouveau personnel. On craint des 
émeutes ,

« | _ . - v- ». »■ il VI 11 ci v cl | I lit» I

les parvis de Nolrc-Damc ' dien^dcs^i^r.6 f 4Con«rès l’u"i l;1.1 'les métiers et du travail d
lenir une réunion spéciale pour di1 
enter Ja question du chômage.

On fêtera M. l’abbé
Alphonse Kieffe

. '-p* paroissiens de Sainte-Thé 
rese de 1 Enfant-Jésus fêteront 1 
dimanche L> «iu mois courant 1 
vingt-cinquième anniversaire d’or 
dination de leur curé, M. l’abbé Al 
phonse Kicffer.

On est à ériger «maire lampa­
daires de fer forgé sur le parvis de 
Notre-Dame, à une distance de 
trois pieds r. Ces lampu-
«laires mesu pieds «le hau­
teur, Ils porteront chacun cinq am­
poules. Ils seront inaugurés à la 
messe de mimut de Noël.

M. l’abbé 1\-A. Caron
Quéh«;r, fi (D.N.C.) M. l’abbé 

Pierre-Auguste Caron, curé à Saint- 
Parômc, vient d’être nbmmé vicai­
re forain, en remplacement de feu 
l'abbé Guy.

La 104ème bombe à 
Chicago

Chicago, 6 (S.P.A.) -~ La KMmo 
bombe de l’année a explosé à Chi­
cago hier soir à 390-310 ouest, 31e 
rue. On n fait sauter un édifice de 
quatre étages. 20 personnes ont été 
blessées, dont une grièvement. Les 
pompiers estiment les dommages à 
près de $50,900. On prétend que 
celte bombe est une des plus puis­
santes qu’on nit “semées” à Chi­
cago.

Avis de Toto à ses père 
et mère

'Veuillez, cher papa cl rhèr 
maman, regarder en deuxième p< 
ge du Devoir, la liste du SERVIC! 
DE LIBRAIRIE! Vous verre: con 
me le problème des êtrennes es 
simplifié. Vous trouverez dans cet 
le liste de quoi vous guider dan 
le choix de mes êtrennes et celle 
île mes frères et somrs. Vous voit 
épargnerez ainsi de ia fatigue, voit 
économiserez et vous nous ferez i 
tous un gros plaisir.

Affectueusement,
(Signé) TOTQ

UXY
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Celle campagne se 
poursuit

! LE TI RAGE-SOUSCRIPTION LAX- 
: CE PAR LES CLERCS DE SAlM- 

VIATEUH, AU PROFIT DE I/E- 
COLE MATERNELLE POl R LES 
E N F A N T S SOURDS MUETS, 
PREND DE L’ENVERGURE — 
DE NOMBREUSES LETTRES 
D’ADHESION ARRIVENT TOUS 
LES JOURS AUX ORGANISA­
TEURS
Le tirage des Sourds-Muels est un 

grand progrès. .Malgré les difficul­
tés financières de ces dernières se­
maines, Je zèle des bienfaiteurs de 
To-e«vre et de Ja masse des famil­
les canadiennes ne s’est pas ra.cu­
ti. Le mot d’ordre, $1.00 par failli.le,1 
a été entendu jusqu’aux extrémités; 
du pays. Et ce ne sont pas seui.**: 
ment les familles canadiennes-lTan-' 
çaises qui apportent leur eonlribu-1 
fion: de nombreuses familles de j 
langue anglaise ont vou u emboîter 
e pas, persuadées qu’une pareille 
oeuvr^ de bienfaisance a le droit 
de toucher tous les coeurs calho- 
Ikjues et canadiens. Lu recette. Jus­
qu’à date, est des plus encourag.an- 
tes et tout fait prévoir que si je 
public continue sa bien veil mice, 
dès Tan prochain, la construction 
de l’Ecole Matern?He pourri être 
mise en marche. Nombre tie lettres 
disent au comité d'organisation j 

{combien on a trouvé l’oeuvre magm-j 
j fique et opportune. Quelques-unes

ITS SYNDICATS
CATHOLIQUES

TAILLEURS DE CUIR
Ce sok, «aile des syndicats no 3,

1231, rue de Montigny est, assem­
blée du local no 5 pour les tailleurs 
de cuir du Syndicat catholique des 
cordonniers. Tous les onenihres sont 
priés d'assister. Rapports des offi­
ciers et des délégués; rapport de 
l’agent d'affaires. Par ordre.

SYNDICAT DES BRJQUETEURS
Le Syndicat catholique des bri- 

queteuns se réunit ce soir, à la salle 
no 1, édifice deis syndicat» catholi­
ques, 1231, rue de Montigny est.
Rapport de M. J.-B. Délisile, agent 
d'affaires; rapports des officiers et 
des délégués. Tons les membres 
sont cordialement priés d’assister.
Par ordre. ^

LATTEURS EN METAL
Ce soir, salle no 5, édifice des 

syndicats, assemblée de l’Associa- 
lion des lutteur» en métaT Les mem­
bres sont priés d’assister.

CAISSE POPULAIRE
, -i i. i « i , !'ont jusqu'à reprocher à TinstltULe conseul d administration de 1» ; ,10n (/c n*-avoir £as «dresse plus tôt: 

Caisse populaire des syndicats ca- gon «pt>e! a la générosité du public. 
thoftlquM sc réunit ce .soir, vendre- Dans pa?0isses où l’on avait
di, à 8 h. 15, à 1 édifice (les syndi- déjà pu consiater, en entendant 
oats, pour la preparation du rap­
port financier annuel et l’assemblée 
générale des actionnaires. Par or­
dre.

SYMPATHIES
Le Syndicat catholique des cor­

donniers, par voie des locaux 1, 2,
3, 4 et 6, monteurs, machiniste®,
Ireesers et travailleurs du cuir à 
semelle ainsi mie le personnel fé­
minin, a adopté une résolution de 
sympathie à i'endroit de M. J.-B.
Beauregard, sergent d’armes du 
Conseil central des syndicats ca­
tholiques, à l’occasion du décès de 
sa femme. i i « > t»

ML Cliche appuie M. Fortin
Québec, 6. — Léonce Cliche, l’un 

des trois candidats à la convention 
tenue à Saint-Georges de Beauce, a 
déclaré hier soir, à la suite d'une 
assemblée politique tenue à Vallée 
/onction, qu’il se ralliait à la candi­
dature de M. Edouard Fortin, con­
tre le candidat ministériel, M. P. H.
Bouffart. L’assemblée tenue à Val­
lée Jonction était sous la présidence 
de M. Thomas Poulin, M. Fortin a 
déclaré qu’il resterait sur les rangs 
jusqu’à la fin. M. Bouffard a tenu 
deux assemblées, Tune à Saint-Elie 
et l’autre à Saint-Zacharie.

IflPlllSilSfm»

Jeudi le 5, pendant que les souverains d’Italie rendaient visite au Pape pour la première fois depuis 1870, 
le consul d'Italie à Toronto, accompagné des principaux membres de la colonie italienne accomplissait 
le même geste courtois en allant saluer officielle ment l’archevêque de la ville, Mgr McNeil. La pho­
tographie représente le groupe à l’archevêché. Mgr McNeil se trouve sur la deuxième rangée, le 
quatrième; le chevalier G.-D. Ambrosi, vice-consul d’Italie pour l'Ontario, est à sa gauche.

parier de petits sourds-muets éle 
vés à l’Institution, les réniUats 
étonnants de l’éducation reçue, il 
s’est dessiné un véritable mouve­
ment populaire en faveur de la 
souscription actuelle. MM. les curés 
de ces paroisses en partent avec 

émotion. Le comité augure tout le 
bien possible de dispositions aussi 
favorables. I! s’est efforcé d’assurer, 
pair ses primes, une récompense 
digne du zèle de ses bienfaiteur.^. 
San* doute ne s'est-xl p.is trompé 
puisque déjà la réponse populaire 
est si encourageante. L’Institution 
persiste à croire que chaque famil­
le canadienne voudra se constituer 
bienfaitrice de l’oeuvre des chers 
petits infirmes.

(Communiqué)

Avertissement
aux automobilistes

M. Sénécal n’a trait qu’aux automo­
biles enregistrées dans son terri­
toire.

M. Des roches a déclaré hier! * vi 
que les autorités municipales sévi- j ”*• -vlercier au

Chorale Saint-François 
Solano

Le 1er décembre avait lieu ras­
semblée annuelle des membres de 
la chorale, pour l’élection des offi­
ciers. Les élus sont: M. Tnbbé J. A. 
Champagne, curé, aumônier; Hec­
tor Thisdel, directeur; Müo C. Pa- 
renteau, organiste; Nap. Hissonnet- 
te. président; M. Gignac, 1er v.-p.; 
E. Therrien. 2e v.-p.; J. A. Marion, 
trésorier; A. Parenteau, see.-arch.; 
L. Gervais, bibliothécaire; O’Neil 
Therrien, ass. dir,; G. Deschatelets, 
consei'/’er.

root sans pitié contre les automo­
bilistes qui refusent d’obéir au rè­
glement qui leur commande d’ar­
rêter leurs machines et laisser la 
voie libre aux voilures d’incendies, 
de patrouille, qui répondent à des 
alarmes.

M. Desroches dit que les autori­
tés municipales ont acheté de nou­
velles machines pour rendre le 
service des incendies plus efficace 
et augmenter la sécurité des pom­
piers. Malheureusement, parce que 
nombre d’automobilistes refusent 
d’obéir au règlement, les pompiers 
courent de grands dangers lors­
qu’ils se rendent au théâtre de l’in­
cendie. Lu ville protégera ses em­
ployés dans l’accomplissement de 
leur tâche. La police a reçu ins­
truction de faire des causes con­
tre tout automobiliste qui violera 
t> règlement.

Les automobilistes sont donc 1 
pries d'en prendre note.

Flub de Réforme

La terre a tremblé dans 
le Maine

400,000 Femmes disent 
en avoir bénéficié, les 

rapports en témoignent
A.vez'vQus bénéficié de l'emploi du Composé 

Végétal de Lydia E. Pin\ham ?"

A chaque bouteille de remède, 
nous avions joint un question­
naire qui, a date, nous a fourni 
plus de 400,000 réponses. La 
majorité écrasante — en effet, 
quatre vingt dix-huit par cha­
que cent — dit, “Oui . Si ce 
remède fiable a été aussi effi­
cace pour tant de femmes, 
n’est-il pas raisonnable de pen­
ser qu’il vous fera du bien à 
vous aussi ? Achetez-en une 
bouteille aujourd’hui, chez vo­
tre pharmacien.

Composé Végétal de 
Lydia E. Plnkham

LYDIA e. PINKHA M MEDICINE CO.. Lynn. Ma»., E.U.A.,
•t labour*, Ontario, Canada.

Le ( lub de Réforme de A/onf- 
réal recevra demain, à son déjeu- environs.

Bangor, Maine, 6. (S. P. A.) — 
Un choc sismique fut perçu hier, 
vers 10 heures de l’avant-midi, dans 
différentes parties de la ville et des 

Les assiettes ont dansé
ner du samedi, M. Honoré Mercier, 
comme hôte d’honneur. Comme 
d'habitude, le déjeuner se prendra 
à une heure précise.

Les Haïtiens sous
la loi militaire

dans les armoires. On n'a enregis­
tré aucun dommage et la secousse 
est passée inaperçue pour la plu­
part.

BANCS D’EGLISE DEMANDES
Dn demande à acheter des bancs d’église d’occasion, en bonne con­

dition, pour une nouvelle paroisse pauvre". S’adresser à Casier 109 
Le Devoir. 9-12-29

Ouverture de la
Diète polonaise

Varsovie, G (S.P.C.) — La Diète 
polonaise s'est ouverte paisiblement 
pour sa session d’automne, hier 
matin. Il y a un mois, l’ouverture 
avait dû être différée à cause de 
l’apparition des officiers de l’armée 
dans les édifices du parlement jus­
te avant l’heure d’ouverture et l’on 
craignit des troubles. Hier matin, 
seuls les députés, le.® membres du 
gouvernement et les officiers du j 
corns diplomatique étaient admis. :

Tous les membres du gouverne* j 
nient étaient présents à l'ouverture | 
de la session, sauf le maréchal PiT ! 
uidski, ministre de la guerre.

Pacifique Canadien
INAUGURATION D’UN NOUVEAU

TRAIN DU SAMEDI SOIB ENTRE !
MONTREAL ET ADAMSVILLE !

A partir de samedi, le 7 décem­
bre. êt tous les samedis subséquents, 
un train spécial quittera Montréal, 
gare Windsor, à 11.20 p. m., arri­
vant à Adanisville n 2.40 a.m., et 
faisant les arrêts suivants: Wcst- 
mount, 11.20 p.m., Montréal-Ouest, 
11.32 p.m., Highlands, 11.37 p.m., 
Sî. Johns. 12.13 a.m., Iberville, 12.15 
a.m., Farnham, 12.35 a.m., Cosvans- ! 
ville. 1.00 a.m., Sutton, 1.30 a.m . i 
Brome. 1.52 a-m., Knowllon, 2.001 
a.m., Foster, 2.15 a.m.. West Shcf- ! 
ford, 2,80 a.m. Ce train arrêtera ; 
aussi sur signal à Adirondack Jet., ; 
St-Constant. Delson, Sl-Phllippo. 
L’Acadie. Brook port et West Brome.

Ce service sera sans doute très 
apprécié des personnes désireuses 
de passer la soirée de samedi à 
Montréal, soit pour visiter des amis, 
aller au théâtre, assister aux joutes 
de hockey, etc.

Pour plus amples détails, s’adres­
ser à n’importe quel agent du Paci­
fique Canadien. (r.)

200,000 automobiles
M. Oscar Sénécal. chef du bureau 

du revenu provincial, division no 
2, a annoncé hier que le nombre 
des licences émises pour 1929 at­
teindrait vraisembîab'ement 20ft.- 
000 à comparer à 142,000 pour 1928. 
Ce chiffre approximatif fourni par

Washington, (i (S.P.A.) — La loi 
martiale vient d’être proclamée 
dans la réoublique d'Haiti (autre­
fois Saint-Domingue).

Haïti est Tune des grandes Antil­
les.

Le consul d’Italie 
chez S. G. Mgr Gauthier
Pendant que le roi et la reine 

d’Italie rendaient visite à Sa Sain­
teté Pie XI, hier. M. Massimo Zanot- 
ti-Bianco. consul général d'Italie, 
présentait ses hommages à Sa Gran­
deur Mgr Gauthier, et les ambassa­
deurs et autres représentants diplo­
matiques d.j ITtaîie dans loWs les 
pays du monde rendaient visite aux 
autorités ecclésiastiques.

PETITES AFFICHES 

— T a r i f —

TOUTES DEMANDES — Location!, 
Maleons. chambres, magasins, etc! 
—A vendre, Perdu. Trouvé, etc.— 
1 sou le -not, minimum 25 eous — 
La même annonce, un mois, re­
mise de 10%.

NAISSANCES. DECES. MESSES, RE­
MERCIEMENTS — 50 sous par In­
sertion. —

CARNET MONDAIN. 
Insertion.

«c.—$1.00 par

Cartes Professionnelles et Cartesd’Affaires
ARPENTEURS & INGENIEURS COMPTABLES

MAISON A VENDRE
Rue St-Denis, près VUleray, grand loge­

ment moderne de 8 grandes pièces, cons­
truction 30 x 75, cave cimentée; aussi 4 
petits logements de 5 pièces, et 3 garages 
Chauttés. HArbour 9678, ATlantlc 04T0.

J.n.o.

fT9£if'pSiS *?

Vvis aux créanciers de la pre- j 
nière assemblée à la suite d’une ; 

ordonnance de séquestre

LA LOI DE FAILLITE

Dans 1 altalre de l'actif de:—
Armand Bolly. Avocat.
Roberval, Lac St-Jean. Qué

Faim, i
AVIS est par les présentes donné que 

Armand Bolly. Avocat de Roberval, a été 
déclaré en faillite et qu’une ordonnance 
de séquestre a été rendue le vingtième 
jour de juin 1929. laquelle a été confirmée ( 
par la Cour d'appel par Jugement en date 
du 22 novembre 1929. et que la Cour m'a 
nommé gardien des biens du débiteur Jus­
qu'à ce que les créanciers, à leur première 
assemblée, aient élu un syndic pour admi­
nistrer les biens du débiteur.

AVIS est aussi donné que la première 
assemblée des créanciers de l'actif susdit 
sera tenue a Montréal, le vingt-quatrième 
Jour de décembre 1929. à dix heure* de 
ravant-mldl. au bureau du séquestre offi­
ciel, chambre 31. Palais de Justice.

Pour voua donner droit de voter à la­
dite assemblée 11 faut que la preuve de 
votre créance soit produite entre mes 
mains avant rassemblée.

Les procurations qui doivent servir à 
rassemblée doivent être déposées entre 
mes mains avant ladite assemblée.

Boyer, aussi notifié que si vous avez 
une réclamation quelconque vous don­
nant droit de figurer à titre de créancier, 
la -reuve de la réclamation doit être pro­
duite entre mes mains ou entre les mains 
du syndic qui sera nommé, dans les tren­
te Jours à compter du présent ar<s. parce 
que dés et après l'expiration de la pério­
de fixée par l'article 82 de ladite loi. le 
produit de l'actif du débiteur «ers distri­
bué antre les ayante droit, n'ayant égard 
qu’aux réclamations dont avis aura été

t)«té à Montréal, ce cinquième jour dei tfiiiow yak
O.-A. B KJ IN.

Md. rue 81-Jacques. 
Chambra 320, Montréal

1

K
MROOîtfVIVE- Lfô

çm\m!

\
\

m-f*$ ALORS ESSAtf UNE BONNE tLAOt NOfttf ? RIEN DE TEL POUR 
FAIRE MOUSSER DES SENTIMENTS CftN TENTE CORDIALE f

H. Labrecque, I.C.
(J. Papineau. I.C. et Arpenteur.
M. Cailloux, I.C.
Les Ingénieurs Associés

I. IMITEE
INGENIEURS CONSEILS

Béton armé — Arpentage — Expertise 
EDIFICE THEMIS

10, St-Jacqurs ouest — HArbour 0482 
MONTREAL

Raymond Beausoleil I. C.
Spécial? té : COMBUSTION

CHAUFFAGE INDUSTRIEL ET 
DOMESTIQUE— INSTITUTIONS 
HOPITAUX — CONCIERGERIES

132, me St-Jacques O. HA. 1841 
Chambre 320

AVOCATS

Aldérlc Blaln, L.L., L, M.A.L. 
Yvaln Beaudoin. L.I..B.

BLAIN & BEAUDOIN
AVOCATS

Imm. Duluth, chambre 22 LAn. 4469 
84, rue Notre-Dame ouest - Montréal

P.-A. GAGNON
Comptable Agréé

Chartered Accountant 
Immeuble des Tramways 

Ij59, Ouest rue .Craig' 
telephone: HArbour 5990

L ARGE & TRI'DEL
COMPTABLES AGRÉÉS 

CHARTERED ACCOUNTANTS

t' £• v ri,e,,ne t™

Maurice Boulsnser, ( \ Jean-Paul Gauthier, i. 
I.aRUE TRUDEL A PICHà.t
,r vr.'in-,^I.iquida*-ur,
Téléphone: HArbour 2414

r, Montréal
Bœ',rdie'i,w 72,’S“ra"

‘h rue St-Pierre 278. St Jacques O

Jacques Cartier, L.L.L. T«i. LAnc. J!13 
Jean Victor Cartier, L.L h.
L-J. Barcelo L.L.B 
J.-Eug. Rivard. L.L.L.

Cartier, Barcelo & Rivard
AVOCATS

Chambre T03-A, Immeuble “Po-ver"
IM, me Craig oueat - - Montréal

Maurice Dupré, L.L.L.C.R,
AVOCAT ET PROCUREUR 

DK L’ETUDE
Fitzpatrick, Dupré, Gagnon et Parent 

Immeuble Morin 
f?? COTE DE LA MONTAGNE 

Téléphones: 212 et 213
QUEBFC

ST-GERMAIN
& ST GERMAIN

AVOCATS
Tél. HArb. 9118-9117 - 10 St-Jacques E. 

P St-Germaln, L.L.L., CR.
Jean Sl-CermaJn, L.L..B.

Ïurim-D. VIAU, C.A,
COMPTABLE AGREE - Associé I 

H. C. SHANNON FILS Si CIE 
Comptables publics licenciés 

266. rue St-Jucqucs Ouest . Mont! 
HArb. 2420 — YOrk 8201-W.

notaire

Tél. HArbour 5390

«•■OCT. PELLETifll, B.A.LI.B.
0 notaire

26S. rue Saint Jacques, Ouesi 
Suite 203 Montréal

encadreurs

MORENCY FRERES Limil
«8 Ste-Catherine E. «Ar.
L'endroit par excellence pour cadeaux 

Noël et du Jour de l’An,

Choix d’oeuvres canadiennes, tableau; 
eaux-fortes, gravures sur bols. etc.

Machines

Anatole Vanler, C.R. Guy Vanler. C.R.
VANIER & VANIER

Avorava
57 ouest, rue Saint-Jacques 

Tél. HArbour 2041

400.

a ecnre
Toutes marques, por­
tatives et standard, 
neuves et reconstrui­
tes aux plus bas prix. 

Aussi réparations 
N. MARTINEAU Si FILS 

rue McGill :: Montréal
Tél. M Ara nette 2343

BREVETS
•“ I

Philippe BEAUDOIN
Reliure de

—Bibliothèque.
1292, rue Ste-EIisabeth

LAnc. 5594.

ni cette
d irvetdùm

ALBERT FOURNIER
S3U'T.l<iIÏ£(ü!lt5'NE ESI

Avez-vous besoin de bons 
livres?

Adressez-vous au Service de 
librairie du “Devoir”, 430 rue 
Notre-Dame est, Montréal. (Té­
léphone: HArbour 1241*

ipagnk 
j Assurance sur ta Vie

SaubegarW
MONTREAL

NARCI8SB DUCHARMB. PrbsidkW
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NORDAIS
O grand vent de nordals dont la voix monotone 
Gronde lugubrement pendant 1m moia d'automne.
Vent perfide et moqueur, grand tourmenteur des mers.
Qui fais pleurer aux flots leurs longs sanglots amers;
Ton violon ne sait que des danses macabres 
Qui mettent la terreur sur les visage» glabre»,
O vent plein de tristesse, et de neige, et de pleurs.
Qui passes, dur et froid, assassinant les fleurs;
Tu t'en vas, énervé de combattre sans trêve,
Ruglaeant la douleur qui pèse sur ta lèvre,
Tu t'en vas... sachant bien que partout l'on te hait.
Mais tu ne savais pas qu’un coeur ardent t'aimait.

Pauvre vent douloureux, quand tu pleure». Je t aime 
Je t'aime et sympathise à ta douleur extrême.
Car toujours, pour souffrir. Je te vols délaissé 
Kt personne n'apporte à ta' lèvre un baiser.
Pauvre vent solitaire, oublié du poète,
Qui n’as pas do bonheur, ni de Joie ou de fête;
Je t’aime et Je te plains de n'avoir pas d’ami:
Cast si bon d'étre aimé, si dur d'être haï.
Grand hère, pauvre vent. Je t'aime et Je t’admire 
Toi qui, sans nul amour, sans espoir, sans sourire.
Vas par monts et par mers, sans t'arrêter Jamais;
Obéissant 4 Dieu, pauvre vent de nordals.

Lorsque Je dormirai sous la funèbre terre.
Et lorsque dans l'oubli mon nom aura sombré.
Dans les branches du saule au fond du cimetière 
Viens souffler la prière, 6 vent que tant J'aimai.

ANDREE GEORG El'
Ste-Anne-des-Monts. Novembre 1929.

NOUVEL ENSEMBLE DE SPORT

t NOS CHAPEAUX
,LES BONNETS OU CHAPEAUX 
, A BORDS S’ALLONGENT SUR 
f LA NUQUE ET ENCADRENT LE 
i VISAGE — DES DRAPES ET 
t DES PLIS AUX COURBES GRA­

CIEUSES LES FEMINISENT
DAVANTAGE

Les chapeaux à bords jjIus 
grands, qui furent si bien accueillis 
l’été dernier, ont réaccoutumé nos 
yeux aux passes larges, ombrant le 
'visage. Nous les trouvons plus 
.seyants. Ils prêtent à plus de va­
riété. Aussi aurions-nous eu peine 
à les abandonner. Mais, avec les 
Scols de fourrure, très importants, 
jque nous vaut la mode actuelle, il 
fallait les concilier.

I Les modistes s’y sont appliquées. 
Sans les réduire, elles ont rabattu 
]les bords des chapeaux sur les cô­
tés et sur la nuque et relevé le 
(devant de sorte que l’ensemble au­
réole joliment le visage.

; L’ampleur de la passe, au lieu de 
's’étaler en un bord plat, retombe 
autour du cou. Des drapés chif- 
Ifonnent ces bords, des plis plus ou 
imoins écrasés silhouettent le cha­
peau.

Sur la nuque, vous remarquerez 
fréquemment un effet de petit vo­
lant gentiment badiné. Est-ce là 

; simplement caprice de mode? Non,
■ mai» une nécessité. Un bord long, 
plaqué sur le cou, ne manquerait 
pas de gêner considérablement les 

.mouvements de la tête. Etalé, ce 
bord buterait contre le col de four- 

1 rurc. Alors il reste large mais on­
dule en petits godets de façon à ne 
pas s’évaser. Lorsqu’on relève la 
ête, les godets s’entr’ouvroRt et re­
prennent ensuite docilement leur 
position. Les godets naissent dans 
lombre de modèles, d’un léger dra­
pé ramenant un peu d’ampleur à

la nuque et se terminant par un 
noeud. Combien en voyons-nous 
de ces formes gentiment allurées 
d’un noeud de feutre ou de ruban. 
Tantôt les coques s’aplatissent con­
tre la calotte. Ailleurs, très fines, 
elles se détachent discrètement don. 
nant un aspect très juvénile au cha­
peau.

Pour se prêter à ces drapés tout 
en laissant la tète petite, puis- 
qu’ainsi te veut actuellement la mo­
de, il fallait des matériaux d'une 
très grande souplesse.

Les feutres très minces que l’on 
emploie le plus souvent, les ve­
lours et le drap que l’on utilise 
couramment cette saison, répon­
dent à cette condition. Car le 
chapeau de tissu prend une place 
de plus en plus importante parmi 
nos coiffures préférées. Avec le 
ruban de velours ou de satin, on 
fait des chapeaux fort séduisants 
aussi. Tout cela est tellement plus 
féminin que le petit bonnichon de 
feutre, si sec, si éprouvant dans sa 
nudité que nous portions l’hiver 
dei^iier. En même temps on re­
vient aux garnitures plus recher­
chées, du moins pour les chapeaux 
habillés. Les motifs de plumes 
collées ou les piquets de crosse ne 
sont pas rares, non plus que les 
bijoux, épingles ou motifs qui se 
détachent sur le fond sonrbre du 
chapeau.

i

VA
Une charmante robe-ensemble pour le sport. Elle comprend une 

blouse de laine blanche, une jupe et un veston noirs; celui-ci est ga 
de blanc et la jupe est plissée dans le bas.

Les intentions de la
princesse Marie-José

Vos cartes de fêtes
UNE CINQUANTAINE DE 

MODELES PEINTS A LA 
MAIN A NOTRE LI­

BRAIRIE

Vous tenez sans doute à en­
voyer à vos amis des cartes 
originales, qui s’évadent du 
domaine banal des cartes im­
primées... Vous avez alors 
le choix parmi une cinquan­
taine de modèles peints à la 
main, à notre Service de Li­
brairie: paysages, motifs de 
fleurs, silhouettes, personna- 

; ges de couleur, tous ces des­
sins sont peints sur des cartes 
de luxe de différentes gran­
deurs, accompagnées d’enve­
loppes doublées de papier de | 
fantaisie.

| En vente au Service de Li- 
| brairie du DEVOIR, 430 rue 
i Notre-Dame est: 15 sous cha- 
i cune; $1.50 la douzaine au ^ 
i comptoir et par la malle.

Florence, 3 décembre. - La 
princesse Marie-José de Belgique, 
fiancée du prince héritier Hur> 
bert, s’apprête à retourner à Flo­
rence. où elle fut élevée durant une 
partie de son enfance.

Elle a écrit à ses anciennes com­
pagnes du collège *de Poggio Im­
périale qu’aussitôt après son ma­
riage, elle assisterait ù une réunion 
de toutes les jeunes filles qui 
avaient été ses condisciples.

Voici ce qu’elle a écrit à la supé­
rieure en un italien impeccable:

“Vous pouvez imaginer ma joie, 
sachant combien j’aime l’Italie d’un 
coeur enthousiaste et fidèle. Je 
n’oublierai jamais les bonnes an­
nées passées à Poggio Impériale et 
en conserverai toujours un bon 
souvenir.”

Une infirmière blessée 
au Transvaal

Middleburg, Transvaal. C.P. — 
Un étrange accident vient d’arriver 
au Transvaal. M. Rodolph Grobler, 
ayant trouvé un serpent, mit une 
bêche sur le reptile et alors, sai­
sit une carabine. Avant qu’il ne 
fût capable de le tirer, le serpent 
se redressa et déchargea un peu de 
son venin, ce qui affecta pour un 
moment la vue de M. Gobler. La 
carabine tomba, se déchargea et 
blessa la garde à l’emploi de M. Go­
bler, qui fut transportée en ville 
avec une plaie profonde à la jam­
be.

GAI ! FRICOTONS !
TROIS BONNES RECETTES DE 

POMMES
Saucisses et pommes frites. — 

Bien piquer les saucisses avec une 
fourchette, les mettre dans une poê­
le à frire profonde et verser suffi­
samment d’eau bouillante pour re­
couvrir le fond, couvrir et faire 
cuire sur un feu modéré. Lorsque 
l’eau s’est évaporée, enlever, recou­
vrir et retourner plusieurs fois jus­
qu’à ce qu’elles soient bien brunies. 
Les mettre sur un plat. Vider un 
certain nombre de grosses pommes 
canadiennes acides, les couper en 
anneaux d’un pouce d’épaisseur et 
les faire frire dans la graisse de 
saucisse. Garnir les saucisses avec 
ces pommes et servir.

Pommes flottantes. — 2 tasses de 
pommes cuites bien écrasées; 4 
cuillerées à table de sucre; blancs 
de trois oeufs battus en crème fer­
me. — Bien mélanger ensemble et 
servir dans des plats en verre avec 
une crème faite avec les jaunes de 
trois oeufs, deux cuillerées à table 
de sucre, une pincée de sel. une 
tasse et demie de lait et de la va­
nille. Lorsque la crème est froid, 
la mettre autour de la pomme en 
garnissant avec une cerise ou une 
noix.

Iles flottantes de pommes. — Fai­
re bouillir ensemble deux tasses 
d’eau et % de tasse de sucre pen­
dant dix minutes. En attendant, 
laver, peler et vider 6 grosses pom­
mes fermes. Les mettre dans le si­
rop, bien recouvrir et cuire douce­
ment jusqu’à ce que les pommes 
soient tendres, et ensuite enlever 
soigneusement les pommes et les 
mettre dans un niât bien profond 
allant au four. Faire cuire ce si­
rop jusqu’à ce qu’il soit réduit et 
épaissi puis le verser par-dessus les 
pommes et laisser refroidir.

Dans l’intervalle, faire une me­
ringue en battant en neige ferme 
deux blancs d’oeufs et y ajouter 
trois cuillerées à table de sucre gra­
nulé. Déposer la meringue on py­
ramide sur le dessus des pommes 
et faire cuire pendant quinze minu­
tes ou jusque ce qu’elles aient une 
couleur brune délicate. Avec les 
jaunes d’oeufs, faire une sauce de 
crème (custard), battre les Jaunes 
légèrement; ajouter deux cuillerées

à table de sucre, mAangées avec 
une pincée de sel; bien mélanger et 
ajouter graduellement une tasse de 
lait. Faire cuire en agitant cons­
tamment jusqu’à ce' que le mélan­
ge adhère à la cuiller. Enlever du 
feu et refroidir; juste avant de ser­
vir. verser la crème autour des 
pommes ou servir dans une carafe 
en verre.

Liiez les Sourds-Muets

EATON
SEULEMENT 15 JOURS 

d’ACHATS d’ici NOEL
et [Mis (Vachats le soir ches 
EATON — notre Magasin 

ferme à 5.30 heures 
même pour le temps 

des Vêtes

l
*/.

Trois 
chuudail!

U»il

A..Un chandail 
d’allure très jeu­
ne, en tricot “Pa­
pillon” si joli. Sa 
couleur est un 
beau rouge rosé, 
mais nous avons 
aussi plusieurs 
autres nuances 
dans cette série.

12.50

fi.. Un élégant 
Cardigan en une 
teinte plutôt pâle 
de marine, avec 
bordure ronge et 
motif brodé sur 
les poches. En 
soie et laine, il 
vient d’Australie.

6.95

.Très nouveau 
et d'une élégante 
si ru plie lié est ce 
chandail fermé en 
laine vert chas­
seur avec garni­
ture de vert jade. 
C’est un bon ex­
emple de notre 
groupe à 

12.50

Troisième étage —fine Victoria

T. EATON C°uLIMITED
DE MONTREAL.

de noire 

collection 

ont été 
dessinés 

pour vous 
donner 

une idée 
de notre 

assortiment 
intéressant

LES DAMES PATRONNESSES DE 
CETTE INSTITUTION SE REU­
NISSENT HIER APRES-MIDI — 
LES ELECTIONS LE PRO­
CHAIN TIRAGE ET LE PRO­
CHAIN BANQUET

Hier après-midi avait lieu, a 
l’Institution des Sourds-Muets. 7400 
Boulevard Saint-Laurent, une réu­
nion des dames patron nesses dans 
laquelle le compte renJu des acti­
vités de l’année a été exposé. On 
a procédé aussi aux élections et 
les officières de l'an dernier ont 
été réélues à l'unanimité. Ce sont: 
Mme Rodrigue I ongtin. présiden­
te: Mme P.-N. Boudreaull, vice- 
présidente; Mme L.-S. Dcsautels. 
secrétaire; Mme Eugène Poirier, 
trésorière; Mme F.-X. Séguin, as- 
sistante-trésorière; le conseil com­
prend aussi vingt conseillères.

Les dames ont rappelé hier que 
la date du banquet annuel des 
sourds-muets est fixée au 30 jan­
vier prochain, et que le 17 décem­
bre au soir aura lieu, au Monument 
National, le grand tirage au pro­
fit de la construction (l’une école 
maternelle aux petits enfants 
sourds-muets.

L’enseignement ménager 
à Saint-Hyacinthe

Saint-Hyacinthe.'6 (D.N.C.) —
Des cours d’enseignement ménager 
seront donnés à Saint Hyacinthe, 
sous les auspices du ministère pro­
vincial de l’agriculture, du 10 au 12 
décembre courant. Les cours seront 
confiés à Mlles Paré et Carbonneau. 
Ils auront lieu dans la paroisse du 
Christ-Roi, et seront spécialement 
consacrés à l’art culinaire. Ces 
cours sont gratuits. Ils commence­
ront à 2 h. l’après-midi et à‘7 h. 30 
le soir.

Une heure de garde
Demain, premier samedi du 

mois, il y aura heure de garde à 
la sainte Vierge, à la chapelle des 
Sœurs missionnaires de ITinmacu- 
lée-Conceptiou, 314, chemin Ste- 
Catherine, Outremont, de 6 h. du 
matin à fih. du soir. Non seulement 
les gardes d’honneur qui s’y ren­
dent habituellement, mais tout le 
public est invité à faire cette heu­
re de'garde.

Adoration nocturne

PETITE VIE DES 
SAINTS

Les adorateurs sont convoqués 
pour trois réunions: 1.— ce soir fl 
l’église de Sainte-Thérèse de i’En- 
fant-Jésus, rue Saint-Hubert, pour 8 
heures; 2.—demain, le 7, à ITnstitu-j 
lion des Sourds-Muets, pour 8 h. 
15; 3.—dimanche, à l’église de N - 
D. du Rosaire de Villeray, pour 8 
heures.

PENSEES
Rien n’est si charmant que de 

voir les ressources de la richesse 
servir à manifester les grâces du 
coeur.

* * ¥
Quand on a l’occasion de faire 

ni cadeau à un pauvre, il est plus 
délicat de lui donner une chose 
nutile dont il a envie que la chose 

utile dont il a besoin.
* Ÿ *

L’amour dore la pauvreté
êjy -ÿ*

fl n'v n guère que les poètes et 
les femmes pour savoir traiter l'ar- 

k gent comme il le mérite.
* * *

On voudrait être assez riche pour 
lie plus penser à l'argent, mais la 
plupart des hommes ne le sont 
que pour v penser davantage.

A. BONNARD

6 DECEMBRE 
SAINT NICOLAS, EVEQUE

Né à Patare, en Lyeie, de pa­
rents comblés des dons de la na­
ture et de la grâce, Nicolas fut re­
gardé à sa naissance comme un 
don du ciel. Il se distingua dès son 
adolescence par une pureté de vie 
qui le rendit le modèle des éco­
liers, avant qu’il devînt leur pa­
tron; l’éducation qu’il reçut en fit 
un savant et un saint.

Ayant perdu ses parents étant 
encore fort jeune, il se vit héritier 
de leurs grands biens. Il en usa 
comme s’il n’en eût été que le dis­
pensateur. et ne chercha qu’à ache­
ter le ciel par ses aumônes.

A la mort de l’évêque de .Vivre, 
son oncle, le clergé et les fidèles 
d’une voix unanime, élurent Nico­
las. Durant la persécution de Dio­
clétien, Nicolas fut arrêté, mis à 
la torture et jeté dans le fond d’un 
cachot. Dieu permit tpi'il y fût ou­
blié jusqu’au règne de Constantin. 
Le saint évêque retourna alors à 
son église et su vertu sembla pren­
dre un nouvel éclat. On le voit 
dans une famine procurer miracu­
leusement du blé à tout son peu­
ple. 11 sauva du naufrage des ma­
telots qui avaient imploré son se­
cours. Saint Nicolas leur apparut, 
saisit le gouvernail de leur navire 
et le conduisit à bon port.

Saint Nicolas est partout recon­
nu comme le patron des enfants, à 
à cause de sa tendre affection pour 
eux. Il les considérait comme la 
plus chère portion de l’héritage de 
Jésus-Christ: “Ce sont les anges de 
la terre”, disait-il. C’est en leur fa­
veur qu’il opéra les plus grands 
prodiges.

Dieu fit connaître à son servi­
teur le moment de sa mort. A ses 
derniers moments, il s’écria: ‘‘Sei­
gneur, je remets mon âme entre 
vos mains.” Il expira le 6 décem­
bre 325.

Maison d’éducation
ERNEST LA VIGNE

Organiste à St-Jean-Baptiste 
Professeur de piano, orgue, 

théorie, solfège 
958, avenue Duluth est

Tél. Fltoiitcnac S3U Montréal

CONTRE LE RHUME DE CERVEAU 
IE CATARRHE ET LA GRIPPE

Employez en toute confiince le

NAZALINE
du Dr Chrétien Zaugg. 
Prescrite depuis 2C ans.
EN VENTE PARTOUT

Euchre
Sou» la présidence de M. I# curé J.-C 

Chaumont, la Salnt-VIncent-de-Paal da 
Jeune» gen» de Maisonneuve donnera uf 
grand euchre è l'école Chomodey de Mai­
sonneuve. 11120 Boulevard Morgan, mard 
aolr, le 10 décembre. X 8 heure».

La Ligne des retraitants
La réunion mensuelle des relnd 

tants aura lieu dimanche le 8 dé 
cernbrc, à i) heures, dans la chu 
pelle de la paroisse de l’fmmacu’èe 
Conception. Elle sera suivie di 
petit déjeuner et d'une discussiot 
'îénéralc sur un sujet d’un intérè 
bien actuel. _

LETTRES PE FADETTE
Toutes tes series, 3e, 4e, 5e; 

55c franco chacune.
Remise spéciale pour les com­

mandes à la douzaine En vente 
à la librairie du “Devoir”.

A Feuilleton du “Devoir

La Graine de Sainte-Catherine
par André Bruyère

5 (Suite»
I Seulement la grille en est fermée, 

personne ne répond siux coups de 
sonnette, et alors les jeunes disent 
gaiement:

— Sainte-Catherine ne veut pas 
de nous!

A eet instant Miette, toujours le 
nez en l’air, découvre la tourelle 
octogonale qui dépasse le loit de 
la maison. Un petit clocheton la 
surmonte; on y distingue une sta­
tue dans sa niche vitrée.

•—Bonjour, sainte Catherine, s’é­
crie-t-elle gaiment, c’est moi qui 
vous ai vue la première.

— Alors, tu es sûre de ton affai­
re, déchira Rose-Marie.

—J’accepte l’augure, c’est moi 
nul porterai le bonnet aux trente-

six épingles.
Mme Tarvel trépigne d’impa-! 

tiencc.
— Mais que fait donc Martinel- 

te?
— Elle est morte de vieillesse,1 

insinue Miette.
Heureusement la porte s’ouvre à 

cet instant au haut du perron, et 
l’on voit apparaître la fameuse 
Martinette. Elle s'avance d’un pas : 
digne, elle n’est pas aussi caduque 
que Miette voudrait le faire croire. 
Mais elle est bien vieille, bien tas­
sée: un tout petit bout de femme 
voûtée, le visage ridé sous un ma­
dras à fleurs, des yeux *îfs enco­
re, une bouche moi dents, d’énor­
mes anneaux d*or pendant aux 
oreilles et une toilette de gala.

jupe violette bordée d’un large ve­
lours noir, caraco de satinette noi­
re que recouvre un châle bariolé. 
de vives couleurs, vaste tablier : 
aux énormes poches.

— Qu’elle est donc belle, votre 
bonne, maman, soupire Miette. Je 
ne sais pas si elle fera un fameux 
service, mais en tout cas. comme 
concierge, elle est d’un décoratif!

Cependant Martinette est arrivée, 
à la grille. Elle l’outre à deux bat­
tants, et puis elle s'incline en gran­
de révérence.
~ —Bien le bonjour que je vous 
souhaite, mesdames, chez Mlle 
sainte Catherine. Qu’elle vous gar­
de cl vous protège et vous fasse de-i 
venir aussi vieille que moi.

A ce majestueux discours, Mme ■ 
Tarvel répond dignement. Josiane 
a souri, mais les jeunes rient fran­
chement. '

Alors Martinette quitte ses airs 
solennels et entendant rire met sa 
main en abat-jour sur ses yeux 
pour mieux voir.

— Bondiou, madame, s’éerie-t- 
elle, oubliant tout protocole, mais 
que nous nmenes-vous-li? ce n’est 
pas du tout des vieilles filles!

Autre m1v« de rire», Martinette 
y Joint le sien, un peu tremblotant.

mais aussi gai. vraiment, que ce­
lui des jeunes.

— Pauvres de nous! Jamais sain­
te Catherine n’en voudra.

Mais si, mais si, assure Rose- 
Marie. nous sommes do la vraie 
graine de vieilles filles.

Martinette, à cette idée, a une 
telle quinte que son maigre corps 
se plie en deux.

— De la graine de vieille fille! 
Jamais je n'avais entendu cela! et 
pourtant j’ai bien soixante et quin­
ze ans d’âge. Demoiselle, vous allez 
nie faire mourir de rire,

Cette joyeuse réception déride 
Miette. Martinette continue à re­
garder les jeunes filles avec admi­
ration.

— Vrai de vrai, qu’elles sont jo­
lies, madame, que je suis donc heu­
reuse de vous voir arriver tant bel­
les demoiselles. On dirait les fleurs 
de notre parterre. Cela réjouit mes 
Vieux ans.

-—Oui, mais rela ne calme pas 
mon estomac, réclame Miette. En­
trons vite, maman, il est tard, je 
meurs de soif plus encore que de
faim.

Martintdle se décide à refermer 
la grille et l’on se dirige ver» la 
maison, la bonne vieille parait ra­

vie de ses nouvelles maîtresses. 
Elle les fait entrer dans un vesti­
bule frais qui doit être le petit sa­
lon de la maison.

Nous avons hâte de prendre ! 
quelque chose, dit Mme Tarvel. Jcj 
pense, Martinette, que vous nous 
avez préparé le dîner. Allons vite 
manger.

Manger!
D’indignation Martinette a re­

trouvé au moins trois pouces de sa 
taille.

Manger, comme ça, là, tout de 
suite, le soir de l’arrivée!

Ben quoi? faut-il jeûner? de­
mande Miette.

— Il faut aller voir sainte Ca­
therine, tout de suite, explique sé­
vèrement la vieille. Jamais une de­
moiselle du pavillon n’n pris pos­
session de sa maison sans aller sa­
luer la sainte.

— Il y a sans doute tout un rite 
que nous ne connaissons pas, dit 
Josiane amusée, mais je propose, 
maman, que nous l’accomplissions ; 
en entier.

— Allons, MnrtincUe, guidez- 
nous. dit la mère.

Martinette prend un air solennel, 
allume deux longues bougie» dan» > 
de vieux chandeliers de cuivre et i

en offre un à Mme Tarvel; elle por­
te l’outre elle-même.

Suivez-moi, ordonne-t-elle.
Et on la suit tâchant de garder 

son sérieux.
-Où nous mène-t-elle? souffle 

Miette à Josiane.
Rose-Marie murmure.

On va nous recevoir rlianoi- 
nesses!

Des rires étouffés déparent la 
majesté du cortège. Mme Tarvel 
elle-même mord ses lèvres et n’ose 
pas regarder ses filles.

Et sur les pas de Martinette, on 
monte un escalier tournant logé 
dans lu tourelle. Tout en haut, Mar- 
tinette pousse une porte. La cha­
pelle est là, minuscule mais soi­
gneusement parée. La vieille bon­
ne dépose sur l’autel son flambeau 
allumé et celui de Mme Tarvel. 
Alors la sainte patronne apparaît 
non plus en statue comme dans le 
clocheton du dehors, mais en su­
perbe tableau ancien. Josiane et 
ses soeurs l’admirent sincèrement 
mais ce qu’elles admirent moins 
c’est la décoration naïve qui l’en­
toure: buissons de roses criardes 
en papier épanouies dans un feuil­
lage d’un vert exagéré. Mais Mar- 
tinette a l’air ravie de son œuvre 
et elle s’agenouille dévotement. Les

Jeunes filles aussi se sont agenouil­
lées et, du fond de leur cœur, sa­
luent la vénérable sainte sous l’é­
gide de laquelle elles vont vivre 
Mais cette oraison muette rie suf­
fit pas à Martinette. Elle commen* 
ce à haute voix (de cette voix poin­
tue qui fait grincer les dents, as­
sure Miette) les litanies de saint* 
Catherine, auxquelles tout le mon­
de répond. Buis, de nouveau, cil* 
reste muette, la tète penchée, en 
méditation.

Est-ce que cela va durer? soi* 
pire Rose-Marie.

Assurément, riposte Miette- 
Les ehanoinesses de sainte Cathe- 
rim doivent passer leur premièr* 
nuit au pied de cet autel. La veil­
lée des armes, quoi!

Heureusement que Martinette n* 
leur impose point ce dernier rit* 
(ou que le rituel de sainte Cathe­
rine ne le eomporte pas!) car ell* 
daigne enfin se lever et l’on redes­
cend en procession comme l'on esl 
venu.

Seulement, la gravité des plut 
jeunes a été mise à trop rude épreu­
ve, miv.i Miette passant près d’un* 
corde np peut résister au plaisir d* 
tirer dessus. Un son argentin Iii\ 
répond,

(A suivre)

C» !oumal o»t Imprimé »u No 430. 
Not.r»-n»rie Hst. 4 Montré»!, par 
rRlMEUIB POPlTT.AmK t* rw«pou»»blUt9 
limitée». GEORGES PELUTTIEU ndnv» 
nUtreteur et «ecrétalr».
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COMMERCE ET FINANCE
Faits et potins

Nouveaux cinémas
Famous Flayers verra-t-elle se 

dresser dans toutes les grandes 
villes du pays une nouvelle chaîne 
de cinémas qui lui feront une rude 
concurrence? Si la rumeur dont 
parle le Financial Fost de celte se­
maine est véridique, cela ne sera 
pas très long à se réaliser.

11 ne s’agirait ni plus ni moins 
que d’étendre au Canada la lutte 
qui se fait déjà depuis nombre d’an­
nées aux Etats-Unis entre deux des 
plus importants producteurs de 
films, Paramount-Famous Flayers- 
Lasky, avec laquelle Famous Flayers 
of Canada est affiliée par un impor­
tant contrat, et Fox Film qui, jus­
qu'ici, a vu le marché canadien lui 
être entièrement dérobé par son 
concurrent, une fusion de compa­
gnie mise sur pieds par Adolf /u- 
îcor.

Un”se souvient d’une dispute ré­
cente entre les trois administrateurs 
de Famous Players of Canada, dis­
pute qui fut suivie de la démission 
de l’un d’entre eux, M. Nathanson, 
le directeur-gérant de cette organi­
sation. Celui-ci voulait que la com-

iiagnic consente à céder le contro- 
e au prix de $75. l’action. Les deux 
autres administrateurs, Adolf Zukor 

et Külam, n’ont pas dit que le prix 
n’était pas avantageux, mais ont 
refusé l’offre parce que la compa-

fnie Fox est intéressée dans la Hrit- 
sh Gaumont, ta compagnie qui fai­
sait cette offre. On disait que cela 

était contraire au contrat avec Zu­
kor et la Paramount-Famous Play­
ers.

La démission de Nathanson a été 
suivie à quelques jours près de celle 
de sir Herbert Holt et de celle de 
M. \Y. I). Itoss. Aujourd’hui, ou dit 
que M. Holt n’a démissionné que 
parce que la Banque Royale était 
intéressée directement avec Nathan- 
son pour l’achat d’un immeuble rue 
Ste-Cntherine ouest où un nouveau 
théâtre devait être construit. Au­
jourd’hui, il se fait une lutte entre 
Nathanson et Famous Players pour 
déterminer à qui la promesse de 
vente a été fuite.

C’est maintenant que Fox Film se 
mettrait en vedette. La grande com­
pagnie américaine s'allierait au 
groupe N'athanson-Holt-Ross pour 
organiser une chaîne de cinémas 
qui viendrait en concurrence avec 
Famous Players. Et presque tout le 
projet serait sur le point d’être pu­
bliquement lancé, une importante 
maison de Banque, de Montréal, 
ayant toute l’affaire en mains pour 
le lancement d'une émission.

M. Zukor a déclaré hier aux ac­
tionnaires de Famous Players qu’ils 
ne doivent pas s’en faire parce que 
l’offre de British Gaumont a été re­
fusée. Il les a assurés que dans un 
temps relativement court les actions 
de leur compagnie vaudront le dou­
ble du prix refusé. H est jwu proba­
ble toutefois qu’en faisant cette dé­
claration ü tenait compte de la pro­
babilité d’une concurrence prochai­
ne très étendue de la part des in­
térêts Fox. Car une concurrence 
faite par des gens du métier qui 
disposent de fonds considérables 
aura pour effet, c’est probable, de 
diminuer les profits de Famous 
Players.

Eastern Dairies
Eastern Dairies, vient de déclarer 

son président, est maintenant deve­
nue la plus importante compagnie 
laitière au pays, grâce à la fusion 
d’importantes laiteries de Toronto, 
de Montréal, d'Ottawa et de Winni­
peg. La compagnie fusionnée a 
maintenant plus de 100,000 clients 
dans ces quatre villes. Pour servir 
cette clientèle. Eastern Dairies, par 
ses subsidiaires, emploie 1350 per­
sonnes, 150 camions et 025 chevaux.

Les profits de l’entreprise, relati­
vement nouvelle, ne sont pas enco­
re stabilisés naturelleument, mais 
le prochain rapport de la compa­
gnie. assure-t-on dans certains mi­
lieux. démontrera que son pouvoir: 
de gain est déjà très intéressant,! 
surtout si on tient compte des prix 
actuels du titre en Bourse.

r.. il

Dividende*» déclarés

Shaxvinigan Water and Power 
Co„ 02 1 j cents par action, payable 
le 10 janvier aux actionnaires ins­
crits le 20 décembre, pour le tri­
mestre finissant le 31 décembre.

Twin City Bapid Transit Co. 
s 1.00 par action ordinaire et $1.75 
par action privilégiée pour le der­
nier trimestre ri*' 1020, tous deux 
payables le 2 janvier aux action­
naires inscrits le 14 décembre.

International Utilities Corpor., 
$1.75 par action privilégiée, paya­
ble le 1er février aux actionnaires 
inscrits le 1S janvier; et 871” cents 
par action A, payable le 15 jan­
vier aux actionnaires inscrits le 
30 décembre.

Western Grocers 1 éc sur les 
actions privilégiées pour le trimes­
tre finissant le 31 décembre paya­
ble le 15 janvier aux actionnaires 
inscrits le 20 décembre.

BOURSE DE MONTREAL
Fluctuations de la matinée

(Compilation de la maison L.-G. Beaubien)
Ventes Valeurs Ouv. Haul Bas Midi

125 Abitibi ............................ ....... 40 — _ 40
160 Abitibi pref....................... ........ 81 — — 81
35 Asbestos Gorp.................. ........ 3 — 3
52 Bell Telephone .............. ........ 152 — -- O 152

2260 Brazilian ......................... ....... 46 46% 45% 46%
166 B.E. Steel 2e préf........... ........ 5 H — ._ 5*4
135 Brornpton ....................... ........ 34 — — 34
96 Can. Bronze .................... ........ 481-j — — 48%

325 Can. Car ......................... ........ 26% 26% 26 26
10 Can. Car préf................... ....... 30% . -- — 30%

546 Canada Cernent .............. ....... DJ1, — — 19%
25 Cockshut Plow .............. ....... 23 — —m 23

306 Can. Ind. Alcohol ........... ........ 111 à — 14%
430 Can. Dow. and Dap......... ....... 24 là ; 241 i 24 24
25 Can. Steamship préf. ... ....... 20 é — 20
25 Chas. Gurd ..................... ....... 36 — — 30
25 Con. Smelting ................ .......  271 — — 271

130 Dom. Bridge .................. ....... 79 79 78% 78%
125 Dom. Textile .................. ....... 79 — — 79
125 Fraser ............................. ....... 26 — — 26
50 Hamilton Bridge ............ — — 30

5250 Int. Nickel....................... ....... 31 31 >8 36 Vf 30%
100 Massev-Harris ................ ....... 43% — — 43%
850 Mont. Power .................. .......  131', 133 131% 132 %
50 Nat. Breweries .............. .......  122 — — 122

165 Dower Corp........ ............. ....... 80 80 V» 80 80%
100 Drice Bros......................... ........ 92 — — 92
186 Quebec Power .............. ....... 68 — —- 68
235 Shawinigan ..................... ........ 81 81 80% 81

40 So. Can. Power .............. ....... 36 M, — — 36 Mi
100 Steel of Canada .............. ....... 46% 47 46% 47 %
250 Winn. Electric ............... ....... 54 %

BANQUES
54% 54% 54 %

Commerce: 25 à 258. 43 à 258, 57 à 258; Montréal: 6 à 300, 2 à 300,
29 à 30025 à 800V*, 28 à 300C, 25 à 300' a, 3 à 300 % 3 à 300; Nova
Scotia: 3 à 365li; Royale: 6 à 
5 à 300, 25 à 300, là à 300, Il

298, 52 à 298, 
à 300, 8 à 298,

25 à 298, 25
4 à 300.

à 298, 25 à 298,

y a encore des oeufs gardés frais 
en mains; ils se vendent de 02 à 04 
cts pour les Extras. Les provisions 
d’oeufs réellement frais obtiennent 
jusqu’à 08-70 cts pour les Extras en 
boites. Le prix des Extras de pou­
lettes aux détaillants pour la semai­
ne prochaine sera environ 55 cts.

Le marché des oeufs frigorifi­
ques est toujours ferme et quoique 
l’on signale des quantités considé­
rables offertes par le commerce mi- 
gros, on croit en général que les 
approvisionnements sont assez ra­
res. Les prix des oeufs frigorifi­
ques aux détaillaids sont les mêmes. 
F^xtras 44-45 cts, Premiers, 41 cts, 
Seconds 37-38 cts. Quelques oeufs 
frigorifiques sont vendus par le 
commerce mi-gros, entre détail­
lants, à environ 3 contins de moins 
la douzaine que les prix du gros. ’

Le marché des volailles est meil­
leur depuis une semaine, spéciale­
ment dans le cas des poulets qui 
arrivent maintenant en quantités li­
bérales. Il y aussi un bon nom­
bre de dindons, mais les arrivages 
de volailles abattues sont très ra­
res. Dans le commerce mi-gros, en­
tre commerçants, les poules sc ven­
dent de 21 à 29 cts, selon la gros­
seur et la qualité. Les poulets pe­
sants de très bon choix rapporte­
ront jusqu’à 35 cts la livre tandis

que les qualités inférieures ne don­
neront que 25 cts. Le meilleur prix 
pour les dindons, actuellement, est 
environ 38 cts la livre. Les com­
merçants cotent les expéditeurs de 
la campagne pour les poulets abat­
tus de plus de 5 livres à 25-28 cts; 
peux de 4 à 5 Ibs, 21-26 cts; au-des­
sous de 4 livres, 19-24 cts; on paie 
3 centins de plus la livre, en cer­
tains cas, pour des volailles nour­
ries au lait. Les poules abattues 
de plus de 5 livres donnent 24-27 
cts; celles de 4 à 5 Ibs, 20-25 cts; et 
celles de 3 à 4 ibs., 18-23 cts.

La situation économique 
au Japon

Kobé, 5. — Une réduction des 
dépenses et de plus fortes exporta­
tions de soie grège ont déjà provo­
qué une amélioration sensible de 
la balance commerciale avec l’é­
tranger qui, contrairement aux 
toutes premières indications, pro­
met d’être beaucoup plus satisfai­
sante que depuis plusieurs années 
passées. Vu l'expansion satisfaisan­
te du commerce extérieur, et aussi 
le taux actuel du change, le rappel 
de l’embargo sur for pourra être

effectué plus tôt qu’on pouvait s’y 
attendre il y a quelques semaines.

Il y a eu une autre hausse dans 
le coiars de l’unité japonaise, le taux 
moyen de New-York pour septem­
bre atteignant $47,131, vis-à-vis de 
$46,454 pour le mois précédent. L’a­
vance ne fut maintenue dans des 
limites modérées que par l’inter­
vention de la Banque des Espèces 
de Yokohama, chargée de régler les 
transactions du change, et par l’an­
nonce que la Banque de la Réserve 
fédérale des Etats-Unis avait aug­
menté le taux officiel de réescomp­
te. La tendance est vers une hausse 
graduelle au pair, mais un déve­
loppement trop rapide qui désor­
ganiserait le commerce d’exporta­
tion n’est pas favorisé par les auto­
rités bancaires et gouvernementales.

Les transports maritimes ont 
souffert d’une tranquillité plus que 
coutumière durant la saison d’été, 
un certain nombre de navires gé­
néralement engagés dans le com­
merce sur la haute mer devant re­
courir aux transports côtiers, ce qui 
affecta sérieusement les taux de 
fret. Pour le bois, les taux décrû­
rent à 80.00 yen ($37.60) vers la 
mi-août, comparativement à 140.00 
yen ($65.80) en mars. Le commer­
ce océanique, dont les recettes sont 
sous forme de monnaie étrangère, 
souffre de l’appréciation du chan­
ge japonais.

Le progrès de la situation corn 
merciale jusqu'ici cette année a et 
favorable, et l’excédent des Impor 
tâtions depuis le premier de l’aune 
jusqu’au 10 octobre a atteint le t 
tal de 121.785,000 yen ($57,238,950) 
faisant voir une baisse prononc' 
sur les 191,277,000 yen ($89,895, 
790) d’il y a deux ans.

Les expeditions de fil et d’étqff 
de coton à destination de la Chip 
ont été reprises avec vigueur à l’a 
bolition du boycottage antijaponais

Pacifique Canadien
SERVICE DE WAGON-SALON 

POUR LES LAURENTIDES

Le service de wagon-salon de fin 
de semaine entre Montréal et les di 
vers endroits des Laurentides ser' 
repris pour la saison d'hiver, corn 
mençant avec le train No 457 quit 
tant la gare Viger à 4.10 p.m., ven 
dredi le 6 décembre, et le train N 
445 quittant la gare Viger à 1.10 p 
ni., samedi le 7 décembre. Au re 
tour les wagons-salon quitteron 
Labelle sur le train No 460 à 4.5 
p.m., et le train No 458 à 5.20 p.m. 
dimanche le 8 décembre. Chaqu 
fin de semaine par la suite.

(r.)

LE MARCHE ! 
DES VIVRES
_____  I

LES ARRIVAGES
Tableau indiquant les arrivages! 

de beurre, de fromage et d’oeufs à 
Montréal, hier et les jours corres­
pondants de la semaine dernière et 
do l’année passée:

1928 1929
ARRIVAGES

5 déc 28 nov 6 déc
Beurre ................ 168 167 128
Fromage .............  125 (il 561
Oeufs .................. 756 685 1262

LES PRIX DE GROS 
LA FARINE

Prix cotés par la maison Eizébert 
Turgcon.
Première patente .................. $8.40
Deuxième patente............  $8.00
Forte à boulanger.................. $7.70
Farine à pâtisserie .........  $6.40
Gruau roulé, 90 Ibs ... . 4.40
Gruau roulé. 80 Ibs ... . 3.95

ENGRAIS ALIMENTAIRES
Gru blanc, la tonne..........  $44.25
Gru rouge, la tonne................$37.25
Son, la tonne.................... 935.25

BEURRE ET FROMAGE
Prix de gros de la Maison Gunn, 

Langlois el Cie.
Beurre: ’ j

De crémerie, la livre .............. 42s. ;
De crémerie, en blocs ............ 43s. !
De cuisine ...................  35%

Fromage:
Québec, doux, meule de 20 ibs 21s. 
Québec, doux, au morceu .. 22s. 
Canadien fort, iule de 80 Ibs 27s, 
Canadien fort, nu morceau ... 28s,
Kraft, boite de 5 Ibs ...............  34s |
Kraft, boîte de 1 1b.................... 36s.

OEUFS
Prix-fournis par. la Maisou Z. Li­

moges et Cie.
Oeufs frai»;

Chantecler ............................... 70s.
Extras.......................   64s.
Premiers.....................  60s.
Seconds .................................... 40s,

Oeufs d'entrepôt:
Extras .......................................  45s. j
Premiers ...............................  41s.
Seconds ....................................  38s.

POMMES DE TERRE
Prix fournis par la Maison A. 

Lalondc.
Les patates se vendent $1.65 à 

$1.75 le sac de 80 livres.

Le inardié du change
Cours rounds par la maison 

L.-G. Beaubien et Cie.
Le premier indiciuc le pair, le se. 

eond le cours Ju jour.
COURS MOYEN LE fi DEC. 1029

Montréal.
Angleterre, L. S. 4.86 2-3 4,91 3-4 
France, franc ., . . 3.92 .6399
Belgique, bclgns •• •• 13.9 .1411
Ha ie, lire...............19.3 .0536'j
Suisse franc............. 19.3 .1962
Hollande, florin ... 40.2 .1676 
Es pagne, peseta .. .. 19.3 •1421
Suède, couronne .. . 26.8 .2707 
Norvège, couronne . 26.8 .2765 
Danemark, couronne 26,8 .2720 
Brésil, mllreis .. •• 32. .1190
Etats-Unis, dollar 49-64 p. c. prime 
Allemagne. .11 M. 23.8 .2115

Boursr dp New-York
Cours fournis par la maison 

QBOfTRION * CIV. rourtiers 
Sïl, rue Notrc-Uame ouest, Montréal.

M. JAMES KUDDICK, I. €.. prési­
dent de la James Huddick Cons­
truction Co., directeur de la east­
ern Paper and Felt, de Henry 
Atkinson Co. et de YElchenttn 
Paper Co-, est un spécialiste en 
aménagements d’usines hydroé­
lectriques. Arrivé ou Canada en 
1907, après avoir pratiqué pen­
dant la ans en Angleterre, son 
pays d’origine, il a été ingénieur 
pour la Shawinigan Power, puis 
avec la Canadian Power, la Do­
minion Coal et la Lanrentian 
Power.

Republic Iron <k Steel ............ 77 U
Sears Roebuck 103
Sinclair OU.................. aTt,
Southern Railway 1381 *
Standard Ot! of New Jersey , 67
Standard Oil of New York 3314
Union Pacific ... 220'«
U. S. Rubber ... 27>4
U. 8. Industrial Alcohol 143‘a
U 8. Steel . .... 92'»
Westinghouse —................ 142’»
Wlllys Overland . . ................. 95»
Woolworth .............   78
White Motors ......   33 V*

102'» 
137’*

222 3 4
27X4

145149214143X4
77**
331,

Sur le Coirb
UÜS COURS DE LA MATl?U5R 
Cours fournis par la maison 

BEAULIEU A DUNCAN 
220, rue Ni 

Valeurs
Assoc Breweries 
Brit. Am'. Oil 
Commer. Celan.
Cosgrave Brewery 
Uryden Paper ..
Eastern On tries 
Home Oil 
Imperial Oil 
Imperial Tobacco 
Inter. Petroleum 
McOoll Krontenac 
Mitchell Robert 
Lake Superior 
Walk Oooderham 
UTILITES PUB 
Hydro Elec. Sec 
Inter Util. A.
MINES 
Abann 
Amulet 
Ajax OH 
Arno Copper 
Base Metals 
Nnranda 
Big Missouri 
Sisco
Teck Hughes 
Wright Hargraves 
Inter Nickel 
Sherrltt Gordon 
Sudbury Bassin 
Wslnwrh Oil

OUV . Haut Bat Midi
19
44 47 44 46
18*4

1 %17 17 'a 17 17 '.»:ia
il >j
79 U 29 'i 29
10 % 10 "a 10 >474 23 % 24
24 ',
27
10 'a 12 '» 10 l» 12 <,
12 a %

39 38 't 39
39 % 40 39 > B 40

1.12 uo 1.11
1.79 1.80 1.77 1 80
1.40 1.41 1 39 1 40
.23 .24 23 .24

3 85 3,80
35 1 « 38 ?5 35 ’4

70 67
.51 .52 .50 .52

MO 5.15
i as 1 30 1.25 1.27

30 n 30.30 30 >*
3 50 3.55 3 45
3 95 4 15 3.80
.1*' t 16 .lflC>

l.-Paul BENOIST, C. P. .A
COMPTABLE PUBLIC LICSNC.IE

Spécialités: Vérifications munlcir des. 
scolaires, commerciales et Industrielles

Edifice “Banque d'Epargne”
266 ouest, rue St-Jarques - Ch. 216 

Tél. HArbour 9973 14-6-29

Immeuble général
et

Prêts hypothécaires
2915 rue Wellington 

Tél. YOrk 4797

Valeur* Our tt E
Allied Chemical SBStj 271
American Boaoh Magneto 33'* 33 ^
American Cnn 118 119
American Smelting 73s* 74>,
American Water Work» 104 106
American Tel. A Trl 228 229'j
Anaconda 7«n
Atchison 227'3
Baltimore * Ohio 116», 116»,
Bethlehem Bieel . .. 92', 92»*
CiinartUn PpeltlO 198',
Chrysler Motor» 32'3 32»,
Commerctn! Solvent» 28->, 26'.
Cons. Ons of New York 1031, 1043»
Corn Product,» 98 91",
Commonwealth Power 15J,
Dupont U-Tj 113»»
Davidson Chemical . .. 32',
Erie Railroad .............. 60
Famous Player* 50'* 51
Oenerol Motor* 39»» 39'»
Olllctte 108 IDS',
General Electric 233 236
Clrneral Railway Signal 93'a
Hudson Motors 48', 48',
Inter. Paper A 30'..
Mack Truck* 741,
Missouri Pacific ,, 80 80»,
Montgomery tc Want 57 », 57 >3
New York Central ........ 14', 174* j
Northern Pacific 4.7 ti
Packard Motor* ............ 14». 14»,
Pan American n 62
Pennsylvania R R. 81<«
Phil lippe Pete 381.
Public Service of New .Tersey 84', 85»,
Radio Corporation 39 39%
Remington Rand 30>ii 30',

Le prix des oeufs fléehit
Montréal, le 30 novembre. — Tan­

dis que le marché tics oeufs frais 
ici n’indique pas de changements 
prononcés depuis la semaine der­
nière, il y a une légère tendance 
pour que les valeurs soient moins 
élevées. Les arrivages locaux ont 
peut-être augmenté un peu au cours 
de la semaine mais pas suffisam­
ment pour influencer le marché. Il 
y a assez de provisions d'oeufs de 
la Colombie-Anglaise pour répon­
dre à la demande, en général, et la 
proportion des Extras de poulet­
tes dans les arrivages de la Coloni- 
bie-AngiaiSe augmente. Les oeufs 
de cette catégorie ne se sont pas 
très bien vendus aux prix précé­
dents et il est évident que l'amélio­
ration constatée sur le marché des 
oeufs frais concerne cette catégo­
rie. Toutefois, les Extras de Pou­
lettes sont maintenant offerts en 
vente par des organisations de ma­
gasins de détail et à la suite d'une 
autre réduction dans les prix, on 
s'attend à ce qu'ils se vendent 
mieux, en général, à l’avenir. I«es 
oeufs de la Colombie-Anglaise sont 
offerts au comptant aujourd’hui 
aux prix suivants: Extras 63-6 4 cts, 
Premiers, 57 cts. Extras de Poulet­
tes, 52 ets. Les prix dos oeufs frais 
aux détaillants sont variables. Il

KOÜVKLLB EMISSION

$1,300,000
L'ORDRE DES PÈRES FRANCISCAINS

Fondé en 1221

OBLIGATIONS-OR, PREMIERE HYPOTHEQUE

6%
PAYABLKS :

INTERETS:
ECHEANCES:
RACHAT:
FIDUCIAIRE
COUPURES:
AVISEURS:
JURIDIQUES:

En dollars canadiens à la Banque Canadienne Nationale à Québec 
à Montréal.

E*i dollars américains à la National Park Bank, New-York.
Les 1er mai et 1er novembre.
1er novembre 1934-1939-1944.1949.
Au pair (100), après le 1er novembre 1934.

Trust Général du Canada.
$100 — 1500 — $1,000. #
MM St-Laurent, Gagné, Devlin & Taschereau, et Mtre Eugène 

Nyari,

et

flüTADICATinil «C*4 emprunt a été approuvé spé- HU I VRIOIII IVH ■ rialement par Sa Saùrteté le Pape
' Pie XI et par Son Eminence ie 

Cardinal Laerenti, Préfet de la Sacrée Congrégation des Re 
iigieux en la Cité Vaticane (Rome», et aussi par le Supé­
rieur Général de l'Ordre des Franciscains à Rome, et par le 
Père Provincial de Bt-Jean Qapistran.

fiAD AMTIFÇ * PREMIERE HYPOTHEQUE sur des U A II nil I lEv ■ immeubles actuellement en construc- 
' ticm sur les propriétés de l’Ordre des 

PERES FRANCISCAINS dans la ville de Budapest, capita­
le de la Hongrie. — L'emprunt est contracté dans le but de 
pramowvoir les intérêts généraux de cette Province rdigieu 
se et il constitue en plus une obligation diiecte de l’ordre de* 
FRANCISCAINS pour la Province St Jean Capistran.

L’Ordre possède en outre de nombreuses propriétés de 
grande valeur, entr'autres la célèbre église historique des 
PERES FRANCISCAINS. —- un grand monastère, un serai 
naire tbéologique, — noviciats et dix-huit établissements re­
ligieux. Cette communauté possède aussi un établissement 
en la Cité de New-York, Etats-Unis, et un anitre. dans U 
Province du Notrvean-Brunswick, au Canada.

HISTORIQUE : LORDRE des PERES FRANCIS­
CAINS, fondé par l'illustre Saint 
François d’Assise en l'année 1221, il 

v a par conséquent pius de sept cents ans, est universelle­
ment connu. — Depuis, cet ordre se développa très Rapide­
ment, et il a atteint un prestige éminent dans le monde en­
tier. — L'Ordre compte quelque VINGT-CINQ MILLE sujets.

Ces Pères, remplis de l’esprit de sacrifice pour le bien 
de l'humanité ont parcouru le monde, consacrant leur vie 
à prêcher la patience et la paix, à soigner les blessés, à se­
courir les malheureux et a sauver les pécheurs. — L’espjrit 
de dévouement au service de TEglise Catholique leur a con­
quis les coeurs de toutes les races et de toutes les croyances.

Pin plus, ces Pères s'occupent de nombreuses oeuvres 
d'éducation. «

L'Ordre a fourni au monde nombre d’hommes éminents, 
parmi lesquels il faut mentionner Saint François d Assise,- - 
Saint Antoine, — Saint Bonaventure et bien d’autres qu’il 
serait trop long d'énumérer.

Nous reproduisons ci-dessous les lettres d approbation 
de Son Eminence le Cardinal Laurenti, Préfet de la Sacrée 
Congrégation des Religieux à Rome, aussi celle du Supérieur 
Général de ,l’Ordre des Franciscains à Rome.

^ SANCÏ^

MUTOItlAATtON DU SAINT 8l«OE 
P Alt SON miMSNOC LE OA ADI NAL LAUAIWTI.

ARtECT DI LA SACREE OONOAEOATION 
OIE RELIQIEUX

ER VERTU AM rwuftfe «oosfAR par N«Kr» Saint Rira, 
la Sacré# Cormoatloa prAp»««» au» affaire» Am Rallflau» 
a antanAv la AamarA* Au R. F. ÛénAral «t a hlanramam- 
mant accorda au R. A. OAnaral la faculté Aamirdéa

La R. A. OAnAaal. ru IM a*rean»Une*s parUcuUAraa, par il 
attaMat antan non luawr ad M M eomclanoo, permettra 
M aadraotor l'emprunt Août II ait aornlfon, pourra qua 
■aft oEaurrA la canon MA. wimocaph» 2. at All’ll «a toit 
klan annula Aa la néoaMlté Au Alt acnpront. — Ortu -c.l A» 
ara être rmatot* peur Im Un» lodlcuooa at contracté aat 
taux A'uiteeAt la plut 6m poaalkle. et la Aette Aaxra être 
Atefnte Aana la plut («art AAfaL Aant la proportion filée 
par la Supérieur pour okasua année. — Lé Sapérlaur devra 
tara tara au courant AM ramSéaraemada annuel».

Quant au raata. au A erra t'en rapporter à la tendra Aa 
R oanoaMlon precedente, nenepalani lout at thêta» contrai-

Donné k Rame.

r
PERMISSION D'EMPRUNT AOOORDIE 

PAR LE R. P. OERERSL DES PRANOISOSIRS 
S LS PADVIAOE DE HONORIS

En varie A* merit Ao Supérieur ApottéltAue. apréa 
arolr eanalAéré le» otreonetenoet particuliam au cat prê­
tant et noot «Ira anpala Aa la mie néOMilté, netia aeoor 
dec, à l'auteur dé lé luppllpua le ftcuHA au’» a deman­
de*. sa fan lai ctauaét n» primée» dam la Sit merit tt a m 
kobllpatfon d'éteindre aussitôt au# ponlbla, par la rente 
Am éAIftcat, la datle eut Aplt être contractée.

Donné à René.

s.fCe.

Officia sa note» Sodla :
Bureau» Au SVBMaa.

En tenant compta do b> garantis matérielle et morale incontestable qu’offre est 
emprunt religieux, et du fait que nulle organ dation do l’Fgliie Catholique Romaine n’a ja­
mais fait défaut à aucune de ses obligations, nom n’hésitons nullement à recommander 
fortement à nos clients l’achat de ces obligation* comme placement de tout premier ordre.

PRIX:—5 an», 99 — 10 ans, 98.50 — 15 an», 98

RENDEMENT: 6.20
20 an», 97.75

O» ob&fmtifm koiiI offerte» mb owBrtrtle» ordinaire iri teîla* 
•t lorfqu'éRteni «t «ujftte* à Pk jprobftecm ne no* avooatr

La Corporation des Obligations Municipales Limitée
116, Côte de ta Montagus, 

QUKBKC. 
Téléphone 24933

276, rue StJscques Ouest, 
MONTREAL. 

Téléphona HArbour 9690

Dnbé, LeBlond & Compagnie Incorporée
17, xue St-Jacquaa, 

QUEBEC. 
Téléphona 2-3706

185, rue Notre-Dams, 
TROIS-RIVIERES 

Téléphona 496

Jos Morency Limitée 3S
aarK pat earanUa. malt fia ent été poMe k 

Aant rachat Aa ata talaan.
«aa aana Ht meat aitim Aa fM. Ht asm an*
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LA VIE SPORTIVE
LES PIRATES |LES QUILLES A 

SONT DEFAITS LATETREAULT

LE CANADIEN 
A FAIT UNE 

BELLE LUTTE
(Par XÆ. Narbonne)

Le rapport soumis aux membres 
indique un déficit très élevé

Tel que nous l'annoncions en primeur il a environ deux semaines le rapport 
! annuel de l Assoclatlon Athlétique d'Amateurs National indique un déficit de plue 
! de douze mille dollars ou pour être exact $12,976.37, pour l'exercice terminé le 30 
’ septembre 1929. Ce rapport sera étudié par les membres A vie à rassemblée an- 
I nuelle qui aura lieu mercredi soir prochain, le 11 décembre, à la palestre de la 
' rue Cherrier.

Nous nous dispenserons de faire d'autres commentaires et nous nous 
à ’•{produire le rapport tel que présenté aux membres.

limiterons

BILAN DU 30 SEPTEMBRE 1929 
ACTIF

Argent en banque et en mains
Débiteurs divers et billets promiasotres, (moins reserve pour

comptes douteux)........................................... .
V..O. Reed .........................................................
Effets mobiliers d après inventaire................
Immeuble, palestre, rue Cherrier •. ....................
Dépenses payées par anticipation ...........................................................

i 779 27

2,020.17 
1.394.00 

28,803.13 
337.208 12 

510.00

PASSIF

iversements échus)

$373.912 6»

j Le Canadien est descendu d'un 
;Cran dans le classement des équipes 
de la section canadienne de la Li- 
;glie de Hockey Nationale hier soir 
'.à. la suite de sa défaite aux mains 
tin Montréal en présence de douze 
mine personnes, au Forum. I.a joute 

‘entre nos deux clubs locaux fut la 
plus belle, la plus intéressante et 
la plus émotionnante exhibition de 
notre sport national donnée cette
saison et tes spectateurs en ont sû- i créancière divers et billets promissoires 
renient eu pour leur argent. j Emprunts de banque . .

La ion le fui serrée rnmmr il'atl- Hypothèque sur palestre, rue Cherrier '“J;.1 , „ u,r • i .‘ .i* (-Hypothèque sur palestre, rue Cherrier,
leurs I indique le lesultat final mais ] location payée par anticipation
quoique iialtii le Canadien n’esl nul- | capita! . .. .............................
lenient humilié par son échec d’hier | 
soir car en toute justice pour le |
Jileu Klpnç Rouge nous devons direi 
[que c’est la guigne qui a vaincu les
hommes de Cecil Hart. ! J 31 f>X6lmn* ct vénf1e les

Dans la première période le Ca- ___ _____ ______ ___
nadieil s’est loué des Marrons car j tiion cie manière A ucre voir le* résultat dss opérations de l’année ainsi que la pos! 
'du commcncenieni i lu fin les nro- ticrl financière de 1 Asso-lation A la date du 30 septembre 1929 du mieux que .l'ai pu 
I ow,. .i.. ......... ... * i^.ié.l f.. ! m’en rendre .compta par les

f’illslnirg, 6. - • 1a?s Pirates ont 
subi un nouvel échec hier soir dans 
les séries de la Ligue Nationale de 
hockey lorsqu'ils ont été défaits pur 
les Eperviers Noirs de Chicago par 
un résultat final de 5 a 2.

La défense des locaux fut très 
faible et la tenue de Miller dans les 
buts des Pirates fut pitoyable. 

Composition des équipes:

LA RADIO

Pittsburg 
Miller but
Smith défense
McKinnon défense 
Prederickson centre
Milks 
Darragh 
Briden 
Lowery 
McCaftrey 
Jarvis 
Barton 
White 
Manners

avant 
avant 
su b

Chicago 
Gardner 

Taylor 
Dutkowski 

C.ooke 
Miller 

Ingram 
Abel 

Arbour 
Gottselig 
Couture 
.Somers 

Burns 
March 
Ripley

Lundi, le 2 courant, le club de 
petites quilles Dupui* & Fri-res ren­
contra le Tétrault, aux salles '‘(.en­
trai”.

Quoique le résultat de cette par­
tie ne soit pas bien élevé, elle ne 
fut lias moins des plus intéressan­
tes, vu la concurrence acharnée des 
deux équipes au cours de cette tou­
te. le Tétrault sortant victorieux 
par une marge de deux points seu­
lement, le dernier lancé du capitai­
ne Uauvin donnant la victoire à ces 
derniers.

Le Tétrault profite de l’occasion 
pour remercier tout particulière­
ment les daines qui ne cessent de 
donner leur concours à l’équipe el 
espère voir se continuer cet en- ^ ^ 
thousiasme. _ ifii sélc

De la part de ses employés, le TV- njer.shwi

Certifié exact 
J.-D. IiEQ-MJLT,

$ 12.693.14 
24.100.00 

109,055.11 
7,171 66 
330.00 

220.582 78
--------------$373.91269

aciminlsUatetir général 
. Pro-tem

BISKONNETTE vérificateur.
rie l’Association athlétique 

d'amateurs Nationale pour l'exercice terminé le 30 septembn 1929 et le certifie 
que le bilan ci-dessus ainsi que les états y stinexés sont dressés dans mon opl-

I. -O.
livres et les comptes

; tégés du syndical Cattarinich-Le-
tourneau-Dandurnud se sont mon-j 
'très supérieurs à leurs rivaux mais i 
■la chance fut contre 
'durent laisser ta

renseignements et lev explications 
les livres.

P -A. GAGNON

eux et 
lace pour le

ils 
rc-1

; üêo et d'après ce qu'lndlquen 

Montréal, le 9 novembre 1929.
COMPTE DE REVENDS ET DEPENSES 

Pour l'exercice terminé le 30 septembre 1929.

qui m'ont été don- 

comptable agréé, vérificateur.

17.40

:pos réglementaire sur un pied d'e-! association 
'galitie avec le Montréal à la suite | Membres a vie 
;du point enregistré de brillante
çon par Babe Sicberl a la fin dt|O0pgnsÇB Maisonneuve 

‘Cette manche initiale. Le coup lie | Recettes et dépenses ocatlon de casiers

Dépenses Revenus Déficit Surplus

QUILLES
Recettes
Dépenses diverses 
Salaires 
Dépréciation SURPLUS

[Sieberl fut de toute beauté car après | 
avoir enlevé la rondelle à nos avants 

'il se lança courageusement à l’at- 
1 laque et parvint à déjouer tous ses 
‘adversaires et à prendre Hainsworth 
‘en défaut.
‘ La deuxième période fut à l’avan­
tage des joueurs de M. James Strach- 
an car au cours de ces vingt nn- 

! mîtes le jeu fut presque constam­
ment porté dans le territoire du 

IBleu'Blanc Bouge ct malgré que 
•deux points eussent été enregistres 
I par le Montréal le gardien des buts 
j du Canadien dut se dépenser sans 
compter et sans sa belle tenue le 

î résultat aurait été plus élevé. Ste- 
Ivart se distingua au cours de cette 
(période comme il s’est niis en évi- 
'deuce dans la manche finale car le 
lcentre du Montreal compta trois 
points pour son club dans la joute 

(d’hier et nous devons (lire qu'il fut 
l’étoile de la partie. Nelson excelle 

1 surtout à se bien placer prés des 
buis ennemis et à intercepter les 

I passes qui lui sont faites. Lorsque 
Siebert lit une passe à Stewart qui 

i marqua le deuxième point des Mar- 
! rons' la foule applaudit à tout rum- 
j pre le bel exploit de Stewart 
fcar le centre du club anglais ve- 
t nait d'exécuter le plus beau coup 
de la saison. Siebert poussa la ron—

Jdclie avec force vers lès filets, de 
ïiaitisvvorih alors que Nelson se 

; trouvait à quelques pieds des buts 
i du Canadien ct il augmenta la vi- 
: les.se de ta rondelle en la frappant 
I au passage. Le caoutchôMc alla se 
j loger dans les buis de 
av:ini que celui-ci pût

i Jabe Siebert,' Dave droitier et | EscrimeFla Walsh ont joué une partie sen-j Dutte, ...........
rationnelle. -Siebert fut dangereux I 
<01 commencement à la- fin et réus­
sit à compter un point et aida 
Stewart à déjouer Hainsworth en 
deux autres circonstances. Dave 
droitier fit de belles courses et 
manqua le filet en plusieurs cir­
constances dans sa trop grande 
anxiété de compter. Le substitut de 
; ni Benedict a fait des mervcil- 

buls et il est en partie 
hi,- de la défaite du'Bleu

Recettes et dépenses location de la salle 
Recettes ct dépenses, annuaire sportif
Raile de couvertes ...................................... '
Salaires de bureau ........................
Salaires palestre ..............................................
Frais généraux palestre ............ —
Intérêt ...................................................................
Chauffage ....................................
Lumière et pouvoir ..........................................
Assurances ......................................................
Taxes d’eau .............. ........................
Recettes et dépenses. Kermesse . .
Recettes ct dépensés, tirage d'auto
•joyer, restaurant ..........................................
Commission, recrutement ..................
Impressions, papeterie et timbres ........
Reparations et entretien, palestre
Soupers ..........................................
Souscriptions . ..........................
La Raquette .................................... .................
Dépréciation sur effets mobiliers 
Déficit ...............................................................

$

364.14

1,130 00 
5,336.25 
3.548.00

5.84 438.00
159.05 2 530.00
773 45

6.330 00 
4.620.00 
2,184.13 
8,794.45 
2,673.29 
1.445 59 

460.04 
354 00

621 23 
75.00

3 676.62 7,208.42
1.002 00

24.75
208.26

1,785.15

1 369.82
• 45000

372.89 312.68
344.60 150.00
131 21
536.73

140.40

Arbitres: Corbeau et Deuenny. 
SOMMAIRE 

Première période
1— Chicago, Wentworth 

Punition: Briden.
Deuxième^ période

2— -Chicago, Ingram 
Punition^: Prederickson,

Smith.
Troisième période

3— Chicago, Burns (Dutkowski)
4— Chicago, Goetselig 

^Chicago, Somers
f> Pittsburg, Lowrey (Milks)
7—Pittsburg, Lowrey (Milks)

trault prie le club Dupuis & Frères 
d’accepter ses remerciements pour 

Wentwîir'ih l'entente cordiale qui a subsisté 
‘ pendant cette partie et leur offre 
une chance de revanche, la date 
étant laissée à leur entière discré­
tion.

I.c résultat* de rette joute est ainsi 
réparti:

Concerts de vendredi
ORCHESTRE DE ROCHESTER, 

J.lfi. WJZ. — L’orchestre philharmo­
nique de RocWester est sous la di­
rection d’Eugene Goossens. Ouver­
ture, de “Land of the Mountain and 
Flood”, de McCunn; Concerto pour 
orgue ct orch., de Huendel; Sym­
phonie No ti, de Glazounow.

NOIR ET UB. ti.OU, WEAF. - Sé­
lection, de “The Foying Dutch- 
mann", de Wagner; Conte de fée. 
de Gretchaninoff; Sélection, de La 
sorcière du Nil", de Herbert; Dan­
ses, de 'The Bartered Bride", de 
Smetana-

GENERAL ELECTRIC, 8.00, WGY.
.HEURE DE LA CITE, 8.00. WEAF. 

\ une rose sauvage, de MacDow- 
Sélections, de “Funny Face”, de 

in; Danses persanes, de

8.05
Taylor,

6.15
6.11

.57
4.02

.28
Punitions: 

gram, Milks,
E. Miller, 
Taylor.

Lowrey, In-

$12.976.37 *12.976.37

équipement

BILLARDS ET POOLS 
Recettes
Location des casiers ..............
Dépenses générales..................
Salaires .......................................
Dépréciation sur équipement 
SURPLUS ...................................

$36,286.19 $36.286.19

5,686.35
635.10 

2,258 58 
23.50 

1.769.17
5,686.35 $ 3.686.35

1,769 17

1.938.75 
20 50

199 00 
810.00 

12.60 
937.65 937.65

LA LIGUE DE 
HOCKEY STARR

I Ce soir à 8 h. cette nouvelle ligue 
de hockey Starr fera l’ouverture of­
ficielle de sa saison. La première 

i partie au programme mettra aux 
prises le club Lafleur contre la 

| vaillante équipe du Canadien Mont- 
gomerry. Le club Saint-Eusèbe fera 
face au Saint-François-Xavier, Jr. 
Les partisans de ces deux clubs se­
ront très nombreux ce soir à l’Are- 
na Mont-Royal, pour aider leurs fa- 

j voris à la victoire. Le clou de la 
! soirée sera le Rutherford contre 
l'équipe des Sourds-Muets: le Saint- 

j Viateur.
Ce programme ne manquera cer­

tainement pas d’intérêt. Le club des 
Millionnaires y sera bien représen­
té. Entre chaque partie, il y aura 
des exhibitions de vitesse sur pa­
tins par Léopold Sylvestre, Louis- 
Philippe Marcoux, Charlemagne 
Lé veillé et Alfred Tourville.

Voici l'alignement des clubs pour 
ce soir:

PREMIERE PARTIE

Letendre 
Boutillette 
Galipcuu 
(ioudreaull 
Gauvin . .

TETRAULT 
... 99 93

13(1
122
111
105

597

130 
125 
99 

155

10(1- 
97 

131 
88 

119

298
357
378 
328
379

Totaux .......
DUPUIS

Parent ...........
Lauzon ...........  110
Gagnon ......... 97
Coulombe .... 122 
Ginguc ....... lit

602 
& FRERES 
152 140 108 

140 
88 

103 
90

>41 1740

101 
121 
119 
136-

400
351
306
344
337

Totaux 592 561 585—1738

$ 1.959.25 $ 1,959.25

$12,976.37 $ 2,706.82

3,878.25
218.00

Recettes
Paniers. .

ensès générales ....................................................... a 1,118.35
3.083.00Salaires 

i Dépréciation 
DEFICIT

équipement 33.10
1 40 20

Les parlies dp la IN. H. L
JOUTES D’HIER SOIR 

Montréal 5, Canadien 4; 
Ottawa 9, Toronto 2; 
Chicago 5, Pittsburg 2; 
Detroit 3. Américain 2. 
POSITION DES CLUBS 

Section Canadienne

140.20

Hainsworth | gymnase

la voir pas- ; Boxe
. , Dépenses balle au murr _ j

4,234.45 $ 4,234.45

676.75 $ 795.70
35.40

Dépenses générales, gymnase 
Salaires ...
Ballon aux paniers ..................
Dépréciation sur équipement 
DEFICIT .........................................

n:
h te

■ '’.-i ?• R.>::-:;e.
;in roié du Canadien, Mprenz,

Xe -.'.bu - ! JoJiai furent les plus en 
é.. ii!t.‘U(.v et sans la guigne qui 
-u, out acharnée après 
Maniha le Bleu 
aujourd'hui en 
can:; le

176,50 
159.36 
254.95 

65.63 
2.332 00 

77..50 
153.80

417.45
33.00
71.50

353.25

2,260.99 2,26099

DEFICIT NET DE L'ANNEE

COMPTE CAPITAL
Au crédit le 30 septembre 1928
Moins déficit net de l'année

$ 3,931.89 $ 3.931.89 $15,377.56 $ 2.706.82 
12,670.74

$15.377.56 $15,377.56

NOUVEAU CAPITAL LE 30 SEPTEMBRE 1929

$233.233.52
12,670.74

$220,562.78

s’est 
Morenz et

Blanc Bouge serait j 
deuxième position 

classement des equities. _
J La joute ne fui pas brutale grace 
■ a la façon' dont l’arbitre Cooper 
' Smeaton a dirigé la partie en com- 
l pagnic de Jean Sauve. L arbitre-eii- 
, chef de la ligue a réuni les joueurs 

des équipes au centre de la glace i 
avant le commencement des hostj-j 
lités et leur a fait comprendre qu 

f ne tolérerait aucune infraction 
règlements el lorsque le jeu 
niença il sévit à la moindre 

" lion et neuf punitions

aux 
com­

in frac- ; 
furent infli-

Deuxième période
3—Montréal, Stewart ........... (5.35
4 Canadien, Morenz .........  10.06
5—Montréal, Stewart.................. 25

Punitions; Burke, Dutton, Leduc, 
Phillips.

Troisième période
Montréal ,Munro .............
Montréal, Stewart ...........

-Canadien, Mantha .........
—Canadien, Joliat ..............
Punitions: Trottier, Wasnie, 

duc, Smith.

4.10
0.25
3.30
1.48
Le-

gées dans la période initiale avec un 
total de dix-sept pour toute la par­
tie. Les arbitres se montrèrent im­
partiaux et nous n’avons que des I 
félicitations à leur offrir pour la 
façon dont ils ont dirige cette par­
tie Si Mallinson el Heffcrnan 
avaient agi de cette façon lors du 
match Boston-Montréal nous n au-, 
rions pas été témoins des attaques] 
si anti-sportives contre Shore par 
Siebert et Trottier. .

Le manque d espace nous oblige] 
d’etre bref mais nous ajouterons, 
que le Montréal peut se compter | 
chanceux d’avoir triomphé du un-1 
nadicn hier soir car le Bleu Blanc 
Rouge s’est montré dangereux dans 
les dernières minutes de la pério­
de finale et nos Habitants n ont pas 
à rougir de l’échec subi tandis que 
les Marrons doivent être fiers du | 
succès remporté pour la deuxieme 
foils cette saison contre l’équipe qui 
représente l’élément canadien-fran- 
rais dans le circuit du president 
Cal der.

Alignement des équipes:
CANADIEN 

but Hainsworth
,déf. S. Mantha
dèf. Burke
centre Morenz
aile Wasnie
aile Joliat

LES LEAFS
DECLASSES

Ottawa, 6. — Les Sénateurs
ont conservé leur avantage dans la 
course au championnat de la sec­
tion canadienne de la Ligue de 
Hockey Nationale en remportant 
une victoire faciîe contre les Leafs 
de Toronto hier soir alors que les 
hommes de Newsy Lalondt ont 
vaincu leurs rivaux par un résul­
tat de 9 à 2.

Le jeu ne fut pas très intéressant 
mais par contre il fut très rude et 
au cours de la troisième période 
Joe Lamb et Harold Cotton se per­
mirent de fournir une exhibition 
de boxe qui leur valurent une pu­
nition majeure.

Composition des équipes:

HUIT LUTTEURS 
AU PROGRAMME

Le promoteur Lucien Bio- 
pel vient de préparer un 
programme de tout premier 
ordre pour le 1(5 décembre 
au Monument National et tes 
amateurs de lutte ne man­
queront pas d’assister à cel­
te soirée qui sort de l'ordi­
naire. Voici la liste des lut­
teurs qui figureront au pro­
gramme:
Boulanger vs Freddie Mvers. 
Young War Eagle vs Novina, 
Henri Deglane vs Johannsen, 
Wladek Zbysko vs Geo. Hill.

LAFLEUR CANADIEN
Howes but Lafranchisc
Griffiths déf. St-Vincent
Phelan Héf. Lavigne
A. Boulet centre Furlong
Pilon aile Larivée
Gorbeil aile Lauzon
Gendron subs. Charest
Leduc subs. C. Villeneuve
Leeson subs. Pelletier
Durocher subs. E. Villeneuve
R. Boulet subs. Morissette
Laforce subs. McLean

DEUXIEME PARTIE
ST-EÜSEBE S.-F.-XAVIER
Allard but Guimond
Hébert déf. Bellehunicur
Cadotte déf. Duchesne
Octeau centre Archambault
Couture aile Gingras
Bengali aile McDuff
Dufresne subs. Farquhar
Asselin subs. Benoit
Hudon subs. Lanier
Bilodeau subs. Durant

subs. Morin
TROISIEME PARTIE 

RUTHERFORD
Sen nett 
F. McCormack 
Tucker 

[ Hodges 
I Couillard 
! G. McCormack 
iRedder 
fra vers 

! Hughes 
; McCauley 
Larocque 
Adams

but
déf.
déf.
centre
aile
aile
subs.
subs.
subs.
subs.
subs.
subs.

ST-VIATEUR 
Tardif 

A. Caron 
Jasmin 
Dupuy 

Grafton 
D. Gratton 

Bergeron 
Pi cotte 

I). Caron 
Delaney 

Rélanger 
La veil e

G. P. N. p. C. Pts
Ottawa . , . 6 2 t 43 29 13
Montreal . . 6 4 0 37 26 12
Canadien . . 4 3 2 31 27 111
Toronto . 3 f) 1 29 39 7
Américain . 1 <> 0 13 27 2

Secliion Américaine
G. P. N. P. C. Pts

Boston . . . 6 2 0 29 24 12
Chicago . 4 2 2 34 19 10
Hangers. . . 4 T} T 25 13 9
Detroit . . . 3 5 i 28 36 7
Pittsburg . . 1 r> u 22 35 2

PROCHAINES PARTIES 
Samedi le 7 décembre: Ottawa à 

Montréal, Canadien à Toronto, De­
troit à Boston. — Dimanche le 8 
décembre: Pittsburg à Rangers, 
Américain à Chicago.

UNE AUTRE POUR
LES AMERICAINS

7.30

Joueurs de hockey
canadiens en Europe

L’équipe canadienne de hockey 
de la (Canada Cycle and Motor Co. 
de Toronto, qui s'est distinguée en 
remportant une série de victoires 
dans sa ligue et se mesurera avec 
des équipes de Grande-Bretagne et

Detroit, 6. — Les Américains de 
New-York ont subi hier soir leur 
sixième défaite sur sept parties 
jouées à date dans les séries de la 
Ligue de Hockey Nationale alors 
qu’ils ont du baisser pavillon devant 
les Cougars de Detroit. Les hommes 
de Jack Adams sont sortis victo­
rieux par un résulta! de 3 à 2, alors 
que Herb Lewis a enregistré le 
point décisif dans la troisième pé­
riode.

Alignement des équipes: 
New-York Detroit

Worters But Beveridge
Conahcer Défense Noble
Simpson Défense Hicks
Himes rentre Goodfellow
Bunnisler avant Auric
Massecar Avant Lewis
Reise subs Rockburn
Bryde Bellefeuille
Sheppard Cooper
Burch Hay
McVeigh Connors
Boyd Brophy
Holmes Hughes

Arbitres: .Terry Goodman, Lon­
don; Odie C.leghorn, Montréal.

1ère période
1. —Américains, Massecar. 

Punition: Aucune
2èmc période

2. —Detroit, Noble. .
3. —Detroit, Lewis. . .
4. Américains, Boyd. . .

Punition: Mockburn.
3ènie période

5. Detroit, Lewis. .

Guiraud; Prélude en sol mineur, «le 
Bachmaninoff; Rhapsodie norvé­
gienne, de Schytte; Roses, de Muret,

PHILCO, 9.30, WJZ. — La scène, 
première de l'acte 11, de “Naughty 
Marietta”, opéra comique de Victor 
Herbert, sera chanté par Jessica Dra­
gon nette, soprano, et Robert Sim- 
mous, ténor, avec le concours d’une 
troupe sous la direction de Harold 
Sanford et irradié par le Ihéàlre 
Philro.

ARMSTRONG QUAKERS, 10.00, 
WJZ. Lois Bennett, soprano, est 
au programme, aussi un orchestre 
sous la direction de Victor Arden; 
Adoration, de Merwin; Extrait, de 
“Les pommes en fleurs", (h1 Kreisler- 
Jacobi; Citdito Lindo, espagnol; Fri­
volité, de Merwin; Sélection, de “Le 
chant de la flamme”, de Gershwin.

HEURE SLUMBER, 11.00, WJZ.— 
Ouverture de “Coriolan", de Beetho­
ven; Sélection, de "Der Frcischutz", 
de Weber; Andante de "Cinquième 
symphonie", de Beethoven; Faith­
fulness, de Brahms; AUcrseelon, de 
Strauss.

Concerts de samedi
RECITAL DE Mme LOLITA CA j 

BR ER A GAINSBORG, 6.00, WJZ. — 
Capricietta, de Varley; Petit indien,! 
de Carpenter; Clair de lune, de De-j 
bussy; Jardins sous la pluie, de De­
bussy.

NOIR ET OR, C.oo, WEAF. — Jour 
(K- fèU’ à Troldhaugen, de Grieg; 
Valse triste, de Sibelius; Pavane, de 
Hyrd; Gaglinrda, de Byrd; Berceu-|) 
se écossaise, de Kunits; Romance de 
l'est, de Hinisky-Korsakoff; Rhap­
sodie, de Hosmer; Invitation à la 
danse, de Weber; Oncle Hennis, de 
MacDowolI; Sélection, de “The Sin­
ging Girl", de Herbert; Largo, de 
Boccherini; Gavotte piquante, de 
Pierson: Danses norvégiennes No H 
et III. de Grieg.

GENERAL ELECTRIC, 9.00, WE­
AK. — Ouverture de "Une vie pour 
le Czar". de Glinka; Deux noctur­
nes, de Debussy; Rhapsodie hon­
groise No 1, de Liszt; Bacchanale 
de “Samson et Dalila”, de Saint- 
Saèns; L’orchestre symphonique est 
sous ta direction de Walter Dani- 
rosch.

PROGRAMME GILLETTE. 9.30, 
WJZ. — Marche triomphale, de "Si­
gurd the Crusader", de Grieg; Val­
se lehte, de “Sylvia”, de Delibes; 
Toréador et andalouse, de Rubin­
stein; Traumerei, de Schumann; 
Hacchrinalé, de “Samson et Dalila”, 
de Saint-Saéns.

HEURE SLUMBER, 11.00, WJZ.— 
Ouverture de cavalerie légère, de 
Suppé; Sélection, de “Amour bohé­
mien”, de Lehar; Erauenherz, de 
Strauss; Le chant des boulevards, 
de Zamcnick: Berceuse, de Pnlm- 
gren.

CheîtiP Columbia
HEURE GULBRANSKN, 9.30, WA- 

BC. — Ouverture. ‘‘Rhapsodie du

sud”, de Hosner; Dans le palais du 
Khedive, de Hadley; l^e vol de l’a 
beille, de Himsky-Korsakoff; Adieu 
de Wotan, de Wagner; Musique de 
ballet, de “Boabdü”, de Moszkowski.

Programme de vendredi
Postes locaux

GKAC, 411m. Montreal.
11.30 Ouverture de la bourse
12.00— Carillon de la Tour de la 

Paix à Ottawa.
1.30— Fermeture de la bourse.
6.00— Heure de musique Columbia.
7.00— A être annonce.
7.30— Programme du studio.
8.30— Programme musical.
9.00— Programme du studio.

CFCF, 291m. Montréal.
12.20—Bourse.
12.30—Orch. de concert.
3.00 Matinée musicale.
4.00—
5.00—
6.00
7.00—
7.10-

-Prngrammc musical.
Gramophone.
Heure de musique Twilight. 
Bourse.
-Causerie du prof. E. E. Adair, 
sur le Canada français.

8.45—Oreb. de concert.
9.00- Heure de musique de Stephen 

Fournier.
10.00— —Concert.
11.00— Résultat final du hockey.
11.00— Orch. de l'hntel Mont-Royal.

Nous

Réparons 
les Radios

de toutes marques

RADIO^ËRVICE
Regri.

1237 Square Phillips 
Tél. LAncaster 7709

AVIS LEGAUX
Province (le Québec 
District de Montréal.

No 0-57681

Cour Supérieure
Dame RcsrIp Pepper, des cité et district 

de Montréal, épouse commune en bien* 
d'Albert Stelnfleld, mnrchnnd du même 
endroit, Demanderesse.'

— VB —
Ledit Albert Stelnfleld, Défendeur.

Une action en séparation de biens a été 
Intentée contre le défendeur le 25éme tour 
de novembre 1929.

WEINFIELD & SPERBER, 
procureur» de la demanderesse. 

Montréal, 25 novembre 1929.

Avis Public
Av!» public est par les présentes denné 

que JOSEPH GOLDBERG. docteur on mé­
decine, des cité et distinct de Montréal, et 
actuellement de Binghamton. New-York, 
s'adressera à la Législature, A la prochaine 
session, pour demander l’adoption d'une 
loi autorisant le Collège des Médecins et 
des Chirurgiens de la province de Québec 
à l'admettre A la pratique de la médecine.

Montmagny. le 19 novembre 1929.
Les procureurs du demandeur.

LAFLAMME Si PARE.

4.02

2.55
11.49 
17.55

11.06

11. — Toronto Brydson 
Punitions: Cotton (majeure) Bry-j ^ cont^ienreirropécn."' aflîTdV 

(Iscin, Bailey, Art. Smith, L.unb,| jot,|er nouveaux lauriers û son 
*'onnors’ To'dhcs. Gros-; jjiason, est passée hier soir par la

' gare Windsor, du Paeifique Cannvenor.

MONTREAL
Walsh
Boucher
Dutton
Stewart
Smith
Siebert

Substituts :
Munirent: Munro. Trottier, Ro­

binson. Wilcox. Phillips, Northcott.
Canadien: Mondou, Leduc. Lcpi- 

ne. Larochelle. Fraser. Geo. Mantha,, 
Car son.

Arbitres: Cooper Smeaton et Jean 
Sauvé.

Sommaire :
Première période

1— Canadien, Morenz ....... 5.01
2— Montréal, Siebert ...........  13.46

Punitions: . Sinilli 2, Stewart 2,
Mantha. Trotfw. Mondou, Joliat. 
Siebert.

Chabot but ' Connell
Art. Smith défense Clancy
Day défense AL Smith
Blair centre Lamb
Bailey avant II. KPrea
Cox avant Finniganj

Subs. Toronto: Cotton, Cunacher, 
Primeau, Horner, Brydson, Grant, ' 
Duncan et Pettinger.

Subs. Ottawa: Nighbor, Shields, 
Touhey, Connors, Grosvenor et W. 
Kürea.

Arbitres: George Mallinson et 1,5 
Berlingu .île.

SOMMAIRE 
1ère période 

L —Ottawa Lamb
2. — Ottawa Touhey
3. Toronto Cotton

Punitions: Bai ey, Cotton,
Art. Smith et Connor.

2e période
4. Ottawa Finnigan
5. Ottawa Touhey
ti.—Otlawa Finnigan
7. Ottawa Claney

Punitions: Lamb, Clan«y 2. 
ner, Cotton, Shiexls.

3e période
8. ~ Ottawa IL K mit a 1.05
9. -Ottawa Lamb 4.40

.10, — Ottawa Clancy 3.15

13.05
1.40

.35
Blair,

2.55 
1.50
3.55 
8.15 

Hor-

La patinoire de,
l’Académie Roussiit

I,n couche de glace est mainte­
nant prête à 1’Arena de l’Académie j 
Houssin. Depuis une huitaine, les i 
pensionnaires de l’Académie chaus-j 
sent régulièrement leurs patins tous, 
les jours, des clubs de hockey y ' 
sont venus faire quelques prati-! 
uues; dimanche dernier une foule 
de patineurs et de patineuses s’y 
livraient à leur sport favori; tous 
sont unanimes à vanter la bonne 
glace vive et naturelle de la Pointe­
aux-Trembles.

L’Académie peut recevoir tous 
les dimanches un club amateur et 
un club junior. Les meilleures équi 
pes des deux catégiries sont invi-j 
tées à venir rencontrer les collé-j 
glens.

Le gérant de l’Arenn lient à i" 
peler que la patinoire est ouverte 
aux patineurs et aux patineuses j 
tous les dimanches et tous les mer­
credis soirs à 8 heures.

.1

«lien, en route pour St-J eau, N.-R. 
Elle quittera ce port aujourd’hui 
même sur le paquebot Duchess of 
Atholl, du Pacifique Canadien, 
pour aller rencontrer les meilleu­
res équipes du continent euro­
péen.

La première partie se jouera à 
Londres le 17 décembre. De là. les 
joueurs se rendront à Berlin où ils 
joueront deux parties les 20 et 22 
décembre. Ils feront ensuite une 
rapide tournée de l’Europe el don­
neront des exhibitions là où ils 
s’arrêteront.

Pendant leur tournée en Europe, 
ces sportsmen seront sous la di­
rection de M. D. L. Allan, assis­
tant-gérant des ventes et de la pu­
blicité à la Canada Cycle and Mo­
tor Co.

La date des réunions
Toronto, 6 La Canadian Rac­

ing Association a tenu ces jours 
derniers son assemblée afin de 
choisir les dates des réunions qui 
auront lieu l’été prochain sur les 
différentes pistes de courses. Voici 
les dates qui ont été accordées:

Ontario Jockey Club, Woodbine 
Park, Toronto: 17 au 24 mai; 
Thorncliffe Park Racing & Breed­
ing Association, Toronto: 27 mai 
au 3 juin; Connaught Park Jockey 
Club. Ottawa: 5 nu 12 juin; Mont­
real Jockey Club, Blue Bonnets: II 
au 21 juin; Hamilton Jockey Club: 
24 juin au 1er juillet; Niagara Rac­
ing Association Fort Krié: 3 au 10 
juillet; Connaught Park Jockey 
Club. Ottawa: 12 au 19 juillet; Dur- 
val Jockey Club. Montréal: 19 au 
26 juillet; Hamilton Jockey Club: 
30 juillet au 6 août: Niagara Rac­
ing Association. Fort Erie: 9 au 16 
août; Dorvni Jockey Club, Mont­
réal: 16 au 23 août; Montreal Joc­
key Club, Blue Bonnets: 26 août ail 
2 septembre; Thorncliffe Park 
Hating and Breeding Association, 
Toronto: 6 an 13 septembre: On­
tario Jockey Club, Woodbine Park,

YVnte par licitation
Jeudi, le vingt-sixième jour du mois de 

Décembre MU neuf cent vingt-neuf, A 
onze heures de l'avant-mldl, seia 
A l'enchère publique au bureau 
Philippe Lamarche et Lambert 
Notaire», chambres 204 et 205,

YL ARMAND GAUTHIER, basso 
Vanadk*nne-française, de Mont­
réal, chantera ce soir, à 10 heu­
res 30, au poste WTIC, Hartford, 
Conn, sous les auspices de la* 
Travelers Insurance Co.

vendu 
de J. 

Lamarche, 
757 de la

Côte de la Place d'Armes, à Montréal, 
l'immeuble suivant:—

Un Immeuble situé A Cartlervllle, en 1» 
Paroisse de 8t-Laurent. connu et désigné 
sou» le Numéro DEUX de la subdivision 
officielle du Numéro originaire QUATRE- 
VINGT-UN — (81-2) des Plan ct Li­
vre de renvoi officiels de la PAROISSE 
DE ST-LAURENT, contenant environ cent 
quatre-vingt dix-neuf mille neuf cent 
vingt pieds, mesure anglaise, plus ou 
moins, d'après les titres d'acquisition, 
moins toutefois A en être déduite, une 
lisière de terre de trois mille treize pieds 
qui en a été prise sur te front pour l'é­
largissement du Boulevard Gouln, tel 
qu'il appert A un acte de cession con­
senti par Dame Arthémlae David, veuve 
L O. Grothé A la Corporation de Cartler­
vllle, passé devant Me J.-A Lefebvre, No­
taire, le vingt-sept Juillet Mil neuf cent 
seize, et enregistré au Bureau d’enregis­
trement des Comtés d'Hocheloga et Jac- 

i que» Cartier sous No 325705. et sujet A la 
servitude d'un égout construit sur une 
autre partie dudit Immeuble par le même 
acte, le tout avec une maison, dépendan­
ces et accessoires dessus construits.

Ledit immeuble appartient aux enfants 
Issus du mariage de feu Albert Prévost, 
en son vivant, médecin A Montréal, ct de 
Dame Marie-J .-Thérèse Leduc, et encore 
mineurs, et leur proviennent des substi­
tutions créées par les Testaments de feu 
Jean-Baptiste Beaudry, Hercule-Jean- 
Usptlste Beaudry et Marle-Joséphlne-Ida 
Beaudry, épouse d Armand Prévost, dont 
ledit feu Albert Prévost était grevé et qui 
se sont ouvertes par le décès de ce der­
nier survenu le quatre Juillet MU neuf 
cent vingt-six.

Pour les conditions, s'adresser aux No­
taires soussignés.

LAMARCHE St LAMARCHE, Notaires, 
757, Côte de la Place d'Armes.

Montréal.
Montréal, le 5 décembre 1929

PETIT AGENDA DU MONDE PROFESSIONNEL
**On a l’auvent besoin d'un plus 'ferré" que

FORUM
WILBANIV 6131

SAMEDI. 7 DECEMBRE \ « II. 39 P M.

Ottawa vs. . . . . . . .
Sièges réservés du cercle, maintenant 
en vente A St.00. Taxe inclus*.

soi" — dirait LaFontaine

Que oe soit pour un mois ou uc* 
’ Journée — pout une nuit ou une 
quinuine — peu importe, vou» 

tftel parfaitement confortable 
au nouvel Hôtel Royal York. Plua 

de 1,000 cbamhres.à prix modéré»
-cinq restaurant» servant dea re- 

r pas pour toutes le» bouraes— or­
chestre de concert dirigé par Rex 

Battis -orchestre de danse dirigé 
par Fred Cullcy— votre courrier 

apporté i votre chambre Et tou- 
(oura ce service courtois, efficace, 

qui a valu au* hftteU du Pacifique ^
Canadien L faveur des voyageur» i ' 

de toutes les parties du monde. ;
Salle* rtdit ntilioBJ fé)<)0Uf4 duffomH'j

*ACCO*t)«Mf>TT AVRC IA OAt«
UN,ON FAR FMMOt tGHTXRtATM

Notaire HArbour 7137

Bélanger & Bûlanger
Prêt» hypothécaire»

15 rue 8t-Jacques eat • Montréal

Professeur T4I. uptown 49*5
Cour» préparatoire du profeaseur

René Savoie, I.C. l.E.
Bachelier ês-arts et iclencM 

appliquées
Droit, Médecine, Pharmaet*.

Art Dentaire
Cour» classique, commercial, 

leçon» privées
1448 XHERDROOK!. OUEST

ROYAL YORK
TORONTO

Ce Plus Grand Hôtel de ! Impur Britannigae.
UN HOTEL DU PACIFIQUE CANADIEN

7483
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Les Hommes 
d’affaires du nord

LE BANQUET ANNUEL DE CETTE
ASSOCIATION, HIER SOIR
Le banquet annuel de l’Associa­

tion des hommes d’aiffadres du Nord 
offert à l’hôtel Place Vigor, hier 
soir, a remporté un succès dont les 
membres peuvent être fiers. Le mai­
re de Montréal, des députés et plu­
sieurs échevins étaient présents.

Le président, M. Georges-H. Ro­
bert, a fait ressortir au cours dç ses 
reaiarques. en présentant les diver­
ses santés au programme, que tous 
les membres de l'association enten­
dent faire de celle-ci la plus puis­
sante et la plus pratique en mettant 
bien en pratique leur devise: “Se 
rencontrer pour se mieux eonnai- 
irc”. Ce banquet, a déclaré M. Ro­
bert, aura pour effet de resserrer 
les liens d’amitié entre les citoyens 
du Nord et de stimuler leur coopé­
ration pour le meilleur développe­
ment de celle partie de Montréal.

Le maire CamiMien Houde a loué 
les hommes d’affaires du nord de 
l’esprit de civisme qu'ils s’efforcent 
de développer dans leur associa-1 
lion.

MM. J.-G. Bélanger, le maire Hou­
de, J. (iuilbault, Me Armand Houle 
t-i Me Antonio Allard ont successi­
vement répondu aux santés: l’asso­
ciation, notre ville, le commerce, la 
presse et les dames. M. le juge Amé- 
dée Monet, M. André Fauteux et 
l'échevin Jarry ont aussi adressé la 
parole.

A la table d’honneur avaient pris 
place: MM. Georges-H. Robert, pré­
sident de l'association, le maire Ca- 
mii’lien Houde, le juge Amédée Mo­
net, le Dr A. Denis, Aldéric Blain, le 
Dr Ernest Poulin. les échevins Jar- 
rv. LegauK. Vallée et Lesage. MM. 
J.-G. Bélanger, J. Guilbault. André 
Fauteux, Armand Houle, Antonio 
Allard et quelques autres.

Au programme musical se trou­
vaient Mme Flore Blanchard, Mlles 
Germaine Gauthier, Berthe Gau­
thier et Jeannine Fortier; MM. L. 
Lanthier et J. Gadoua. Il y eut aussi 
récitations par M. Boger Cham- 
poux.

M. EmMe Bénard agissait comme 
maître de cérémonie-

LE DÉSASTRE DE
TERRE-NEUVE

DIX MILLE PERSONNES AFFEC­
TEES. UN MILLION DE DEGATS. 
- VINGT-SEPT PERTES DE VIE.
Le colonel E. M. Henouf, de Mont­

réal, a reçu le message suivant de 
sir Richard Squires, premier minis­
tre de Terre-Neuve, en date du 4 
décembre sur le désastre produit 
pur le récent tremblement cie terre 
dans ce territoire:

“On rapporte officiellement que 
dix mille personnes habitant dans 
un ;*«*yon de soixante milles de la 
côte de Terre-Neuve ont été affec­
tées par le raz de marée qui a ba­
layé la côte sud. Les pertes de vie 
sont de vingt-sept: neuf femmes, 
trois hommes et quinze enfants. Les 
dommages s’élèvent à plus d'un mil­
lion de dollars. Le pire dommage 
est la destruction totale des appa­
reils de pèche, des quais, des maga­
sins et des maisons. Des centaines 
de pêcheurs se trouvent par le fait 
même ruinés.”

Le Board of Trade de Montréal a 
organisé un comité de citoyens 
montréalais qui s’occupera de pre- 
lever une souscription.

Ceux qui veulent dès maintenant 
contribuer au secours des sinistrés 
sont priés d’envover leur chèque à 
M. Norman, T. Dawes, Board of 
Trade, Montréal.

Les véhicules
hippomobiles el

les routes cThiver

Une ligue d’électeurs 
honnêtes

M. C. H, CAHAN SIGNALE i.E CAS 
DES "TELEGRAPHES” DANS SA [ 
CIRCONSCRIPTION ELECTORA­
LE
M. C. il. Caban, députe de St- 

Laurent-St-Georges, a rencontré un 
groupe de ses électeurs hier soir 
à l'hôtel Windsor. M. Caban veut 
former ce qu’il appelle “La fra­
ternité des e rcteurs honnêtes . 11 
a rappelé qu’à l’élection de 1H23, il 
y avait, dans la division, plus de 
1,000 ’télégraphes’, d’après les listes 
é.eetorales. En plus, ,’examen des 
listes provinciales, après l'élection 
de 1925 et avant l’é'ection de 1926 
a prouvé que 2,500 noms portés 
sur les listes correspondaient à des 
é ecteurs absolument introuvables, 
rien que dans la division St-Lm- 
renl-St-Georges, Lors de l'élection 
de 1926, l’organisation électoral»; de 
M, Caban a envoyé la liste électora­
le à l’organisation libérale, en 
priant cette dernière de noter les 
noms des électeurs récemment dé­
ménagés. M. Caban ne vou ait pas 
que ces noms fussent retranchés par 
inadvertance. Or, tout ce que l’or­
ganisation libérale a pu faire, c’a 
été d’indiquer une quarantaine de 
noms.

Cet état de choses provien'. du 
fait qu; la population du quartier 
est très changeante. Au mois de mai 
dernier ii y a eu 5,000 déménage- 
ments dans ïe quartier.

M. Cabin veut prendre le» mesu­
res nécessaires pour empêcher ia 
tvrrvptUm «lectoraie. 1 a tenu une 
katre reacion a Théte! Windsor 

■ices et a tilt remar­
ie féal gis iepiwait
«"des é ecteurs MM. 
présidait, et VIM. C.

cjtar el

rra a ni rvain*

Toronto, G (S. P. C.). — Les con­
seillers de comté se sont réunis 
hier à Sarnia e* Stratford. Ils «ni 
déclaré que le coût élevé pour l’en­
tretien des chemins d’hiver ruine 
le cultivateur et l’empêche d’utili­
ser ses voitures d’hiver, traîneaux, 
etc.

M. W.-A. Roaoh, du comté de 
Perth, déclare que le gouvernement 
provincial a apparemment oublié 
cui’ll existe encore des voitures à 
chevaux. L’enlèvement de la neige 
rend la circulation également im­
possible pour les traîneaux et voi­
tures. Le conseil demandera au 
gouvernement qu’il emploie des 
rouleaux pour écraser la neige sur 
le chemin au lieu de charrues qui 
V enlèvent. _____

Heureuse expansion
de l’hôtel Lasalle

LE CARACTERE PARTICULIER
DES NOUVELLES AILES EN-
FAIT UN EDIFICE DES PLUS
MODERNES.
Le nouvel agrandissement de 

l’hôtel Lasalle Appartment. rue 
Drummond, est un fait qui mérite 
d’être signalé, car la popularité de 
cet édifice, que l’on considère com­
me l’un des quatre grands hôtels 
de la métropole, augmente avec sa 
constante expansion.

Les nouvelles ailes, qui compren­
nent vingt suites, sont entièrement 
à l’épreuve du feu. Elles comportent 
pour la plupart une chambre à cou­
cher, un boudoir et une chambre 
de bain.

Pour accommoder les clients qui 
vivent à l’hôtel aussi bien que les 
personnes qui ne sont que de pas­
sage, le rez-de-chaussée, possède 
plusieurs salles à diner dont le ca­
ractère privé offre beaucoup d’a­
vantages et d’attraits. Le Salon de 
coiffure, le salon de beauté, les sal­
les de repos se trouvent sur le mê­
me plancher. Enfin, le “Grill”, qui 
a rendu l’hôtel célèbre,, s’étend à 
travers des foyens spacieux et at­
trayants.____

La tempête d’hier dans les 
Iles Britanniques

Londres, 6. (S. P. A.) — Une 
tempête d’une exceptionnelle vio­
lence a fait rage sur la Grande- 
Bretagne hier. Elle a causé 13 
naufrage du vapeur "Frances Dun­
can”. qui a sombré avec seiz« hom­
mes d’équipage. Dons tout le pays, 
’es dommages sont énormes.

I,e vent a soufflé à cent milles à 
l'heure à curtains endroits. Des 
o’uies torrentielles ont aggrave les 
inondations dont souffrait déjà le 
pav% de Ga les.

Toute la journée le service aérien 
Londres-Paris a été interrompu. La 
'•avigation du Pas de Calais s'est 
trouvée désorganisée.

La nouvelle aile de
l’iiôtel Empress

Victoria, 6 L'ouverture de la 
nouvelle aile construite à l’hôtel 
impress, du Pacifique Canadien, 
a Victoria, au coût de $3,000,000. 
se fera officiellement le 21 décem­
bre. L'hôtel possède maintenant 
six cents chambres, doublant pra­
tiquement sa facilité de logement.

chess Dupuis samedi
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JOHN MURRAY CLARK, un des 
avocats les plus marquants d’On­
tario, est décédé à l’âqe de 70 
ans après une longue maladie.

La nationalisation de
la radio au Canada

La Canadian Chamber of Com­
merce vient d'envoyer à 179 cham­
bres de commerce a travers le pays 
un questionnaire sur la radiopho­
nie auquel elle leur demande de ré­
pondre.

La Canadian Chamber of Com­
merce désire avoir l'opinion des 
hommes d’affaires et industriels ca­
nadiens sur les recommandations 
de la commission royale de la ra­
diodiffusion qui proposent au gou­
vernement canadien le régime de la 
nationalisation.

Le résultat de cette enquête sera 
présenté au cabinet fédéral avant 
la prochaine session du parlement.

La protection du poisson 
et du gibier

Le 71e dîner annuel de l’Asso­
ciation de la Province de Québec 
pour la Protection du Poisson et 
Gibier, incorporée, aura lieu, de­
main soir à 7h. 30, à l’Hôtel Wind­
sor. L’invité d'honneur sera M. 
Hector Laferté, ministre de la co­
lonisation et des pêcheries de la 
province de Québec. M. John S. 
Hall, président de l’Association, 
présidera le dîner en présence des 
officiers, des directeurs et des 
membres des sections locales. 11 
n’y aura que trois santés: le Roi, 
nos invités et la Province, il y au­
ra programme musical par l’or-, 
chestre du Canadien National, sous 
la direction de M, T. E. Jackson, 
et le quatuor de Théo. Lanctôt et 
ses troubadours de Hull. 11 y aura 
aussi présentation de doux films.

Beaudry subira
un examen mental

Le juge Lacroix a accordé, hier 
après-midi, la demande de la Cou­
ronne dans .*• cas de J. S. A. Beau- 
dry, huissier de la Cour Supérieure, 
qui subissait son procès pour avoii 
publié et mis en circulation des 
écrits blasphématoires. Me Bouras- 
sa, procureur de la Couronne, a 
demandé l’examen mental de “ac­
cusé qu’il ne croit pas sain d’es­
prit. Beaudry a pris le chemin des 
cellules et il sera mis sous obser­
vation à la prison de Bordeaux 
d’ici le 19 décembre.

Tous les témoins de la poursuite 
ont comparu hier mais les témoins 
de !« défense qu’on n’avait assi­
gnés que pour leur faire donner 
une opinion personnelle sur le con. 
tenu des circulaires envoyées par 
l'accusé, n’ont pas comparu, la 
poursuite s’y étant opposée.

Il y a eu du brouhaha dans la 
cour lorsque Beaudry a été coffré. 
Les témoins de la défense ont fon­
cé sur les détectives qui faisaient 
la ciuuse contre l’accusé. Il a fallu 

! que es constables provinciaux s’en 
i mêlent »our faire cesser le tapage.

Le détective Tremblay a n«i diffi­
cilement atteindre son automobile, 
les témoins voulant lui faire un mau­
vais parti. Il a dû exhiber sa pla­
que d’officier de po'ice de meme 
que ses confrères GoAangelo et Bé­
nard.

Appel fie Nankin aux 
rebelles

Canton, 6 (S.P.A.) — Le gouver­
nement nationaliste de Nankin an­
nonce à tous les chefs rebelles dans 
les provinces de Ho-Nan et de Hu- 
Pé que tous ceux qui sc rendront 
aux forces nationalistes garderont 
leurs postes tandis que chaque sol­
dat recevra $15 en or.
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Cadeaux pratiques pour hommes

PLUS QUE 
J5 JOURS 

AVANT NOEL
........-ir,-----------

MâKasa C

Mouchoirs 
à initiales
Bord de cou­
leur. Boite con­
tenant 3 mou­
choirs. SPECIAL

1.00

Cravates 
pour hommes

.50
Le choix est des plus va­
riés et deux ou trois de 
ces cravates, dans un 
carton fantaisie, feront 
le cadeau pratique et 
toujours apprécié. Va­
riété de teintes et des­
sins RAYES, QUADRIL­
LES, VAGUES, POIN­
TILLES et autres.

Gants
doublés

LA PAIRE

2.50
Gants en peau de chè­
vre, chaudement doublés 
de laine, Bouton-pres­
sion. Confection parfai­
te. Tous de gris et brun. 
Une paire de gants peut 
très bien s’offrir comme 
cadeau. Pointures: 7% 
à 10,

Foulards 
de soie
3.95

Modèle carré — Variété 
de nuances — Plusieurs 
du genre BANDANAS 
aussi dans différentes 
teintes. Un foulard se 
donne toujours avanta­
geusement conune ca­
deau, et nous verrons ù 
l’empaqueter dans un jo­
li carton fantaisie.
DUPUIS FRERES—au rez-Ue-oh»u3*ee

J .-N. DUPUIS, puf», htmormrt 
A.-J, DUQAX» t.-p. tt dir-gér.

ALBERT DUPUIS, préndti* 
ARMAND DUPUIS «o-crO

IL NE RESTE PLUS 
QUE 15 JOURS 

D’ACHAT 
AVANT NOEL

Le Père Noël
Connaît à fond tous les 
mystères du rayon des 
JOUETS — Il règne en maî­
tre dans ce ROYAUME DES 
PETITS. Venez, chers pe­
tits enfants, lui demander 
ce que vous désirez pour 
vos étrennes. Il vous re- 

! mettra une aonbonnière- 
souvenir numérotée. Con- 
servez-la car les numéros 
gagnants sont publiés dans 
nos annonces chaque semai­
ne.
ENTREE........................05

AU SOUS-SOL

SPECIAL DU MATIN

Au royaume 
des jouets

Petit lit et poupée

Lit sur roues — jolis dé­
cors fini émail, bleu ou 
crème. La fillette jubi­
lera de constater qu’un 

, beau bébé, aux membres 
articulés, se trouve dans le ' 
petit lit. Elle a de beaux 
cheveux et elle mesure 20 
pouces de longueur. Voilà 
un jouet rêvé par toutes les 
petites filles... TANT QU’IL 
Y EN AURA, les 3 arti­
cles—

3.95
VENEZ DE BONNE HEURE 

DUPUIS FRERES—au troisième

DE SEUÏ. H OTE I. - APPARTEMENT A MONTREAL

Ouverture
[

DE L'AILE 
NOUVELLE

Jfesrttoal be J^oël
au cours d’une

Croisière aux Antilles 
durant les Fêtes

On apporte i* bûche de Nsël 
tt Utile du tanglier

Hôtel de

LA SALLE
I n liOtel-rrniSeocr «In «'iilmn «Hanite 

n< de nhnrmnnln nlmplli'ltÿ,
Tnwx tr»* randlq«n« durant 

la noUon d’hlncr..
T»* danaaat Iltnur dnnaanl

Salira d» bouquet» prlvéra Grill
ni'BS DRUMMOND et STE-CATIIEniVE, MONTHEAf,, UP. #030

Fête patronale
chez Icn aveugles

L# visite officielle de# #ouvenin# d’Italie au Vatican, e eu Heu le 6 décemnre. 
Emmanuel; 2) La pape Pie XI; 8) La rala* Helena.

1) Id* roi d’RoKe. Victor*

C'est dimanche prochain le huit, 
à six heures Hu soir, que commen­
cera lu fête organisée en commé­
moration du troisième anniver­
saire de fondation de l’Association 
Canadienne-françaisc dis aveu-
fics. Inc., sous la présidence de M. 
oseph Beaubien, maire d'Outre- 

mont, président honoraire de l'As­
sociation.

Un programme des mieux appro­
priés pour la circonstance a été 
choisi par In direction: il v aura 
diner, musique et chant par tes 
membres de l’Association. Par con­
séquent, la fête est organisée ex- 
cJusivement pour fournir une oc­
casion de divertissements aux aveu­
gles membres et autres aveugles 
qui sont en relation avec l’Associa­
tion. Les aveugles de Montréal et 
de la banlieue sont cordialement 
invités à cette réunion, moyen­
nant une rarte d'entrée que l'on 
envoie gratuitement.

Tous les aveugles qui sont dési­
reux de participer à cette fête sont 
priés de communiquer immédiate­
ment avec le secrétaire général de 
l’œuvre. J.-W. Allard. Tél.: Calu­
met 9034 ou Calumet 7478F.

(Communiqué)

La Montreal Stock Yards
Le contrat de construction des 

nouveaux bureaux de la Montreal 
Stock Yards a été accordé à Walter 
(l. Hunt and Company Limited, de 
Montréal, déclare M. W. Walker, in­
génieur lie district du Canadien Na­
tional. Les travaux ont été entre­
pris immédiatement.

L'édifice comportera deux étages 
avec un soul sol. Il mesurera 42 
pieds de profondeur et 127 pieds 
de face. Les fondations seront fai­
tes eu béton armé. La carcasse d’a­
cier sera recouverte de brique.

A l’intérieur se trouveront les 
bureaux de la compagnie, une 
chambre de repos pour les conduc­
teurs de bestiaux, un restaurant et 
de l'espace à louer pour des bu- 
reaux. _

Les* Ftats-Lnis <•! le
différend sino-ruase

Washington, G (S.P.A.) — I-e se­
cretaire d’Etat Stimson déclare que 
les Etats-Unis n'interviendront plus 
dans le différend sino-rus.se après 
la réponse du gouvernement amé­
ricain à Moscou sur la note de ce 

i dernier qui prétendit que i'inter- 
Iveution de M. Stimson n’était pas 1« 
fait d’une nation amie.

c^ndiBS OF BEDFORD”

Joy#u#e célébration de la Noël an débu t 
d'une croisière aux pays du solail . . .

OUBLIEZ too# vos soucis ! Embarquez-vota sur un p#lai« 
flottant pour une croisière de rêve. La fête de Noël sera 

célébrée à bord selon les bonnes traditions d'autrefois. Chan­
sons, c 
On se i
dirigerai . _____________
recoon d’an expert. Et tout cel s se passera en mer, sou# le# deux 
enscéeilté# et ou scinde l'atmosphère embaumée de 1# mer des 
Antülcs! CVotie bat«aa#er#le luxueux “Duchess of Bedford" 
(20,000 tonnes). ConfomMes cabines, ponts spacieux, tou#les 
amusements. Départ de New-York le 23 décembre .. escales 
à Kingston, Cristobal, la Havane, Nassau ... un voyaged#lé 
jours seulement.
Pmms un Nota joyaux aoua F égide du

Pacifique Canadien
LA PLUS C K A ND K OKGANIUATION DR VOTAOSS A V MONDE 
au bureau des billet*; de la haute-villa, an*!# St«-Catherine et Metcalfe, 
M Arquette 62*2, ou à D. R. Kennedy, agent linéral, 201 rue Saint-Jacques, 
ouest. Montreal. PLateau 2211.

* "ipes tou/oun dm rhSqiiM d« roMWa dm Mmaaggrim du raciSqua Canadian
. , , Ntgaciablm partout" O lae

Quinze marins périssent
Penzance, Angleterre fl (S.P.A.) 

— Quinze marins du navire anglais 
Frances Duncan ont perdu la vie, 
hier, dans le naufrage de leur ba­
teau. au cours d'une violente tem­
pête,

La candidature de M. New
Québec, 6 (S. P. A.) — M. L.-A. 

Taschereau annonce qu’il n'a nul­
lement reçu la nouvelle officielle 
de la candidature libérale de M. 
Robert Ness, dans ChAteauguav- 
Huntingdon, pour le parlement fé­
déral.

M. Nesa est membre de la Com­
mission du crédit rural et comme 
tel est payé par le gouvernement

fédéral. Il devrait démissionne! 
avant de se porter candidat. M. 
Taschereau ne croit pas à la can 
didature de M. Ness.

Zogu est malade
Belgrade, Yougoslavie, fl — De.-, 

dépêches de Tirana nous appren­
nent que la condition du roi Zogu 
d'Albanie est empirée. Depuis plu­
sieurs mois Sa Majesté souffre d’une 
grave maladie de gorge. Deux nié 
decins italiens sont partis pour sc 
rendre au chevet du roi. On a nié 
la rumeur voulant que le roi ait été 
empoisonné; cependant, il est cer­
tain que c'est la mère de Sa Mo 
jesté qui prépare A celle-ci tousses 
repas.
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